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Johnson annonce pour 68 la mise 
en orbite de stations militaires

WASHINGTON — le président Johnson a annoncé hier au cours d'une conférence de presse qu'il 
vient de donner l'ordre au Departement de la défense de lancer immédiatement un nouveau pro­
gramme spatial en vue de la mise sur orbite d'un laboratoire spatial, le chef de l'exécutif américain, 
qui a ouvert sa conférence avec celte importante déclaration, a précisé que ce programme coûtera 
un milliard 500 millions de dollars et commencera par des vols sans équipage à la (in de l'annee 
prochaine. Ils seront suivis, à partir de 1968, par 5 vols avec des équipes de deux astronautes chacun.

Par ailleurs, M. Johnson a 
annoncé son intention d'invi­
ter l'Académie des sciences 
soviétiques à envoyer le mois 
prochain au Cap Kennedy un 
représentant de haut rang pour 
assister au lancement du vol 
“Gemini-6”, au cours duquel 
un rendez-vous spatial avec un 
satellite doit être effectué. 
‘ Nous avons l'intention, a dit 
le président des Ktats-Unis, de 
respecter l'engagement que 
nous avons pris de ne pas

placer sur orbite des engins 
de destruction massive et nous 
continuerons de tendre à tou­
tes les nations, y compris 
l’Union soviétique, la main de 
la coopération durant les an­
nées passionnantes d'explora­
tion spatiale qui nous atten­
dent tous".

Le laboratoire spatial dont 
le président Johnson a approu­
ve la mise au point par l’avia­
tion américaine est destiné es­
sentiellement à remplir des

Gemini-S bat ce malin le 
record d'endurance en vol

HOUSTON, (Texas) — A 9hres 06 ce matin tout 
allant toujours bien |usque là à bord de "Gemmi-S" — 
Gordon Cooper et Charle Conrad égaliseront le record 
d endurance détenu, à bord d une seule capsule, par 
l'URSS depuis la performance du lieutenant-colonel Va­
lery Bykovsky.

A la mi-juin 1963 l'astronaute soviétique a passé 
1 19 h. 06 sur orbite à bord du "Vostok-5'\ Cette durée 
constitue une borne jugée ici majeure dans la course au 
cosmos entre Washington et Moscou. Aussitôt quelle 
aura été dépassée par les deux jumeaux américains, les 
Etats-Unis estimeront qu'ils ont cessé de faire figure 
de second, aussi brillant soit-il. dans l'espace.

Le seul vol de quatre jours de ]ames McDivitt et 
d Edward White en juin dernier avait permis au prési­
dent Johnson en personne de dire que désormais les 
Etats-Unis avaient comblé leur retard spatial Grâce à 
Cooper et à Conrad, le sentiment prévaudra ici que la 
palme désormais revient à Washington.

Rien ne permet toutefois He 
penser qu'officiellement les 
Etats-Unis vont revendiquer la 
première place dans l'espace 
grâce à “Gemini-5". si le re­
cord du colonel Bykovsky est 
battu ce matin.

Comme l’a dit lui-mqpie le 
président de la NASA, le Dr 
James Webb. l'Union soviéti­
que est d'abord dotée d une 
étonnante capacité de réser­
ver des surprises, comme elle

Pertes records 
des Américains 
au Sud-Vietnam

SAIGON — Cinquante-neuf 
soldats américains ont été tués 
au cours de la semaine écou­
lée d'après les statistiques des 
pertes pour la période du 13 au 
21 août. C'est le chiffre le plus 
élevé de pertes américaines en 
combat depuis le début de la 
guerre. Il comprend les "ma­
rines" tués au cours de l'opéra­
tion au sud de Chu Lai, mais 
le chiffre exact des pertes au 
cours de cette bataille n'a pas 
encore été publié.

Les statistiques indiquent que 
76 Américains ont été blessés 
mais le porte-parole militaire a 
indiqué que ce total no compre­
nait qu'une partie des "mari­
nes" blessés à Chu Lai. Ces 
mêmes statistiques américai­
nes mises d'ailleurs en doute 
par la presse indiquent que les 
pertes vietnamiennes ont été de 
120 tués, 495 blessés et 20 dis­
parus.

ETONNEMENT DE 
WESTMORLAND

Par ailleurs, le commandent 
en chef des forces américaines 
Au Sud-Vietnam a donné l'or­
dre aux marines de cesser de 
brûler les villages vietnamiens 
sous 'le simple prétexte que 
pourr/ient s'y trouver des élé­
ments rebelles. Le général 
Westmorland a été, parait-il. 
très étonné d'approndro que des 
civils aient ainsi été abattus 
per les forces américaines. On 
venait de lui projeter des ban­
des d'actualités filmées per 
une équipe de la CBS.

MÉTÉOROLOGIE f
I nsolrlll* rp matin, 

nuageut rrt *prP\-tntdi 
un prn plus chaud 

Mai.: 7n

Gracieuseté de

SHEARER IUMBER (0. ITD.
MONTREAL

FÊTE DU JOUR 
SAINT ZEPHIRIN

Les librairie*

l F. PILON INC.
? piprlrrlrs - D»rtvlnftiphf*
f Arrratnlr»» de burraii

' 1 .J ■ ■ -1 V ■■ H',.I'll 1"V‘

n a jamais cessé dp le prou­
ver depuis que le premier 
"Spoutnik” a inauguré lere 
de l'espace.

En second lieu, pour une 
autorité incontestée comme le 
directeur du vol de Cooper et 
Conrad, le Dr Christopher 
Kraft, le secret entourant en 
Russie les performances des 
cosmonautes de ce pays ne 
permet pas aux dirigeants de 
la NASA, et du Conseil na­
tional de l’espace, d'établir de 
rigoureux parallèles entre les 
deux pays Le contrôleur prin­
cipal de "Gemini-S" a notam­
ment cité, comme grandes in­
connues en ce qui concerne 
les capacités soviétiques pré­
cises, la possibilité de contrôle 
des vaisseaux spatiaux rivaux 
et de modification de leur or­
bite, ainsi que la question des 
ordinateurs et radars en URSS.

Ni la NASA ni l'administra­
tion dans son ensemble ne 
sont enfin désireuses que le 
Congrès considère la partie ga­
gnée. Les crédits ne sont ja­
mais mieux votés que lorsque 
cette partie est serrée, rai­
sonne-t-on à Washington.

Et. en fin de compte, dans 
la course à la lune qui. seule 
compte effectivement, le plus 
dur reste à faire 

Le fonctionnement de la pile
La pile à combustible de la 

catÀne “Gemini-5" "produit 
considérablement plus d'eau" 
que n'attendaient les dirigeants 
de la N.A.S.A.

De ce fait. le contrôleur de 
vol Chris Kraft a décidé de ré­
duire l'intcnsilc du courant 
fourni par celle batterie pen­
dant les quatre derniers jours 
de vol.

Cooper et Conrad ont dépassé 
leur 103 heures de vol Jusqu'à 
ta 145c heure, la moyenne de 
l'intensité du courant fourni par 
la pile a combustible sera ré­
duite a 20 ampères.

De la I4.rie heure jusqu'à la 
191e et dernière de ce vol de R 
jours, la batterie fournira 19 
ampères en moyenne.

"Il ne s'agit pas la d'une res­
triction sérieuse, a affirmé le 
Dr Kraft lui-mème au cours 
d'une conférence mercredi au 
centre spatial de la N.A.S.A.

FACETIE
Le cosmonaute Gordon Coo­

per, qui généralement, laisse a 
son camarade Charles Conrad 
le soin de plaisanter avec leurs 
interlocuteurs du centre spatial 
de Houston, a joué un bon lour, 
mercredi, au Dr Charles Berry, 
médecin des cosmonautes

Bavardant avec le cosmonau­
te James McDivitt. charge des 
liaisons radin au contrôle de 
Houston. Cooper lui dit a un 
moment donne: "Nous nous 
sentons beaucoup mieux depuis 
que nous avons quitte nos com­
binaisons spatiales, mais .. "

"Quelles combinaisons?’*, de­
manda McDivitt. après un si­
lence.

Il ne requt pas da réponse, 
mais, pendant ce temps, le Dr 
Berry, selon un porte-parole de 
la mission "Gemini-5", "faisait 
un bond dans son fauteuil".

"Nous avions compris qu'il 
s'agissait d'une plaisanterie, a 
ajouté le porte-parole, mais elle 
a cerlainement accéléré les

missions de défense nationale 
mais ne transportera toutefois 
pas de bombes, apprend-on de 
source officielle.

Les astronautes qui occu­
peront le futur laboratoire mi­
litaire de l'espace — dont le 
programme annoncé par le 
président n'est que la phase 
expérimentale — pourront être 
chargés de tâches aussi diver­
ses que l'installation el la ré­
paration d'antennes sur des 
satellites militaires de commu­
nication ou d'observation de 
sous-marins.

Une haute personnalité du 
Pentagone, qui a donné après 
la conférence de presse du 
president Johnson des détails 
sur l'ensemble du programme 
"M.O.L ” (Manned Orbiting 
Laboratory) a par contre re­
fuse de préciser si le labora­
toire devait éventuellement 
servir à l'identification et la 
destruction d'engins spatiaux 
ennemis.

La vocation militaire du nou­
vel engin dont la mise au 
point a été confiée à 1’ “Air 
Force'' est confirmée par les 
experts du Pentagone qui es­
timent que cela n'est pas en 
contradiction avec la résolution 
des Nations unies sur l’utilisa­
tion militaire de l’espace. Cet­
te résolution, proposée par les 
Etats-Unis, interdit l'utilisa­
tion de l’espace, pour la mise 
sur orbite d'armes de destruc­
tion massive, a déclaré tin des 
responsables du “projet MOL" 
en ajoutant qu'il y avait une 
foule de tâches militaires qui 
n'impliquaient pas de destruc­
tion.

Pendant la phase expéri­
mentale du “MOL", qui se pro­
longera jusqu'au début de la 
prochaine décennie, les astro­
nautes de l'aviation américaine 
feront cinq vols d'un mois 
dans le laboratoire spatial.

C'est sur la base des résul­
tats de ce programme expéri­
mental que le Pentagone dé­
cidera ou non de passer à la 
phase opérationnelle.

La décision de confier à l'a­
viation un projet spatial com­
plètement indépendant de ceux 
réalisés par la NASA est expli­
quée par les différences fon­
damentales entre les missions 
civiles el les missions militai­
res qui obligent à faire des re­
cherches dans des directions 
différentes.

Pour pouvoir faire du tra­
vail utile dans le futur labora­
toire de l'espace, soulignent les 
experts du Pentagone, un hom­
me doit pouvoir disposer d'au 
moins 400 pieds cubes d'espace 
libre et pouvoir se débarrasser 
de son encombrante combinai­
son spatiale.

Selon les explications don­
nées hier par les experts, on 
peut d'ores et déjà se repré­
senter ce que sera le premier 
vol humain du "MOL" vers la 
fin de l'année 1968.

Deux astronautes prendront 
place dans une cabine spatiale 
“Gemini" quelque peu modi­
fiée par rapport à celle utilisée 
actuellement par Cooper et 
Conrad. A cette cabine Gemini 
est accouple le laboratoire spa­
tial proprement dit, long de 
41 pieds.

Cet ensemble, posant un tolal 
de 25.000 livres dont 19,000 pour 
le laboratoire lui-mème, est

Voir pago 7 : Johnson

C est dans les cuisines, les usines et les ateliers que M. Diefenbaker j renoue con­
tact avec les Québécois. Le brillant orateur anglophone, conscient du magnétisme 
de sa personne, a préféré la poignée de main aux envolées oratoires pour relancer 
son prestige auprès du Canada français. (l'hoto I Pi)

Diefenbaker termine sa tournée 
convaincu que tout espoir n’est
pas perdu pour lui dans le Québec

de notre envoyé ipecial, Jean V. DUFRESNE
KNOWLTON Le chef

conservateur M. Diefenbaker 
termine aujourd'hui par une 
assemblée dans Brome-Missis- 
quoi une tournée de recon­
naissance politique qui l'a con 
vaincu, lui et ses prorhes. que 
lout espoir n'est pas perdu 
pour son paru dans le Quebec 

De l'accueil qu on lui a fait 
a St-Hyacinthe et Stanslcad, 
mais surtoul dans Nicolet-Va- 
maska ou plus de 2,000 per­
sonnes l'ont applaudi spontané­
ment comme un héros apres 
une allocution presque tout 
entière en français, ses parti­
sans tirent la certitude de pou­

voir livrer une dure bataille 
aux libéraux si des élections 
ont lieu prochainement.

La tourner de M Diefen 
baker avait pour but de voir 
comment s'y prendre, tout sim­
plement. et il n est pas im­
possible que la prochaine cam­
pagne conservatrice ressemble 
par certains côtes a une cam­
pagne créditiste axee principa­
lement sur les comtes agri­
coles.

Le parti conservateur s'est 
aliène l'appui de l'clite tradi­
tionnelle qui, au Québec, lui 
donnait une image un peu 
pompeuse; Noel Dorion, Pier-

Marlin souhaite que la prochaine Assemblée de 
rONU recommande des pourparlers sur le Vietnam

OTTAWA. - îa> ministre des affaires extérieures du Cana­
da, M Paul Martin a declare hier qu'il espérait que tous les 
Etats membres de l'ONU profileront rie la prochaine session de 
l'Asseniblee générale ijes Nations unies pour demander l'amor­
ce rie négociations de paix sur le Vietnam. ''J'espère, a-t-il pré- 
risé, que les 114 membres de l'organisation exprimeront clai­
rement l'opinion que le moment est venu pour des pourparlers 
de paix."

Il a ajouté que les Etats-Unis ont fourni tous 1rs signes de 
leur volonté de discuter d'un règlement au Vietnam sans au­
cune condition fixer d'avance. Il a exprimé l'espoir que les

I e ministre a encore déclaré qu'il est évident que la rnn 
ferenee He Geneve sur le désarmement ne snrienle pas vers 
la solution aux problèmes de la non prolifération ries armes nu­
cléaires qu'il avail d'abord esperee. Néanmoins, a i-il précis, 
ries progrès remarquables ont été accomplis. “Je lâcherai à la 
prochaine assemblée generale de pousser plus loin retle tendan­
ce".

II a aeeiieilli avec satisfaction la récente dérision des Etats 
1 ms de dénouer le problème financier de l’ONU et a ajouté 
que 1 Assemblée "sera en mesure de se mettre à la tâche".

pays membres tenteront le mois prochain de convaincre par M. Martin a enfin précisé que le Canada estime qu'en plus 
leurs prises de position le gouvernement du Nord-Vietnam, ain- d' ----- ;------ '
si que tous les autres gouvernements impliqués, qu'il est gran­
dement temps d'entrer dans la salle de conférence.

M Martin, qui est premier ministre intérimaire en l'ab­
sence rie M Pearson, n'a pas fait d'autres déclarations à l'is­
sue de la reunion du cabine! qui a duré deux heures, l^s dis­
cussions n'ont pas porté sur la tenue d'élections generales. !,« 
cabinet se réunira de nouveau vendredi.

a question vietnamienne, des mesures plus effiràocs pour 
la sauvegarde de la paix et un accord sur la non prolifération 
des armes nucléaires constituent les tâches importantes de 
1 assemblée generale de l'ONU cet automne.

Une enquête du Barreau 
sur les méthodes d'examen

L* Barreau de la province de Québec fit 6 préparer 
une enquête sur les méthodes employées aux examens 
du Barreau de le province, qui résultera an des chenge- 
ments, a-t-on annoncé hier.

Un porte-parole a révélé que cette décision avait été 
prise au printemps et que des travaux préliminaires 
avaient de|à été accomplis à cet effet. C* communiqué 
fa:t suite a la publication d'une lettre signée par 40 étu­
diants en d'O't qui avaient raté leurs examens du Barreau, 
en juin.

Les étudiants disaient dans leur lettre que 63 p.c. 
de tous les étudiants en droit de la province avaient raté 
leurs examens, bien qu'ils aient obtenu durant l'année 
une moyenne de 80 p.c.

Le porte-parole a expliqué que cette différence aurait 
pu être causée pai le fait que la "loi académiqu* et la loi 
pratique" no sont pas la même chose.

Il a aiOUté qu’il est possible que les autorités ontarien­
nes soie.it consultées au sujet da cette affaire, mais que 
tout cela pt endroit du temps.

Pearson range ses agrès de 
pêche, mais reste préoccupé 
par le problème du scrutin

Une commission d'enquête sur la grève 
des propriétaires de camions à bascule

battements 
Berry**,

de eoeiir du Dr

QUEBEC — La récente grè­
ve des propriétaires de ca­
mions à bascule de la région 
de Montréal a connu son épi­
logue hier dans la capitale 
provinciale lorsque le premier 
ministre Lesage a annoncé la 
formation d'une commission 
royale d'rnquéte.

Plus précisément, le mandat 
de la commission est d'éta­
blir de justes normes de sa­
laire pour le Iransport des 
matériaux employés dans la 
construction dc.s routes.

La commission, qui devra 
presenter son rapport au gou­
vernement avant le 31 décem­
bre prochain, est prrsidce par 
le juge Renc Lippe de la Cour 
de magistrat. Les autres mem­
bres sont MM. G.E. Legault, 
ingénieur en charge des tra­
vaux de construction au minis­
tère de la voirie, et Jacques 
Parizeau, conseiller économi

3ue et financier du conseil 
es ministres.
M. Lesage a dit, en annon­

çant la formation de la com­
mission. que la grève des pro­
priétaires de camions à bas­
cule de Montréal a pris fin 
le 11 août dernier après qu'il 
fut décidé, par arrêté minis­
teriel. de faire respecter in­
tégralement l'échelle des jus­
tes salaires.

établie par le ministère du tra­
vail, fixe le taux du prix du 
transport par camion des ma­
tériaux de construction de rou­
tes à 20 centa pour la première

Cette échelle des salaires, 
tonne-mille, à 5 cents pour les 
tonnes-milles additionnelles, a 
souligné M. Lesage.
Voir page 7: Une commission

VANCOUVER — Le premier 
ministre Pearson a repris hier 
sa tournée de sondage politique 
en Colombie-Britannique après 
trois jours de pêche et de re­
pos. On croit savoir que la 
date des prochaines élections 
demeure sa seule véritable pré­
occupation

Au cours de ccs trois jours 
de repos et de réflexion, il n'a 
pas quitté son unique compa­
gnon M John Niehol, qui est 
président de la Fédération li­
bérale du Canada. Selon des 
renseignements recueillis dans 
l'entourage même de M. Pear­
son, le chef liberal aurait deia 
pris une décision sur cette très 
importante question.

On croit d'autre part, tout à 
fait improbable que M. Pear­
son fasse part de quoi que ce 
soit à ce sujet loin de la capi­
tale fédérale

D'innombrables rumeurs veu­
lent qu'une consultation popu­
laire ait lieu en novembre, el­
les paraissent d'ailleurs plus 
fortes en Colombie que parlout 
ailleurs l^>s responsables du 
parti libéral dans la province 
du Pacifique disent à qui veut 
l'entendre que la visite du pre­
mier ministre a toutes les ca­
ractéristiques d'une tournée 
pré-électorale.

L'un d eux, qui s été en con­
tact répété avec le premier mi­
nistre. a dit "qu'on lui a laissé 
entendre" qu’il y aurait des

élections à l'automne, mais 
“c'était implicitement''

Dss tspoirt *t des tout

Il semble que les organisa­
teurs du parti ministériel de la 
province ont pressé M. Pear­
son de déclencher des élec 
lions a l'automne, en affirmant 
qu'ils gagneraient sûrement 
deux sièges et qu'ils peuvent 
entretenir des "espoirs" sur 
deux autres.

Depuis son arrivée vendredi, 
il a annoncé l’octroi dune 
somme de $2.000.000 du fédé 
rai pour un nouveau centre 
commercial — comprenant no­
tamment une aréna de 16.000 
sièges — à Vancouver et un 
nouveau programme d'aide 
aux exploitants de petits ba­
teaux.

Cette dernière nouvelle a rté 
particulièrement bien accueil­
lie dans la circonscription de 
Capilann-La Côte, représenté 
par le libéral Jack Davis, et le 
comté de Vancmiver-Quadra. 
détenu par le libéral Grant 
Deachman On s'attend en ou­
tre a ce que le premier minis­
tre fasse une autre déclaration 
susceptible d’intéresser le com­
té de Vancouver-Burrard dont 
le député est Ron Basford.

M. Pearson se déclare en­
chanté de la réception que lui 
ont accordée jusqu'ici les gens 
de li Colombie-Britsnnique.

re Sévigny ci Léon Balcer n'y 
sont plus Qui les remplacera?

On n'en sait encore rien, 
mais si les hommes comme Gé­
rard Girouard, ex creditiste 
dans Labelle, et Clement Vin­
cent. le jeune [ermier de Ste- 
Perpetue. n ont pas la prestan­
ce honorable de leurs anciens, 
r est précisément tout a leur 
avantage. Un parti ne s'impose 
plus par la grandeur et la ré­
vérence traditionnelles devant 
deux ou trois figures intoucha­
bles.

Prenons Clément Vincent. Il 
veut remporter "la bataille du 
lait" Le député de Nicole!- 
Yamaska parle avec conviction, 
et si les conservateurs sont 
intelligents, ils sauront pro­
duire cet homme qui inspire 
confiance partout ou il croit 
être capable d’ennuyer sérieu­
sement 1 adversaire libéral.

Vincent laisse aux autres les 
problèmes nobles, comme le bi­
culturalisme et autres equa­
tions nationales t'n correspon­
dant de guerre amérirain, Er­
nie Pile, mort il y a quelques 
années, disait de la guerre 
qu'elle est contenue (nul entière 
dan« une superficie d'une verge 
earree «pii a pour centre le fan­
tassin qui la combat.

Fermier lui-méme, Vincent 
soit ainsi le cultivateur cerne 
de toutes parts par des problè­
mes extrêmement immédiats. 
Certes il faut des "grandes po­
litiques” mais voilà que le cul­
tivateur fait face a la séche­
resse; ou a la pluie; ou a la 
banqueroute de la conserverie 
qui avail promis d'acheter ses 
recolles. Il faut des réponses, et 
v ite. La politique aux fines her­
bes ne l'intéresse guère. Il res­
semble d'ailleurs moins à un 
député qu'a un solide cultiva­
teur mais davantage peut-être 
a des jeunes leaders ouvriers 
qui parlent a poing fermé, dans 
un emportement calculé, avec 
un accent de sincérité que 1* 
style electoral ne vient jamais 
barbouiller II pourrait égale­
ment soulever les ouvriers d« 
la Dominion Textile de Magog 
avec autant d'aisance.

Hier M. Diefenbaker ■ visité 
cette usine Pour la première 
fois depuis lundi il a semble 
gêné. L'usine est vieille et mal 
aorée. nn compte un nombre in­
quiétant d'engrenages qui grin­
cent a découvert prêts a happer 
un bras, et le spectacle de jeu­
nes filles pliant 1.200 pieces de 
drap par jour a moins de $50 
par semaine n'a rien de bien 
réjouissant.

C'est pat ricochet que nous 
avons su quelle impression cet­
te visite a laissée sur M. Die­
fenbaker. Lui-mème n on a rien 
dit Scs proches estiment qu* 
rel itinéraire était malhabile de 
toute façon, puisqu'il pouvait 
laisser croire aux ouvriers que 
Dicf était l'homme des grosses 
compagnies, el c'est la réputa­
tion a laquelle Dief tient lu 
moins

Si les conservateurs obtien­
nent quelque succès au pro­
chain scrutin, cela tiendra au 
fait qu'ils auront su se défair» 
de la pretention qu'affichent les 
partis classiques et que. sans 
fausse honte, ils auront imité 
les démarches créditiste* en 
quelque sorte, qui amènent a 
faire sentir au gagne-petit qsia 
le parti a été créé pour régler

Voir pagt 2 : Ditftnbakor

Un comité interministériel coordonnera les relations
du Québec avec les pays et les organismes étrangers

QUEBEC — Un» romminion 
spécial* vient rt'étr# erse» 
pour coerdonnor Ut rsUtioni 
quo Us divers ministères qué­
bécois entretiennent avec des 
organismes et pays étrangers, 
a annonce mercredi M. Jean 
Lesage, premier ministre du 
Québec.

La commission interministé­
rielle dot rotations oxtirisurst 
du Québec a été constitué* hier 
au court d'uno réunion du con­
seil des ministres é l'issue de 
laquelle M. Lesage e annoncé 
quo M. Claude Morin, sous-mi- 
nistre dos Afftiros fédérales 
provinciales, en assumera la 
présidence.

M. Lesage e déclaré eux jour­
nalistes quo cette commission

no "touchers qu'tux dnmamet 
de compétence provinciale et 
"s'occupera d'affaires que nous 
avons o traiter avec des pays 
étrangers".

"La commission, • précisé M. 
Lesage, sere composée des 
sous-ministres des ministères 
qui sont susceptibles d'entrete­
nir dos rolstions suivies avec 
dos organitmot ou dot pays 
étrangers".

H a ajouté qu'sllt comprend 
"pour It moment", Ut sous- 
ministres des Affaires fédéra- 
les-provinciilei, de l'Industrie 
et du Commères, de l'Educa­
tion, dos Affaires culturelles, 
do le Santé et du Travail.

La Commission rolèvora di­
rectement du premier ministre

ot ministre des Affaires fédé- 
reles-provincieles, M. Jean Le­
sage, e* elle devra soumettra 
au consad des ministres tout 
projet ou toute proposition tou­
chent des questions de politi­
que generale du gouvernement 
québécois on ce qui regarda Ut 
rsletions avec l'étrangsr.

"UNE ENTENTE"
M. Lotago • souligné quo, 

depuis quelques années, "Ut 
relstiens du Québec avec le 
monde extérieur te sont rapi­
dement étendues et qu'elles 
sont appelées à prendre enco­
re une plut grande expan­
sion".

Il e mentionné l'exitUnce da 
délégetions générales du Qué-

ber 4 Psri», Londres et New 
York et il e rappelé U signa­
ture, le 26 février, d'une en­
tente entre le Quebec et U 
France concernent Ut échan­
ges de professeurs, de cher, 
cheurs et d'étudiants, négociée 
pour U Québec per M. Peul 
Gérin-Lejoie, ministre de l'é­
ducation ot vice-premier mi­
nistre.

"D'kl qutlquat mois, a ajou­
té M. Lesage, on prévoit qu'u­
ne autre entente sere signée 
avec U France par M. Pierre 
Laporte, ministre des affaires 
culturelles''. Cette nouvelle 
entente portera sur tes domai­
nes culturels et artistiques.

Le premier ministre a de 
plus felt remarquer que U

rommitsmn qui vient d'étro 
creee "essurere l'unité politi­
que du gouvernement du Qué­
bec en matière de relations 
extérieures tant toutefois de­
tacher d'aucun ministère le 
responsabilité d'initiative et 
d'administration dent les do­
maines qui lui sont propret".

Il o o jouté quo par la déci­
sion do créer une commission 
interministériell* des relations 
oxtériouros du Québoc, "lo 
Conseil des ministres manifes­
tait encore une fois ton inten­
tion d'appuyer l'effort d'affir­
mation du Québoc en lui per­
mettant de jouer U rôle qui 
peut être U sien tant au Canada

Voir page 2 : Un comité
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FcUtÂ diA/esi&
L'enquête préliminaire 

de* camionneur*
Cinq prévenu» ont rommrn 

rê a subir leur enquête préli­
minaire au* Session* hier à la 
suite ilïncidents survenus pen 
rtant la grève des propriétaires 
de ornions a bascule la's ac 
ruses sont MM Natalino Mo- 
desti, Anton:o Ninu, Giuseppe
I a/are. Irmo Gentille et Pietro 
Cutrnna t es deux derniers 
ont été (îles a leur examen 
(olnntairr sou* larcusation 
d'avoir causé des dommages, 
tandis que les trois autres ont 
été libérés D'autre part, l'en 
quête préliminaire des cinq 
hommes sous l'accusation d a 
loir cause des dommages pu­
blic* n a fait que débuter 1-es 
cinq font également face à 
une accusation d'intimidation 
et l'un d'entre eux à une accu­
sation supplémentaire de voies 
de fait |,e ju"r Orner la'grand 
preside le tribunal

Collision dans le 
port de Sept-lles

SEPT-II.KS Deux navires 
sont entres en collision mardi 
soir, dans le port de Sept Ile *
II s'agit du Black Bay, proprio 
lé de la Canada Steamship, et 
de 1 Epie, appartenant a la Tri­
ton Shipping

L'accident n a pas (ait de 
morts ou de blesses Quant aux 
dommages, les deux navires 
étant ancrés dans le port, a 2 
ou :i milles du rivage, il est 
présentement impossible de les 
ev aluer

La collision est survenue alors 
que le Black Bay quiltuit le 
port sur la droite, tandis que 
! Epie v péneli.iil par la voie 
centrale Apouremment, aucun 
des deux bateaux n aurait mo 
difié sa course en temps et 
I Epie aurait enfoncé sa proue 
d ans le llan< gauche du Black 
Bay.

Immr>diatrmrnl apres Tacr i- 
dent le Black Bay, fai >nl eau. 
est aile s échoué a Peinte-aux 
Corbeaux, i quelque S milles

Un comité
(Suite de la première page)

qu'su sein d« la communauté 
internationale".

PAS DE MINISTERE

En réponse S une question 
pour «avoir «i la nouvelle com­
mission pouvait être considé 
ree comme un embryon d'un 
éventuel ministère québécois 
des Affaires extérieures, M. Le 
«aqe a déclaré qu'il n'était pas 
question de créer pareil minis­
ter# et qu'il n'en avait jamais 
été question.

"Il s'aqlt seulement, a-t-ll In­
sisté, de coordonner nos efforts 
Hans les domaines de compè 
tence provinciale par exemple, 
le ministre de la Santé entre­
tient des relations avec l'Orga­
nisation mondiale de la santé, 
de môme que le ministère du 
Travail avec l'Organisation in­
ternationale du travail.

Il a dit qu'é sa connaissance, 
Quebec devient la première 
province canadienne à mettre 
sur pied une commission des 
relations extérieures.

du r age Pour sa part, ; Epie 
' »'• *’t. lui aussi, a 2 ou 3 

nulJt-s du rivage

Au moment de la collision, le 
Black Bay avait quitté Ig quai 
de ITron Ore depuis environ 15 
minute^ el il était charge d>n 
v iron Ktn win lonne' de minerai 
rie fer Sa deitination était Dé­
finit. Il a une longueur de 750 
pied»

Quant a i'Epic, il arrivait de 
Baltimore ou rie Dhilarielphie et 
n était pas chargé Cependant il 
devait l'être au cour* rie la 
mut, au quai rie la Wabush Mi­
ne' Il rievatl quitter Sept-lles 
aujourd'hui, a destination rie 
l'Europe Sa capacité rie char 
gement est rie 45.000 tonnes et 
sa longueur de 744 pieds.

Le radar dan* le* 
rue* de Montréal

Le directeur Adrien Robert, 
de la police de Montréal, a 
annoncé que des installations 
rie tariar destinées a vérifier la 
v ite.'se ries automobiles seront 
bientôt mises en service dans 
les rues de la métropole.

Il a preii .e que le but rie ces 
installation* est de redone !a 
vitesse des autos sur quelque* 
unes ries principales artères rie 
la ville, ou ries accidents en ces 
derniers temps ont cause des 
morts et ries blessures,

Arrestation 
d'un présumé 

dynamiteur
La police rie Montréal a dé 

( lare hier qu elle détenait un 
ancien technicien en électron! 
que rie l'armée pour le riynami 
lage dune section rie voie 
ferrée et la tentative de dyna­
mitage ri un pont

Le suspect, originaire rie Ma 
lane, a été arrête mardi par 
l'escouade anti terroriste mais 
on a pas encore révélé son 
identité

Trois autre* individus arrê­
tés en même temps que le pre­
mier ont été relâches, par la 
suite, mais on est toujours a 
la recherche rie deux com­
plices

Le suspect sera traduit en 
Cour sous quatre chefs d’ac­
cusation. à la suite du dynami­
tage d'une section rie quatre 
pieds rie la voie ferrée près rie 
Sic Madeleine, en banlieue rie 
St Hyacinthe, le 2 août dernier.

Ia> conducteur du Irain, en 
vovant la voie déchirée, avait 
juge qu’il n'avait pas le temps 
d'arrêter, et avait augmenté 
la vitesse rie !a locomotive qui 
avait passé t'obstaele sans dé 
railler.

Le même Imir. un* bombe 
avait été découverte sou* le 
pont du CNR qui relie l'Ile rie 
Montréal et l'Ile Jésus. La 
bombe, composée rie 59 hâtons 
rie dynamite, avait été décou 
verte par ries enfants qui se 
rendaient à la pèche Elle rie 
vait exploser plusieurs heures 
plus tard.

Une commission
A une Autre question pour sa- 

voir si l'existence de cette com­
mission allait travailler à res­
serrer les relations que le Que­
bec entretient avec l'étranger, 
M. Lesage a répondu par un 
non catégorique.

AV S m ŒS
R F. K V t a au Vtet.nsm-t Arv'. 1* 2:1
Août 1963 h l Aiif* fie .’.P en*, rat MA- 

M ChAilr.s Robert Reeve* 
RA 1 ! R rnneetllrr de* rommU- 
•Mre* ranedlena A lu CommtMton 
Intei nAtionnle de AurvellJanre des 
contrôles eu CxmbodRe. au l.eo* et 
au Vietnam Fila de M et Mme .1 
Oei’Ai Reeve* il laivse non épouse 

Michelle Vermette. deux fila 
Alexandre et Simon Kxpoa/' au Sa­
lon I R Dealaunere no 790 bout. 
flte-Crolx à St-Laurent

UN GARÇON !
VOIR PAGE 7
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Le règlement qui est inter­
venu pour mettre fin à ta grè­
ve ries propriétaires rie ca­
nnons à bascules à Montréal 
forçait to^it entrepreneur exé­
cutant un contrat du gouver­
nement à payer ce taux a tous 
les sous-entrepreneurs, sans 
quoi il ne pourrait plus obte­
nir rie contrat du gouverne­
ment pour la construction de 
routes.

"La menace rie la liste nnire, 
a dit M. Lesage, n'est éviriem- 
menl pas le meilleur moyen 
rie régler la question à long 
ternie ("est une mesure extra­
ordinaire prise dans des condi­
tions extraordinaires pour pa 
rer à une situation urgente'

La grève en question risquait 
de retarder d'un an l'achève 
ment rie la construction 
du pont tunnel I.ouLs-Hippolyte 
Lafontaine, à Montréal

M Léopold Jasmin, diplômé 
en relations industrielles et 
conciliateur au ministère du 
travail, a été nommé secrétaire 
rie la nouvelle commission 
royale d'enquête.

/- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - "N
Qui donc prétend que le 
Chanteder n’est pas 
le lieu de séjour 
le plus dispendieux 
des Lauren tides?

K

Nous, même si cala nous embarrasse un 
peu . . car •) devrait l'etre puisque lout y est 
tellement mieui Le Chenlecler offre un plut 
grand luxe, un *<*iour plu* p'anant. des repas 
plus délicieux grâce au chef Carlo. L'ambianre 
y est plus charmant® et plus amicale en toute 
•«ison. Et l'on ajoute sans cette de nouveaux 
pu «ira à le longue liste da ses agréments. 
A le voir dans «on magnifique décor «loin, 
il r est pas surprenant au* certains le croient 
inacees'bi# A b<«n y penser, on davriit peut- 
être élever nos prix. Nous n'eimons pas 
décevoir ces braves gens qui croient qu'un 
endroit autel "sélect ' se doit d être plut 
dispendieux.

Ste Ad» e-en-haut, Québec

I 55 minute» du centre de Montréal par l'autoroute (sortie 28) 
Téléphone Montréal Ml-2256

's n l’N au houvcau mmciin...suoimnT me un J

Diefenbaker
(Suite rie la première page)

ses problèmes quotidiens, par­
ce que se* problèmes les crérti- 
tisles ont su les exprimer avec 
une vérité sans pareille.

Gérard Girouard. ancien crc- 
ditiste lui-méme. s'adressait 
mercredi a la foule rie Ste-F’er- 
pétue. I) disait que les liberaux 
avaient tontes les réponses par­
ce qu'ils ignoraient toutes les 
queslions La formulation était 
peut-être facile mais l'auditoi­
re se rappelait que l'assurance- 
récolle est en vigueur dans 
tout le pays mais non encore 
dans le Québec, ainsi que le 
soulignait le depute Vinrent: et 
que rien n'avait encore été fait 
pour rosier l'éternel problème 
ries grains de provende Alors, 
les coups portaient chaque fois

“Avec 50 gars comme toi. 
Vincent, on est correct", lan­
ça un sympathisant dans la sal 
le 11 résumait la situation du

parti: trouver, pour remplacer 
les augustes figures disparues 
du parti, des hommes qui par­
lent dru et franc et en qui l'é­
lectorat se reconnaît sans avoir 
a les maquiller.

Hier la journée fui calme M 
Diefenbaker a visite Drum- 
mondville. s'est arrêté à Gran­
by. ou l'architecte-inaire Paul 
Trepamer l'accueillit pour le 
conduire ensuite au jardin r.oo- 
logique dans une Ford Ifllfi. 
L'on 'c rendit ensuite a Magog 
et ! on visita l'usine rie textile

Ce malin. Diefenbaker visite 
le rentre rie rehabilitation rie 
Cowansville, quelques fermes 
anglaises ries Cantons, et le mo­
nastère de St Benoit-du-Lac. La 
tournée de Al Diefenbaker 
prend fin ce soir par une as­
semblée au Catholic High 
School de Knowlton. I.e chef 
conservateur quitte Montréal 
demain pour Edmonton.

Johnson
(Suite de la première page)
mis sur orbite à l'aide d'une 
fusée Titan-3C, composée elle- 
même d'une fusée Titan-2 ren­
forcée de deux (usées latérales 
a carburant solide 

Au stade actuel des prévi­
sions. le laboratoire sera placé 
sur une orbite d'une inclinaison 
de 65 degrés par rapport a l'é­
quateur, inclinaison actuelle­
ment utilisée par les Russes. 
L'altitude sera approximative­
ment celle rie "Gemini".

l'ne fois l'engin mis sur or­
bite. les astronautes passeront 
rie la cabine Gemini dans le la 
b.oratoire proprement dit par 
un sas pratique dans le bouclier 
rie protection de la cabine Une 
fois dans le laboratoire, ils 
pourront se debarrasser de leur 
combinaison Spatiale et com­
mencer a Iravailler dans des 
conditions de liberté totale.

I,a durée d'un mois actuelle­
ment prévue pour les séjours

dans le laboratoire est encore 
fonction des résultats de l'expé­
rience Gemini sur les séjours 
prolongés dans l'espace.

Les astronautes ne repasse­
ront dans la cabine Gemini 
qu'a la fin de leur mission. La 
cabine sera alors détachée du 
laboratoire abandonne dans 
l'espace et le retour vers la 
terre se fera dans les mêmes 
conditions que dans les pro­
jets “Mercury" et "Gemini".

Le projet “MOL" est a l’étu­
de depuis le mois de décembre 
1962. Jusqu'ici il a coûté au 
Pentagone $30 millions en etu­
des préliminaires. $150 mil­
lions son! prévu* au budget rie 
l'année en cours el le coût In 
tal du projet est de $1,500 mil­
lions.

("est la enmpagnie rie cons­
truction aeronautique Doug 
las Aircraft” qui a été choisie 
par le Pentagone pour mettre 
au point le laboratoire lui-mê­
me dont les appareils rie re­
cherche seront fabriqués par 
"General Electric".

Accusation» d'ttpionnag»
MOSCOU — L’un des objec­

tifs du vol rie Gemmi-V est 
d'espionner le Vietnam-Nord, 
a affirmé par contre hier l’or­
gane des forces armées de 
l'URSS Kasnaya Zvezda

En huit jours rie voi. "Ge- 
mini-V" doit survoler 16 fois 
le Vietnam du Nord, déclare 
le journal. Le vaisseau spatial 
américain, souligne-t ü. e s t 
équipé de cameras à téléob­
jectifs.

Gemini-V, selon le journal 
doit également survoler si le 
vol dure R jours, onze fois 
Cuba et 40 fois la Chine popu­
laire,

Kasnaya Zvezda ajoute que 
le programme Gemini tout en­
tier. qui prévoit ao total 12 
lancement.', a des buts militai­
res non avoués. Des plans 
existent, dit le journal, pour 
transformer la capsule Gemini 
en chasseur de satellites, en 
mettant à la place du second 
pilote un équipement supplé­
mentaire.

Kasnaya Zvesda relève éga­
lement que l'une des prochai­
nes expériences Gemini pré­
voit que ries cosmonautes mu­
nis de réacteurs individuels 
leur donnant une autonomie 
de 1.000 pieds, détaéheront 
certaines pièces du sate'lite 
Pégase lancé il y a quelque 
temps.

De la sorte, poursuit le jour­
nal. on mettra au point un* 
méthode permettant à un cos­
monaute d'approcher un sa­
tellite, rie l'inspecter, et. si 
c'est nécessaire, rie le nrettrs 
hors d'usage.

Kasnaya Zesria declare enfin 
que le vol rie Gemini-V a éga­
lement ries buts de propagan­
de et qu'une intense publicité 
montre comment les Améri­
cains risquent leur vie pour 
la science et l'humanité.

‘Mais il est raisonnable rie 
poser-la question de savoir à 
quoi se dévouent Cooper et 
Conrad à la seience et à 
l'humanité ou a autre chose...” 
écrit le journal.

CARRIÈRES et PROFESSIONS
STAGIAIRES DEMANDES

Pour bureau de comptables agréés

ECRIRE A CASE 1350. LE DEVOIR I
Etudiant en Actuariat

t'iir ims>orixntf CompaRiilv d’%s«uraiicF’Vle dont lr Kirge su* 
ri;») pn! a (juélw». (ieshiir assurifi a xon prr«unnH un etudiant *n 
Arfiiaiiat ayant réussi au moin» troU examena de la “Society of 
Ac lu arien**.

Nfiui» futur employé hénefl» i» ra d’une expérience enviable 
provenait’ du travail varié »|in lui ver* confié dans l'aMiiranre- 
vte ordinaire, le*, assurance* et le» renie» collective* e» l'assurance 
a» cidenf'maladie

\nux dr mande mu» en reinur d» notre r-andida* éventuel, 
qu'l! possède un» joMde peMonnailt*- et un e*prlt ouvert à toute* 
le» diiciplinn pouvant enrichir la personne humaine.

Sndresaer par eerit au:
Service du Personnel
Le Laurentienne, compagnie mutuelle
d'essurance
C. P 1216
Québec, Qué.

HOPITAL NOTRE-DAME-DE-LA-MERCI
recherch* comptable ayant complété son intermé- 
diairp L'expérience Hans le domaine hospitalier 
serait un avantage Bonne» condition* d* travail.

Veuille* aoumettra qualification* at •xpérienct
par écrit au i

Directeur du Personnel,
SSS autst, boultvsrd Gouln, 
Montréal.

CENTRE CEORCES-VÉZINA, INC.

OFFRE DE GERANCE
I.a Direction du CENTRE GEORGES-VEZIN'A, INC., (ancien 
Colisée) situé à Chicoutimi, avise qu elle recevra les de­
mandes ries candidats désireux de postuler l’emploi rie 
GERANT du dit Centre.
Les intéressés devront donner les détails suivants

1 l.àge
2 L'état matrimonial
3 Les études scolaires complétées
4 L'expérience acquise sur les plans: administratif, 

sportif et dans le domaine du spectacle
5 - Langues parlées
H - L'occupation depuis le» dix dernières années 
7 — Réferences
B Dans le cas d'un emploi actuel, pourquoi déairez-voui 

venir à Chicoutimi?
9 Conditions rie salaire exigées 

10 Durée désirée du contrat de travail.
Toute demande devra parvenir avant le 11 septembr* 1965 
à l'adresse suivante :

CENTRE CEORCES-VÉZINA. INC.,
a > Hôtel d* ville.
Rue Racine,
Chicoutimi, P Q.

CHEF DE LA PLANIFICATION 
DES TELECOMMUNICATIONS 

DU GOUVERNEMENT
Traitement jusqu'à $17.000

OTTAWA

Le ministère des Transports cherche un Ingé­
nieur expérimenté, connaissant l'industrie des télé­
communications. pour diriger la Division de plani­
fication des télécommunications du gouvernement, 
récemment établie.
Les responsabilités principales de cette division con­
sistent à déceler, a-u sein de l'industrie des télécom 

! munications, les problèmes qui concernent le gou­
vernement fédéral, à recommander des mesures ap­
propriées et à coordonner I utilisation des reseaux de 
communications du gouvernement pour assurer le 
meilleur service possible avec un minimum de dé- 

I penses
L'ingénieur qui sera nommé à ce poste devra prou­
ver qu'il a détenu un poste responsable d adminis­
trateur senior dans le domaine des telécommumca- 

| fions, une bonne connaissance des systèmes de télé­
communications présentement utilisés et de ceux 
qui sont en voie de développement, et la connaissan­
ce des pratiques des compagnies commerciales
Ce poste est présentement vacant et les intéressés 
devraient donc faire parvenir à la Commission du 
service civil. Ottawa 4. tous les renseignements re 
latifs a leur instruction et à leur expérience.
Veuille* mentionner le numéro de concourt 65-1851

DEMANDE D'EMPLOI
Profetuur français et histoire possédant B A , 2 ans ri ex- 
perience dans renseignement offre ses services pour 196».
M.

TEL. : 739 6541

I.a Commission du service civil souhaite recevoir les 
demandes rie personnes ayant une expérience étendue rie 
la gestion ries ACHATS et rie T ADMINISTRATION et qui 
sont aptes à surveiller les opérations ri'un cerlam nombre 
rie services ries achats au sein du ministère. Les fonctions 
rie cet emploi incluent l'application rie techniques morier 
nés aux achats, à la gestion ries stocks, à l'analyse rie leur 
valeur, à l'entreposage et à la distribution: s'occuper éga 
lement rie toute* les questions financières particulière* 
aux services des achats.

Immédiatement un» fnrmul# d* dtmanilt CSC inf»F. 
nu un «ommair* dr votr* pxnérifm:#* ai rj* vntr* Inutructton, 
» la COMMISSION Dt SERVICE CIVIL. OTTAWA 4. Les nomi­
nation» s# f#ront dès qu’il «# prê»#nt#ra d*§ candidats rompaient*.

Prièr# d# mentionner le numéro de ronrour» 6S-22&5.

CHEF DE LA DIVISION DES ACHATS ET DU MATÉRIEL
$$.610 — $10,050

PROFESSEURS D'ATELIER DEMANDES
1 professeur de mécanique-automobile;
1 professeur de métal en feuilles;
1 professeur de micro-mécanique et d horlogerie ;
1 professeur de dépannage d'appareils électriques, 

domestiques ;
I professeur d'électricité ;
1 professeur d'imprimerie spécialisé «n photo­

lithographie.
Condition! : dlpldm# ■péclallAé, «u moine 8 «ne d'#*p4rt#no« 

Industrielle.

S'adresser au t

Directeur du Personnel,
COMMISSION SCOLAIRE REGIONALE MAISONNEUVE.
3620, bouleverd Lévesque,
Chemedey.

Le Commission des transports du Centdi 
demande

des Economiste! et des Analyste! det prix de revlenf
Jusqu1* $10,700

Pour effectuer des recherches cl des analyses sur le* trans­
ports, les communications, l'administration des subven­
tions, les tendance* économiques générale* et d’autre* 
etudes spéciales.
Diplômés universitaires en sciences économiques, en coin 
iiierce, ou dans des domaines connexes, avec expérience en 
analyse économique ou en analyse et en estimation des 
prix rie revient. Une expérience dans le domaine ries (ran* 
ports el des communications est préférable mais non 
essentielle.
Pour obtenir loin renscl|nemrnt siipiilémenielre el Ce, formule, 
de demande, érrlver immédiatement a I» Commission do servlre 
rlvll du Canada, Ottawa 4. Hernandez, qu'on smis fasse parvenir 
le feuille! publirllalre KS-JnnO-s.

REPRESENTANT SERIEUX

Une agence canadienne d'une compagnie mondiale 
établie au Québec depuis cent ans offre une position 
particulière à un représentant qualifié, honnête et 
dynamique.
Le travail consiste a servir une importante clientèle 
dans ses besoins d'assurance et nous aider dans la 
sélection de nouveaux clients. Nos plans à rende­
ment unique sont hors compétition Notre chiffre 
d'affaires est de $7,000,000 par an.
Ce poste d'avenir offre une excellente rémunération 
et sécurité familiale. Entrainement had hoc et possi­
bilité de promotion rapide aux candidats doués et 
expérimentés.

Tout* demande tera traité* avec la plu* haut* dlicrétlsn.

Ecrire A ease 1347, Le Devoir.

BIBLIOTHECAIRE
LA COMMISSION SCOLAIRE ST-VIATEUR D'OUTREMONT

recherche
une bibliothécaire diplômée

FONCTIONS : Classifier et cataloguar las livrai *t las dit- 
quai et autre, travaux cennaxa*.

Pour rendez-vous, .s'adresser 5 :

Mlle Marthe Filion,
Y)ir#ctrlr« d#» bihllnthtqiiM,

215, Bloomfl#ld,
Tél.i 272-2969 au 6S1-3001

L* Minlttèr» d* l'Industrie, 4 Ottawa 
demanda de,

ÉCONOMISTES EXPÉRIMENTÉS
PI M sic il ri |io»t#f tniêr#»Rant!, au niveau intermédiaire ou %en(or, 

sont présentement vacant» et accesKiblc* aux diplômé» univrrKltairr* 
spécialisé* en sciences economiques, ou dan» un domaine ronneve, 
et qui sont expérimenté» en analyte écottomigti#. Les candidats 
reçus entreprendront une grande variété d'études économiques et 
devront elahorrr el mettre a exécution des programmes qui ont 
pour but de promouvoir rétablissement, l'expansion, l'efficacité 
et l'amélioration de$ industrie» manufacturières du Canada.

Les sujet» d'étudt* comprennent :
* L'expansion industrielle, le, changement, technologi­

que, et la productivité
* La, technique, moderne, d'organisation et d'admini,- 

tration industrielle, et leurs effets sur l'industrie
* La concurrença international* et l'iquilibr* des paie­

ments
* Le développement économique régional
* Dts études économiques sur do, industrie» particulières 

•t ,ur leurs produits, afin d’établir dos politique, appro­
priée,.

TRAIT, ',KM S Jl sqr* ,11.4*0. SKI ON 1,4 rO.MPKTENI E 
Onur obtenir tout rrii,el,nrmem 'tipplementaire et rte» formule» 
rte rtemanrtr. êrrteez tntmerttatement * la rnmmtsitnn rtu Servira 
rUtl du f anada OMawa I.

D#mand#r qu'on vous fa»»* parvenir I» rlrrulalr# d Information 
85 - 2000 - 7.

GERANT DE LA FABRICATION
/.n Finition .,.
Le directeur rie I* production d'une importante entreprise 
manufacturière de produits alimentaires do la région rie 
Quebec requiert les services ri'un gérant rie ]g fabrication. 
Les responsabilités comprennent le rontrôle rie la fahri- 
relion el rie la qualité, la planification et la coordination 
de la production ainsi que le contrôle rie l'efficacilé ries 
équipes rie fabrication la1 salaire sera selon les qualifica­
tions du candidat.

Le Candidat...
Bilingue el àg« rie 35 a 4'i ans. il rietienl un diplôme 
d'ingénieur chimiste II possédé un minimum de K) an* 
d'expcnence industrielle dont au moins 3 a 5 ans dan.» la 
production rie pruduits alimentaires. Il recherche une 
position au sein ri une organisation progressive nu son ini- 
fiative et son dynamisme lui permettront ri assumer (fini- 
portantes responsabilités.

Vous référant au dormer 13004, veuille: adresser entre 
demande qui sera traitée coritidentiellement à :

P. S. ROSS ET ASSOCIÉS
CONSEILLFRS FN ADMINISTRATION

aoo chimin tTi-ror, outers

ECOLE 5IURGE0N, DIVISION NO 24
(Adjacent à la cita d'Edmonton)

Immédiatement au nord d’Edmonton et facilement accessi­
ble via les routes Nos 2, 28 et 15,

DEMANDE DES PROFESSEURS
pour lo 1er teptembro 1965

ECOLE LEGALE : 23 professeur» pour école de (lèra $ 
12e). Professeur pour classe (1ère), lin professeur pour 
école supérieure (preference accordée au candidat pos- 
aédant qualifications pour enseignement commercial).

Les candidats doivent présentement détenir un certificat 
d'enseignement (A) valide. Les postulants de langue fran­
çaise doivent être compétents en snglaia (parlé et ient) «t 
faire leur demande en anglais.

ECHELLE DE TRAITEMENT 1965-66

3150 3750 4500 5350 5650 5950
5040 5850 6950 8750 9050 9350
9x210 10x210 10x245 10x340 10x340 10x340

Adresser votre demande A :

A.E. Kunst-,
Smlntcnrtxnt dp» écoles,
Morinville, Alberta, 
ou télophonor à Morinville 272.

EMPLOIS AUX ÉTATS-UNIS

Un manufacturier de pieces d’avion du 
Connecticut recherche les services

D'OUTILLEURS
EXPÉRIMENTÉS

Les candidats doivent être capables de lire 
des ’’bleus’ et d'organiser leur propre travail.

NOTRE
CONTREMAiTRE 

EST DE LANGUE FRANÇAISE

Aucun cachet
Transport gratuit — Excellentes conditions

l es postulanls qualifies et possédant de l'expérience 
doivent écrire à :
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Le cardinal Léger a visité hier l’hôpital Douglas connu autrefois sous le nom de 
Verdun Protestant Hospital. Il tut accueilli par le père Emmett Johns, aumônier 

k4SJUCc^e * •ns*,*ut'on- photo prise à cette occasion, le cardinal est entouré
de MM. S. H. Dobell, président du conseil d’administration; E. Croye, vice-prési­
dent et du Dr Henry Durost, directeur de l’exécutif.

“Le petit Monde” aura une 
place de choix à LExpo 67

A l'intention des enfants et 
de toute la famille, l'Expo 
vient de mettre au point les 
premiers plans d'un parc ré­
créatif de $25,000,000 mariant 
les avantages d'un Disneyland 
et d'un parc Tivoli, à Copenha­
gue. pour satisfaire tant les 
goûts européens que nord-amé­
ricains des futurs visiteurs.

Prenant ces deux célébrés 
parc? comme critère, on peut 
dire que le Centre de divertis­
sements de Pile Ronde — qui 
survivra à l’Expo 67 — de­
viendra l'un des plus impor­
tants du monde. Ce parc, qui 
sera placé sous l’administra­
tion au service des parcs et 
des loisirs de Montréal une 
fois l'Expo terminée, couvrira 
en effet 35 acres, dont deux 
acres seront consacrés à un 
jardin pour enfants, “Le Petit 
Monde". Disneyland pour sa 
part s'étend sur 55 acres et 
Tivoli, sur 20 acres.

Rendant la nouvelle publi­
que hier à l’occasion d’une 
conférence de presse, M. Mau­
rice Dubois, directeur du parc, 
a bien précisé cependant l’ori­
ginalité qui distinguera ce 
vaste jardin de Disneyland ou 
de Tivoli.

Les Américains, dit-il, vont 
ii Disneyland pour s’anruser: 
ils y vont en vêtements sports. 
Les Européens se rendent à 
Tivoli pour se détendre : ils 
y vont, pour les hommes, en 
vestons et cravates. Ici. sur 
Pile Ronde, l'allure tendra à 
satisfaire tous les goûts.

Disneyland est strictement 
un parc pour la famille mais

Une mission du 
Nigeria visite 
l'emplacement
OTTAW A — Une mission 

commerciale nigérienne a ren­
contré le ministre du Commer­
ce, M. Sharp, hier dans la ca- 

italc fédérale et est arrivée 
ier soir a Montréal pour visi­

ter l'emplacement de l'Expo 67. 
Les Nigériens sont dirigés par 
le ministre du Commerce de 
leur pays et le but premier de 
leur voyage était l'inauguration 
du pavillon du Nigéria a l'expo­
sition canadienne de Toronto. 
L'an dernier, le Nigeria a ex­
porte des produits d'une valeur 
de $11,300.000 au Canada mais 
n'a acheté que pour $2.500.000 
dans notre pays. Les deux prin­
cipaux produits exportés sont 
du cacao et du caoutchouc na­
turel. La participation du Nige­
ria a l’exposition universelle de 
Montréal n'a pas encore été an­
noncée officiellement mais un 
emplacement a été réservé 
pour un pavillon éventuel. On 
croit que les membres de la 
délégation ont discuté de ce su­
jet hier soir avec les dirigeants 
de l’Expo et en discuteront en­
core aujourd'hui.

à l'ile Ronde, il y aura un coin 
des petits. “Le Petit Monde" 
s'adressera aux enfants de 
quatre à neuf ans.

Des études confiées h des 
psychologues ont démontré 
qu’il était possible d'intéresser 
vivement des enfants de cet 
âge par des attractions qui 
leur conviennent particuliére­
ment. a dit M Dubois Le Pe­
tit Monde comprendra des ran­
données en chemin de fer, en 
voitures anciennes à bord de 
petites embarcations sur les 
lacs du parc, en hélicoptère, 
en montagnes russes, etc.

On accédera au monde des 
petits à l'entree même du parc 
de l'ile Ronde, qui s’étend en 
aval du pont Jacques-Cartier 
C'est dans ce parc que sera 
aménagé la "Marina", le port 
d'attache pour embarcations 
de plaisance.

Citons, par exemple, un pe­
tit lac sur lequel on fera un 
tour du monde en miniature, 
grâce au manège de bateaux 
dont le parcours contournera 
le cap de Bonne-Espérance, le 
rocher de Gibraltar, un ice­
berg au besoin, la statue de la 
Liberté et autres monuments 
célèbres dans le monde.

Il y aura, pour marquer l’en 
trée du monde des petits, des 
sculptures qui seront l'oeuvre 
d'un sculpteur de renommée 
internationale, spécialisé dans 
la sculpture thématique pour 
jardins d'enfants et qui en a 
fait pour plusieurs parcs dans 
le monde. Une allée montante 
conduira & un restaurant sur­
élevé avec plate-forme d'obser­
vation d’où les parents, tout 
en se reposant, pourront sui­
vre les ébats des jeunes. Près 
du restaurant, il y aura une 
petite place où seront les bou­
tiques de souvenirs d'enfants, 
de jouets, et autres articles du 
goût des jeunes clients.

Parmi les attractions qui se­
ront évidemment à l'échelle 
enfantine, il y aura une mon­
tagne russe, un manège d'en­
fants avec voitures d'une con­
ception toute nouvelle, un ma 
nège télé-combat avec sirène 
qui en se faisant entendre 
marquera le point. De petites 
voitures dirigées, répliques 
d'anciennes voitures qui pro­
mèneront les jeunes visiteurs 
sur un parcours universel ou 
on se croira en France en pas 
sant devant la Tour Eiffel, ou 
au Japon en saluant un Boud­
dha au passage. De petites 
locomotives, dans le genre 
“Old 99" de la Nouvelle Or­
léans. promèneront les jeu­
nes touristes à travers monts 
et villages et feront de ce pe­
tit monde un monde enchan­
teur pour les jeunes visiteurs 
à l'Expo et. fort probable­
ment, pour les adultes aussi.

En plus du grand restau­
rant destiné aux parents, il y 
aura quelques kiosques où on 
servira glaces et friandises. 
Plusieurs autres attractions 
qu'il est encore trop tôt pour 
énumérer feront la joie des 
petits.

ft********************************************
As-tu vu mon vieux 7 Quoi ? 
Notre restaurant français existe 
encore! Lequel? CHKZ PIERRE. 
Les travaux de la rue n'ont pas 
entravé sa renommée. Toujours 
la même cuisine bourgeoise et 
meme atmosphère.
, MCENtE COMPLETE 

12h. a.m. t 11h. p.m.

1263, rue Labelle

chez

PIERRE
Fermé le dimanche

842-1590
**«******#*****+*****¥******¥+*****+******»¥*

EN UN CLIN D'OEIL 
VOUS SILLONNEZ LES MERS DU SUD I

LE RESTAURANT POLYNÉSIEN 
DU

SHERATON MONT-ROYAL

> '£• ' KjL * Ip dfaor est tropical à souhait, la cuisine polynésienne est un 
^ ' chef-d’oeuvre d’exotisme une visite au Kon Tihi, c’est un 

^ TtÂ'* voyage dans une assiette 1
Si vous n’é.tes pas voyageur l a Pnoche vous offre un grand chou 
de plats français A-itret suggestions aventureuses un repas au 
Hunt Café et des coquetels au Métro Bar Quelque soit votre désir, 
le Sheraton Mnnt Royal saura le satisfaire -- parfaitement j

HOTEL SHERATON MONT-ROYAL
Pour vos réservations, veuille/ appeler Victor ? 7777

M Dubois souligne que l’en-' 
tree de ce jardin pour les pe­
tits ne sera pas payante et 
que les tours de manège, ba­
teau, train de toutes sortes 
ne devraient pas grever le 
budget des parents de plus 
d’un dollar. Le petit monde est 
en effet un service que l'Expo 
mettra à la portée de ses vi­
siteurs. Il devrait coûter de 
$500,(X),' à $600.000

M Dubois prévoit un défi­
cit d'exploitation pour le “Pe­
tit Monde" qui pourra accueil­
lir de 3.000 à 4.000 personnes 
simultanément. Cet amenage­
ment. a-t-il expliqué, est con­
çu davantage comme un ser­
vice que comme une opéra­
tion commerciale. En revan­
che, l'Expo se trouvera à do­
ter Montréal d'un élément tou­
ristique permanent de grande 
importance, si l’on considère 
par exemple l'intérêt que por­
tent les touristes américains à 
ce genre de parc, celui de 
Disneyland par exemeple.

Des contrats de 

voirie pour 

$10 millions

QUEBEC Le minisire de 
la Voirie. M. Bernard Pinard, 
vient d'octroyer cinq contrais 
d'importance, dont la valeur 
s'élève à plus rie $9.826.000. 
Ils sont répartis comme suit :

Contrat de drainage, de ter­
rassements, de fondation et 
de revêtement en béton bitu­
mineux de la route transcana­
dienne dans les villes d'Anjou 
et de Montréal. Accordé à 
Simard Beaudry Inc., pour la 
somme de $4,228,472.65.

Contrat pour la construction 
de voies rapides devant rac­
corder l'autoroute des Lauren- 
tides et la route 65 et tous 
les travaux s'y rapportant, 
dans les municipalités de Ste- 
Thérèse-Ouest, ville de Rose- 
mère. paroisse de Ste-Thérèse- 
de-Blainyille. ville de Lorrai­
ne et village de Bois-des-Fil- 
lion, comie rie Terrebonne 
Accordé à H. J. OConnel 
Liée, pour $2,705,525.62.

Contrat pour le terrasse­
ment. la fondation et le revê­
tement en béton de ciment 
et en béton bitumineux du 
chemin de ceinture, du car­
refour de la route No 9 et du 
boulevard Claircvuo dans la 
municipalité de St-Bruno de 
Montarville, comté de Cham- 
bly. Accordé à Mégantic Cons­
truction Inc. pour $1,850.059.

Contrat pour la construc­
tion d'un centre de voirie a 
la Montée St-Lconard. boule­
vard Métropolitain et la route 
Transcanadicnne. dans la ville 
d'Anjou, comté de Bourget. 
Accordé à Beaudet et Fils 
Inc. pour la somme de $998,- 
705

Contrat pour le terrasse­
ment et gravelage du chemin 
St-Cyriaque, dans le comté de 
Kénogami, comté de Jonquiè- 
re-Kénogami, longueur: 0 90 
mille. Accordé à D. Turcotte 
et Fils Ltée pour $42.83923.

Vote de grève 

à l'hôpital 

de Repentigny

Un vota de grève a été pris, 
mardi seir, par las infirmières 
de l'hêpitel La Gardaur de Re­
pentigny. L'arrêt de travail est 
prévu peur mercredi prechain, 
la 2 septembre.

Les négociations, pour la 
première convention collective 
entre l'hépital et les infirmiè­
res, se poursuivent depuis 
janvier dernier alors que la 
Commission des relations de 
travail donnait au syndicat 
sen certificat d'eccréditition 
<CSN).

L'impasse est survenue au 
moment où las autorités d# 
l'hApital ont voulu écartor de 
la convention lot infirmières à 
temps partiel qui représentent 
plus do le meitié des 31 infir­
mières è l'emploi de l'institu­
tion. Il semble qu'en dépit des 
recommendations de la C.R.T. 
qui raconnait aux infirmières 
è temps partiel le privilège de 
la convantion coltactiva, l'hô­
pital s'obstina è exiger leur 
•xclusion.
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LE GIN0\J>GENïî$r
EST LE PRÉFÉRÉ DES GENTILSHOMMES I

Distillé et embouteillé à Londres 
par Hlll,Thomson & Co. Ltd.
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Le frère Desbiens indique, au congrès de la CIC, que
le ministère de l éducation ne confierait pas 
la formation d es enseignants aux universités

par Jules leBUNC
Le Frere |ean Paul Destuens a laisse clairement 

entendre hier au congrès annuel de la Corporation des 
instituteurs catholiques du Quebec (CIO que. regrou- 
pées et étatisées mais dotées d'un nouveau nom. les 
écoles normales continueront d'assumer le rôle qu elles 
ont joué jusqu'ici au Québec dans le domaine de la 
formation des maîtres de l'enseignement primaire et se­
condaire Du même coup, le "Frère Untel" laissait en 
tendre que l'une des recommandations majeures de la 
Commission Parent, celle qui demande que la formation 
de tous les enseignants québécois soit confiée aux uni­
versités, ne sera pas appliquée par le ministère; il n a 
toutefois pas écarté la possibilité que les universités 
d Etat, lorsqu il y en aura et là où il y en aura, puissent 
assumer ce rôle.

Le religieux, qui est haut- 
fonctionnaire au ministère de 
l'éducation s'adressait aux par­
ticipants de l'une des dix com­
missions qui ont siégé hier du­
rant la “journée académique" 
du congrès. La commission de 
la formation et du perfection­
nement des enseignants a atti­
ré environ 200 participants et a 
été, de beaucoup la plus popu­
laire. en dépit du fait qu'une 
commission étudiait le problè­
me des examens et que le spé­
cialiste invité y était M. Jean 
Marie Joly, directeur général 
des programmes et examens 
au ministère de l’éducation. 
Cette commission des examens 
est venue au deuxième rang en 
popularité aiec 60 a 70 parti­
cipants: le problème de la ' pa­
gaille des examens officiels" de 
juin dernier n'a d'ailleurs pas 
cte évoqué par une espece d'en­
tente tacite.

Dans son exposé, le Frère 
Desbiens a rappelé l'inquiétude 
voire "cette petite panique 
iqui1 s'enracinait dans l'insécu­
rité" qui a accueilli le Rapport 
Parent, en ce qui a trait à l'a­
venir des écoles normales. 
"Depuis, on a compris que les 
écoles normales ne disparai- 
traient pas comme neige au so­
leil. Le Rapport Parent n'est 
pas une opération de magie. La

réalité présente résiste; et pour 
l'avenir, on commence a savoir 
qu'il n'y a pas de reforme pos­
sible de l'enseignement, te dis 
réforme avec un grand R. LA 
réforme définitive Tout ce 
qu'on peut faire, c'est UNE re­
forme. Au XXI siècle, on sait 
qu’il n'y a pas de réforme dé­
finitive Générations des decou­
vertes, nous sommes condam­
nés a être les générations des 
essais."

Pas au secteur privé
Le Frère Desbiens a carré­

ment affirmé par la suite “On 
ne peut pas imaginer que l'un 
des premiers gestes du minis­
tère consiste a remettre cette 
responsabilité (de la formation 
des maitres) au secteur privé." 
Plus tard, au cours de la dis­
cussion. il devait préciser qu'il 
est "inconcevable'' que la for­
mation des maitres soit confite 
au secteur privé. D'une part, 
c'est laisser entendre que ce 
domaine ne sera pas confié aux 
universités. — les six univer­
sités québécoises qui existent 
présentement étant des insti­
tutions privées, — à moins 
que les universités qui seront 
créées au cours des années à 
venir soient des universités 
d'Etat: d'autre part, c’est lais­
ser entendre que les écoles 
normales actuelles, dont cer-

*■****.
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Lunrr hier aux Editions «lu Jour

"L'affaire Brader 
ne nous apprend rien 
sur l'affaire Bradet

par Jean FRANCOEUR
Que le lecteur aguiche par le titre 'L'Affaire Rrailct ', 

lance hier aux Editions du Jour, ne s'g trompe surtout pr.■
Du renvoi du directeur de "Maintenant", il n'apprendra 

strictement rien qu'il n’ait déjà lu dans les quotidien-, qui 
sont d’ailleurs lu principale source de l'auteur, Yolande Chcne.

Les elements quelle a pu y puiser lui permettent de 
situer brièvement. sous le titre "Gymnastique intellectuelle 
autour d'un communique", quelques fails d'ailleurs encore frais 
dans toutes les mémoires

Yolande Chêne, d'autre part, (elle se sent tenue de nous 
le préciser) n'a rencontre le père Rradet qu'aux salons du livre. 
Elle ne "garde de souvenir du père que ses yeux: des yeux 
tristes".

L'affaire, de toute évidence, n'est pour elle qu'un prétexté. 
Car pour l'auteur "l'affaire Bradef, c'est plus que l'affaire 
Bradet'. On n'en doute plus apres avoir parcouru ces quelque 
120 pages qu'elle lui consacre. “I.’arbre, nous rappelle t elle 
sentencieusement, ne doit pas nous cacher la forêt.'

Nous en sommes dès lors à la pape 31. L'intérêt est déjà 
retombé, l’ar un artifice asse* péniblement amène, liiuteur 
tente de nous entraîner dans "une forêt de cites" dont elle nous 
dit qu’elles sont "le fruit de notre effort imaginatif". Lors­
qu'elle conclut plus loin en disant “qu'il ne nous reste plus de 
cités démocratiques à visiter, a répéter dans la foret" ajoutant 
que "nous lovons traversée sans trop de difficultés". il y a 
tout heu de cronulre que le lecteur n déjà "décroché" ou qu'il 
a saute quelque - page- pour tenter de rattraper la su ie

l.es bases philosophiques étant bien posées, reste à faire un 
peu d'histoire L’histoire universelle u’est pas de trop pour 
bien situer l'affaire dons se perspectives véritables. Rapide­
ment. bien sûr. à grandes enjambees: Rome. 1rs Barbare on 
bride Jeanne d'Arr, 1792 fpourquoi au juste?), Garibaldi, et 
Teilhard de Chardin.

Notant à la fin de son propos que la ligner ne l'a pas 
conduite droit à Soeur Rose et au père Bradet. l'auteur fait 
marche arrière pour emprunter un autre embranchement qui. 
de la decouverte de l’Amérique, au vieux Brûlot et René 
Lévesque, nous ramènera à notre sujet.

Nous sommes à la moitié du linre. Nous attendons toujours 
l’oeuvre utile, le pamphlet bien charpente, le cri d'inquiétude, 
l’expression d’une souffrance. Mais il n’y a que bavardage, 
lapalissades, cop à l'âne et fil en aiguille.

L'éditeur Jacques Hébert, qui ne manque ni de finesse ni 
d'humour, a sans doute pressenti cette reaction négative du 
lecteur

Il la lui retourne avec une élégante cruauté, eu le confron­
tant à ces mots lapidaires, traces en hfaiie sur noir nu dos du 
hvre

“Quand les Canadiens français se réunissent, ils discutent 
de religion e< de politique. Ils parlent fort. Tous auraient pu 
écrire ce lipre qui leur ressemble ..,"

Le règlement No 1 du ministère 
de l'éducation est capital dans 
la Grande Charte de l'éducation

Le frère Jean l’aul- Desbiens a affirmé hier que le règle 
ment numéro un du ministère de ! education est plus important 
que ce qu'on a appelé la Grande Charte de l'éducation (adopte* 
en 1961) Il constitue une mise en capsule de l'essentiel des re­
commandations des 2c et 3e rapports Parent.

Portant la parole au congrès provincial des enseignants ca­
tholiques, te haut fonctionnaire du ministère rie l'éducation a 
affirme :

"Il faut que le reglement numéro un retentisse dans ta 
formation des maitres et dans I effort individuel de perfection­
nement. I.a vérité du reglement numéro un. r'esl qu'il propos* 
ni plus ni moins que la liberation des maitres. ("est peut-étr* 
un défi intolerable Chaque institution publique aura la possi­
bilité d'acquérir une physionomie propre, privilege reserve jus­
qu ici aux institutions privées L'excellence est toujours le fruit 
de la liberté F.n promulguant le règlement numéro un. le mi­
nistère a fait tout ce qu'il pouvait il a créé les conditions d* 
la liberté. Le reste est l'affaire des maitres la liberté ne «e 
donne pas

"Le ministère et le personnel enseignant, a i il aiouté, n* 
sont pas en relation d'opposition polie; ils sont en relation d* 
solidarité Nous sommes embarqués tous ensemble dans la 
défi de construire la nation Vous êtes la classe-outil de la cons­
truction nationale. Nous réussirons ou nous coulerons ensemble. 
Kt quand je dis nous, je pense d’abord au système scolaire pu­
blie. je pense aus-i à la nation tout entière Aucune constitu­
tion ni aucun colonisateur ne nous empêche de réussir ceiia 
oeuvre Dans ce domaine, “maitres chez, nous", n est pas un 
slogan ni un objectif a atteindre, c'est une réalité."

(Le règlement numéro 1. qui marque la 1ère étape de la 
reforme pedagogique profonde proposée par la Commission 
Parent, a rtc promulgué en mai dernier II comporte huit arti­
cles prévoyant notamment que l'admission à l'ecole élémentaire 
est fixer à six ans, que le programme du cours élémentaire est 
reparti sur six ans; que les élèves sonî classes scion leur âge; 
ils prévoient en outre des modalités de promotion du murs 
élémentaire au cours secondaire; des examens dévaluation 
pour les finissants du cours élémentaire: la promotion pour 
chaque matière au cours secondaire: l'instauration du system* 
d'options au cours secondaire, la repartition du cours secon­
daire sur cinq années. Le reglement est assorti de modalites 
duplication.)

Lesage s’indigne des 
reproches des maitres

tames sont privées ci certaines 
étatiques, seront toutes etati 
sees.

A cet egard, le Frere Des­
biens a souligne que. dans le 
domaine de la formation des 
maitres, le ministère de l'édu- 
catioa a juridiction sur la cer­
tification des maitres. sur l ap 
probation des programmes de 
formation des maîtres et, sur 
la reconnaissance des institu­
tions de formation des maitres

"De toute façon, le voudrait 
on, qu’il .serait impossible aux 
universités de prendre en char­
ge ta formation des maitres. 
De plus, l'immensité de notre 
territoire exigera toujours une 
certaine dispersion des mstitu 
fions de formation des maîtres, 
sans laquelle on courrait le 
risque de tarir le recrute­
ment . Tout cola fait que la 
question du statut comme tel 
des écoles normales n'a plus 
beaucoup d'importance, sinon 
pour les idéologues cartésiens, 
espèce qui se trompe de 
siècle."

Résumant sa pensée à oe su­
jet. il a affirmé "Le ministère 
conserve toutes les responsa­
bilités de la formation des mai­
tres: quant aux institutions 
elles-mêmes, elles changeront 
sans doute de nom en ce sens 
qu'on ne parlera plus d'écoles 
normales, mais de centres de 
formation des maîtres; enfin, 
il est évident qu'un regroupe­
ment des écoles normales ae 
tuelles s'opérera; il est d'ail 
leurs déjà commencé, mais ce 
regroupement respectera une 
certaine disnersinn des insti­
tutions sur l'ensemble du ter­
ritoire "

A propos du perfectionne­
ment des maitres. le Frère 
Desbiens a affirmé “Le mi­
nistère estime que le perfec­
tionnement des maîtres, priori­
tairement, c’est le perfection­
nement des professeurs actuels 
d écoles normales. Environ 
10 p.c. du personnel des écoles 
normal bénéficie présente­
ment d’une aide importante 
pour son perfectionnement 25 
professeurs d'écoles normales 
sont en Europe (avec plein sa 
laire. 25 p c. d'allocations de 
frais de séjour et frais de 
transport); 14 pc sont aux 
études, soit A plein temps avec 
demi-salaire, soit a demi- 
temps avec plein salaire II n'y 
* pas d'industrie qui fasse au­
tant pour le perfectionnement 
de son personnel De plus, 
les commissions scolaire* sont 
autorisée* à investir un demi 
de un p.c de leur budget, au 
poste des dépenses admissibles, 
pour le perfectionnement d* 
leur personnel enseignant En 
tout et pour tout, le système 
scolaire (ministère et commis­
sions scolaires) consacre cha­
que année environ Sô.ooo.ono au 
perfectionnement des maîtres "

Mais quand on pose le pro­
blème du perfectionnement 
systématique des maîtres en 
exercice, il faut poser une 
question préalable quelle 
proportion de la main-d'oeuvre 
peut-on distraire sans provo­
quer l'invasion des non quali­
fies Et le Frère Desbiens 
apporte la réponse partielle 
suivante : les professeurs de 
vront emprunter sur leurs loi­
sirs pour se perfectionner : 
cours a temps partiel, samedis, 
sessions d'etudes estivales. "La 
responsabilité de se maintenir 
a jour (pour les maitres corn 
me pour tous, car tous sont 
obligés de se redycler s'ils ne 
veulent pas se condamner à 
“ramer sans cesse") appartien 
dra toujours premièrement a 
l'individu et non pas, par ex 
eniple. au système comme 
système "

l e haut fonctionnaire a en 
outre indiqué que jusqu'ici 
deux facteurs seulement affec­
tent l'échelle de traitements 
des maîtres : l'expérience el le 
nombre d'anneos de scolarité, 
fl a suggéré qu'on introduise 
une troisième et nouvelle di-. 
mension l'excellence Dans 
les fonds disponibles pour le 
perfectionnement des maitres 
et qui sont forcément limites

Du gaz naturel à 
Rouyn et Noranda
QUEBEC — Un pipeline 

d'une longueur de 60 milles 
sera construit entre Earlton. 
en Ontario, et les villes de 
Rouyn et Noranda afin d'as 
surer à ces municipalités les 
services du gaz naturel

Le coût du pipeline sera de 
$250.000 ; le projet sera corn 
piété par deux entreprises. 
Le Gai Provincial du Nord du 
Quebec Limitée et Champlain 
Pipeline Corporation Ltd. Les 
travaux seront termines en 
juillet 1966 et la distribution 
du gaz commencera en octo­
bre de la même année. Le pro­
jet utilisera de 50 a 100 ou 
vriers pendant la période de 
construction apres quoi le set 
vice, lui-même procurera du 
travail è 50 personnes.

L’EAU DÉGOUTTE ?
Faites installer le»

GOUTTIERES
GALVANISE • ALt'MINH'M 

CUIVRE

Estimation gratuite
* MONTREAL — 322-4160
* QUEBEC — $72-9244
PRIMEAU METAL INC.

QUEBEC — L« premier mi­
nistre M. Jean Lesage, s'est dit 
hier "extrêmement frustré" 
par des reproches de la CIC 
au gouvernement sur la rapidi­
té avec laquelle l'Assemblee 
législative a adopte durant sa 
dernière session des proiets de 
loi concernent les enseignants.

M. Lesage t est référé spéci­
fiquement à un projet de loi 
touchent le régime de retraite 
des enseignants adopté è la 
toute fin de la dernière ses­
sion et qui suivait une série 
de projets de loi sur le régime 
de rentes du Quebec.

La Corporation des institu­
teurs catholiques du Québec a 
blâmé le gouvernment d'avoir 
fait adopter des lois qui les 
concernaient sans qu'ils aient 
eu le temps de les étudier.

"C'est très frustrant, a décla­
ré M. Lesage, et absolument in­
compréhensible de se faire re­
procher de ne pas solliciter la 
cooperation des corps interme 
diaires quand on a fait tout en 
son pouvoir pour l'obtenir".

Il a rappelé que dès le 21 
mai dernier il annonçait pour 
une première fois en chambre 
qu'un comité special serait for­
me pour entendre les represen­
tations de tous les intéressés 
sur le régime de rentes du 
Québec.

a-t-il ajouté, il faut que* les en­
seignants eux-mêmes décident 
que la marçe de manoeuvre 
sera employer soit à la remu­
neration additionnelle de l'ex­
cellence (par exemple, un sup­
plément de $500 pour 20 p.c. 
des maitres), soit à une “rému­
nération des moins qualifiés 
qui seraient relativement dis­
proportionnée par rapport aux 
mieux qualifiés, comme c’est 
le cas présentement \

Il a ajouté que le facteur 
expérience est plus important 
que le facteur scolarité

L« comité a commencé do 
siéger le 9 juin et, insiste M. 
Lesage, "jamais un comité de 
le chambre n'e douté de donner 
À tout le monde la chance de 
se faire entendre".

LES REPROCHES DU CIC
M. Lesage a fait ces commen­

taires alors qu'il annonçait le 
formation d'un comité consul­
tatif pour faire des recomman­
dations au gouvernement sur le 
mise en application du régime 
de retraite des enseignants. Le 
projet de loi concerné, le bill 
ST, prévoyait spécifiquement la 
creation de ce comité consul* 
tatif.

'Les reproches de la CIC, a 
dit M. Lesage, ont dépassé mon 
entendement. Jo ne critique pas 
les enseignants mais je ne peux 
que conclure qu'ils ne suivent 
pas ce qui se passe è l'At* 
semblée legislative".

H a dit qu'il avait été sur* 
pris que les corps intermediai­
res, et parmi ceux-ci la CIC, ne 
se soient pas présentes devant 
le comité de la chambre sur le 
régime de rentes du Québec 
pour exposer leurs points de 
vue.

La CIC a formulé ses repro­
ches à l'endroit du gouverne­
ment cette semaine durant son 
congres annuel qui a lieu è 
Montreal.

Le comité consultatif qui 
vient d'etre formé est présidé 
par M. Joseph L. Page, sous- 
ministre associé de l'Education. 
Il comprend en outre: M. Fer­
nand Choquette, du bureau du 
surintendant des assurances, M. 
Jean H. Bieler, conseiller au 
ministère des Finances, Me 
Edouard Laurent de la Régio 
des rentes du Quebec, M. Léo­
pold Garant, de Quebec et Mil# 
Stephanette Potvin, de Chicou­
timi, respectivement de l'tx- 
president et membre de la CIC, 
et M. Edgar W. Caron, de 
Pointe-Claire, de l'Association 
n—i--iale des instituteurs pro­
testants.

Une banque ouverte 
tous les soirs?

“Tant mieux! C’est plus commode 
pour nous, les travailleurs.”

LA BANQUE D'ÉPARGNE
DK LA CITÉ KT DU DISTRICT DE MONTRÉAL

67 succursales ouvertes tous les sous de 7 h. è 8 h. 
du lundi au vendredi

î



EDITORIAL

Quelques faiblesses de 
notre rouage démocratique

Au moment meme ou la ( '!( repro­
chait au gouvernement provincial d'avoir 
fait adopter a la vapeur, en fin de «session, 
deux importantes lois touchant l’éduca­
tion, un trroupe d'experts en assurance 
exprimait devant noua une réaction ana­
logue a propos du bill 58 modifiant la loi 
des assurances.

Le bill 08 revêt une importance limi­
tée. Il n'est qu'un prélude a une refonte 
plus radicale de notre droit des assuran­
ces. Mais déjà, dans sa teneur actuelle, 
le bill introduit dans notre législation 
des modifications substantielles. Dans 
l’ensemble, ces modifications sont excel­
lentes. notons-le sans partisanerie, il n’en 
reste pas moins qu'elles furent adoptées 
par l'Assemblée législative sans que les 
intéressés aient eu la chance d’en pren­
dre connaissance et de faire entendre ré­
gulièrement leur point de vue

Il en va de même de la loi relative k 
!a fonction publique et île la loi relative 
à l'indemnité ries députés. Ces deux lois 
furent adoptées a la dernière minute, 
dans un climat de hâte nerveuse qui n'en 
favorisait pas l’étude objective.

f'ette manière d’agir trahit un man­
que de méthode et de rigueur de la part 
du gouvernement. Elle révèle un pen­
chant pour la facilité, un goût pour l’im­
provisation qui ne s^nt pas de nature à 
relever l'estime du public (tour la Légis­
lature.

Il serait injuste de prêter à qui que 
ce soit des motifs mesquins ou vicieux. 
Le gouvernement a agi, dans les cas 
cités, avec une évidente bonne foi. ("est 
la méthode elle-même qui est fautive, il 
faut l’éliminer avant qu'elle ne devienne 
abusive.

•
Un autre sujet suscite présentement, 

bien de« discussions dans les milieux qui 
s'intéressent à la qualité de la vie démo­
cratique au Québec : c'est le fonctionne­
ment des douzaines d’organismes consul­
tatifs mis sur pied par le gouvernement 
depuis cinq ans.

Nous possédons aujourd’hui un Conseil 
d'orientation économique, un Conseil su­
périeur de l'éducation, un Conseil supé­
rieur de la famille, un Conseil supériem 
du travail, un Conseil consultatif de la 
justice. Ce ne sont là que les titres ma 
ieurs d’une litanie beaucoup plus longue 
qui comporte en plus quelques centaines 
le sous-commissions, de comités spécial! 

*é.« de toutes sortes.
Que font au juste tous ces nrgauis 

mes ? Ils accomplissent sans doute de 
l'excellent travail. On entend dire a tra 
icrs les branches, de temps à autre, que 
l’un de ces organismes a soumis au gou 
vernement un rapport sur telle question 
précise. On entend dire plus souvent que 
l’un ou l'autre conseil supérieur de quel­
que chose "a étudié" un problème.

Mais un fait frappe l'observateur : 
tous ces organismes travaillent trop en 
vase clos.

I n objectif que vise le gouvernement 
en créant ces organismes consultatifs, 
r’est l'établissement d’un lien plus vital 
entre le pouvoir et le milieu. Le seul mé­
canisme parlementaire ne suffit plus, de 
nos jours, à assurer le dynamisme de la
*•......... s « . ■

démocratie. Il faut y adjoindre des for­
mes nouvelles de participation, des voies 
additionnelles d’expression pour le ci­
toyen et les organismes privés. Mais il 
ne suffit pas de créer a cette fin des or­
ganes consultatifs et d'y désigner des ci­
toyens intègres et représentatifs. Il faut 
insister pour que ces corps consultatifs, 
une fois constitués, travaillent en étroite 
liaison avec le milieu.

Or actuellement, les organismes con­
sultatifs jouent surtout le rôle d’auxiliai­
res discrets du pouvoir. Ils ne jouent que 
très peu le role de chambres de compen­
sation très ouvertes qui avait été entrevu 
au départ.

On dirait qu’ils sont écrasés, dès le dé- 
pail, sous le poids de certaines questions 
délicates et brûlantes que leur soumet le 
gouvernement. Voulant sincèrement aider 
un gouvernement qui les consulte d'ail­
leurs en toute bonne foi, ils deviennent 
a leur insu des organes du pouvoir. Ils 
oublient d’associer le public a leur travail 
et ils jugent même préférable, dans bien 
des cas, de ne pas saisir le public des con­
clusions d'un travail dont celui-ci igno­
rait même qu’il fût en cours. Le public 
sait que ces organismes existent : il ne 
sait pas ce qu’ils font.

Ce problème de la place exacte a don­
ner aux corps consultatifs dans le fonc­
tionnement du rouage démocratique se 
complique, chez nous, de deux facteurs 
additionnels : la rareté îles ressources 
humaines et l'absence d’une véritable tra­
dition consultative.

N'ayant pas de tradition, nous ne sa­
vons pas au juste ouel usage faire de ces 
rouages consultatifs. Nous sommes ten­
tes soit d'en faire des auxiliaires purs et 
simples du pouvoir, soit de les considérer 
comme un luxe politiquement rentable 
mais peu utile.

Au niveau des ressource» humaines, 
nouvelle difficulté. Le pouvoir cède sou­
vent —• c'est a son honneur — à la tenta­
tion de nommer à ces organes consultatifs 
quelques-uns des meilleurs hommes dis­
ponibles. Mais le lendemain, il requiert 
les mémos personnes pour des tâches qui 
sont nettement île l’ordre de l’exécution. 
Les hommes en question vont au plus 
pressé. Il- préparent en petit groupe le 
rapport qu'on leur a commandé avec le 
plus d'insistance, ( ne fois remis le rap­
port, ils retournent siéger impuissam- 
ir uit au sein du grand organisme consul­
tatif qui eut dû normalement etre saisi 
du même problème mais qui n'a pu l'être 
faute de temps. Tout cela risque, si on 
n'y porte remède, de tourner a la comé­
die et au gaspillage d’énergie

•
Le changement de vie dont parlait 

naguère M. Lesage reste toujours à l'or­
dre du jour. Il ne suffit pas de procla­
mer qu’un tel changement est nécessaire. 
Il faut le faire au jour le jour. Il ne suf­
fit pas de répondre aux voeux de l’opinion 
eu créant des structures. Il faut insuffler 
à l'intérieur des structures nouvelles une 
réelle vie démocratique. Autrement, le 
changement entrevu n’aura été que mi­
rage et les structures finiront par dé­
vorer l'esprit qui les fit naître.

Claude R\ AN

Le metro et l’intégration régionale
l.j livraison des premieres voitures du futur metro 

marque une etape de plus dans l'essor de la métropole 
puisque ce moyen de transport public rapide permettra 
de poursuivre la concentration de grands services corn 
munautaires dans le centre-ville. Sans ce reseau souter 
rain, la circulation en surface deviendrait vite inextri­
cable et le coeur de la ville serait menacé de paralysie.

Toutefois, si la fonction la 
plus urgente et essentielle du 
mélro est d'assurer aux heure- 
de pointe I arrivée et le depart 
des foules qui se rendent quo 
tidiennement dans les grands 
établissements du quartier lies 
affaires, si c'est surtout dans 
cette roue limitée que son ro 
le sera nécessaire, on peut di 
re que son efficacité, ainsi que 
sa popularité et son achalanda 
ge dépendront dans une large 
mesure de la prolongation de 
re réseau \ers la Peripherie

Le- besoins de la circulation 
exigent que la plus forte pat 
fie po-Mble du public qui fre 
quenie régulièrement ce quar 
tier ventral utilise le métro 
pour réduire le nombre des 
voitures dans les rues, mais ce 
but ne sera atteint que si les 
gens trouvent un avantage per 
«onnol a ce changement, non 
seulement sur le plan de l'éco­
nomie et en supprimant le pro­
blème du stationnement, mai» 
aussi quant à la rapidité et au 
confort du service. Or ces 
avantages augmentent avec la 
longueur du trajet parcouru.

Hors de Montreal
L'est donc un gage de suc 

cès et de rentabilité que le 
réseau initial du métro soit de 
li étendu aussi loin que le per 
mettait la densité de popula 
tmn des quartiers de la métro 
pote Mais les lignes devront 
s'étendre et se multiplier ans 
si vite que possible, compte 
tenu de la rentabilité, non sen 
lenient à cause des pressions 
politiques bien explicables, 
mais aussi parce que les pro 
longements valorisent davan 
lage le réseau initia)

L'exposition universelle » 
permis an métro de franchir le

fleuve qui autrement aurait pu 
être pour quelques années un 
obstacle a son extension vers 
la rive sud. Encore a-t-il fallu 
pour cela un accord financier 
avec Longueuil. Jusqu'à ces 
derniers mois, les prolonge 
nient* vers l'ouest et vers le 
nord se sont heurtés a vies obs 
tacles d'ordre politique, à eau 
»e des mésententes ancienne» 
entre Montréal et les villes vol 
sines t. utilisation du tunnel 
sous le liront Royal pour le 
transport rapide en liaison 
avec le métro, qui était d'abord 
propose, a été mise etc côté a 
cause de ces rivalités

Le premier -igue tangible 
d un dégel dans ces relations 
intermunicipales s'est produit 
il y a quelques mois par la de 
cision de Westmount de paria 
ger le coût du métro montres 
lais sur la base de l'évaluation 
imposable uniformisée, et c es' 
ce precedent qui est devenu 
une obligation imposée par la 
récente loi provinciale au.x vil 
les déjà desservies par la Com 
mission de transport de Mont 
real

La récente loi provinciale va 
supprimer ries obstacles au 
prolongement du métro hors 
des limite» de Montreal vers 
le- ville» satellites dont la pu 
pulatmn est as»w dense \insi 
par exemple avec la participa 
lion qu'on impose, aux villes 
du nord-ouest, i' n'v a plus de 
raison pour ne pas aménager 
un service rapide par le tun 
nel sous la montagne, car au 
trement. ces villes ne retire 
rxienl du métro qu’un avahta 
ge marginal Meme »i la non 
velle loi parait exigeante a pre 
mière vue. elle sera utile aux 
villes voisines en favorisant 
l'e.xlension du nu-lro dans un

BLOCS
NOTES

avenir prochain 11 faudrait 
d'abord penser naturellement 
a l est de Montréal, densément 
peuplé et prolonger le metro 
jusqu à la rue Viau le plu» loi 
possible

La ville de Laval
Si l'Expo a lancé le métro 

vers la rive sud. on a déjà 
songé aussi a le prolonger vers 
Vile .lesiis oil l'obstacle de la 
rivière des Prairies est moins 
onéreux a franchir que le fieu 
\e Les négociations avec Puni 
Viau ressemblaient a celles 
qui ont été conclues avec I on 
gueuil; mais la situation a 
changé de deux façons. 
D’abord, le nouveau mode de 
parltctpation des ville- voisi­
nes est fonde sur l'évaluation 
imposable, et on second lieu ce 
n'est plus Pont-Vian qui est 
en cause mais la nouvelle ville 
de Laval.

Déjà, lors des pourparlers 
amorcés avec Pont-Viau. cette 
ville comptait sur une aide de 
ses voisines pour taire venir 
le métro cher elle. Mats il 
n'étail pas question d intere- 
ser les quatorze municipalités 
de nie Jésus à un terminus 
qui ne toucherait qu'un point 
de I Ile Ainsi que l a noie re 
ennuient M Saulmei ce»! 
maintenant dans une pei-pee 
live toute nouvelle que -e pre 
sente cette extension du me 
Iro au nord de file rie Mont 
real

Laval esl en effet devenue 
dès -a naissance la deuxième 
ville de la province par .-on 
étendue et population et 
-on évaluation imposable était 
dé m de $43# millions en lOKt 
de sorte ou'elle e«t probable 
ment auvo •••d’hui de fondre du 
demi milliard, re qui lut don 
ne le premier rang après Mont

METRO

Bravo, monsieur Métro !

Comment les juges 
(TAuschwitz seront-

par ‘ DEICOUR

Le rapprochement 
Moscou-Ankara

Franctort 2(1 août — Corn 
ment les juges au procès 
d'Auschwitz .-eront-Us jugés 
Telle était la question qu'on 
pouvait se poser après l'énon­
ce du verdict par le président 
Jiofmeyer, jeudi malin, et la 
lecture des attendus qui se 
poursuit vendredi. Attendus 
décevants, dans I ensemble, el 
se bornant à répéter inlas-a 
bleinent "Un n'a pas pu prwi 
t er J.e.v témoins it'oul pu 
apporter ta preiue Les te 
moins netaient pas diynes île 
foi. . Tel témoin s'est contre 
iln. tel autre s'est trompé

Beaucoup des témoignages 
les plus accablants ont dû être 
récusés, tel celui de cette fem­
me qui avait vu le tortionnaire 
Boger saisir un enfant polonais 
par les jambes et lui briser la 
tète contre un mur parce qu'il 
avait vole une pomme. Quel­
ques instants après. Boger cro­
quait la pomme à pleines 
dents Autre témoignage non 
retenu, cette fois-ci contre l’ac­
cusé Stark, l'un des plus jeu 
nés (il a aujourd’hui quaran 
te<|uatre ans) : il aurait en 
joint à un détenu de noyer son 
père. Le détenu serait devenu 
fou. Mais même en agissant 
aussi précautionneusement que 
possible il est resté suffisam­
ment de témoignages pour con 
vaincre la plupart des accusés 
de complicité de meurtre ou 
de massacre dans un nombre 
souvent indéterminé de cas. ou 
même de participation directe 
a un meurtre ou a un massa 
cre.

La cour lent* d* te justifier
Dans un attendu général, 

prelude aux attendus particu­
liers et véritable tentative 
d'autojustification, le prési- 
dent Hofmeyer avait essayé rie 
prévenir la deception de son 
publk 11 avait rappelé que ses

real dans la région métropuli 
lame four justifier une con 
tribution financière fondée sur 
une base aussi ample, la CTM 
doit envisager d’offrir à cette 
glande ville plus qu'un termi­
nus du métro, pour important 
que soit cet avantage. t"e»t 
d'ailleurs lavis des autorités 
montréalaises

Il est assez probable qua 
brève échéance la CTM pourra 
acquérir les transports publics 
actuels de file Jésus el les 
compléter selon la densité de 
population de» divers quartiers 
de la v ille nouvelle, la liaison 
de ce service avec le métro 
justifiera l’intégration de La 
val au financement de la CTM 
Cela aurait aussi pour effet de 
valoriser la voie rapide sous 
le nront Royal, de sorte que 
Laval aurait deux lignes de 
métro A sa disposition, l'une 
vers la partie est et fautre 
vers la partie ouest du quar 
tier central de Montréal.

Pour intéressante qu’elles

«:■: -- .... - -

magistrats avaient entendu de 
puis 1959 trois cent soixante 
témoins, dont plus de cent Al 
lemands.

Pour le parquet pour le tri­
bunal assure le président, le 
procès a toujours été "un pro 
rés criminel contre Mulka et 
autres". 11 n'a jamais eié "le 
procès d'Auschicitz". "un pro 
ces politique" ou un procès a 
grand spectacle ( Schaupro 
est). Pour le tribual il s’agi» 

sait d'établir de» culpabilités

On dit aussi, continua le pre 
aident, que seuls les pelits sont 
jugés et on demande ce que 
sont devenus les autres, «eux 
qui organisaient tout cela. Re
fonse du président Hofmeyei 

es autres, qui sont-ils ? Ce 
•ont Hitler. Himmler, Heyd 
rich, Eichmann, Pohl. Hoss 
<1). Mais, constate le prési 
dent, ces autres ont été con 
damnés ou se sont suicidés. 11 
ne reste donc que les exécu 
tants. lirais les exécutants sont 
tout aussi importants que les 
organisateurs

Les accusés du procès, note 
encore le president, ont tous 
eu conscience du caractère hor 
rible des mesures prises à 
Auschwitz. L'extermination des 
juifs était donc punissable, et 
si elle ne fa pas été au mo 
ment des faits c'est qu'aucune 

oursuite n'etait alors possi 
le. "Lu où il riy a pus d'ac 

eusateur, il n y a pas de juye 
conclut le président Hol 
ineyer. L’ordre d'Hitler n’est 
jamais devenu une loi. Seuls 
les SS. de par leur obéissance 
aveugle au Führer, ont pu exe 
cuter ces ordres horribles. La 
Wehrmaeht s'y est refusée

Les accusés sont donc pu 
nissables. mais dans quelle me

•uieiil. ces perspectives sont 
.strictement limitées au trans 
port en commun. On ne peul 
en tirer un argument général 
en faveur de la thèse du Con­
seil de coordination intermu- 
nicipale qui soutient que le» 
services interurbains doheni 
être organisés non pas a l'in­
térieur de file de Montréal 
mais dans le cadre plus vaste 
de la région economique me 
tropolitaine. En réalité, le 
transport est le »eu! service 
interurbain susceptible d e 
nrendre une pareille expali 
sion

I.'integration administrative 
et fiscale de certains autres 
services intermunicipaux est 
nécessaire et urgente dans la 
région montréalaise mais dans 
des limites géograpluoues plus 
restreintes el selon le dearo 
de conurbation — d'ailleurs as 
sez accentue qui lie Mont­
réal à -es satellites de file

P S.

du procès

aure ' Ici intervient la notion 
de culpabilité telle qu elle est 
del mie par le code penal. Il 
faut prouver, il faut recons 
truire les faits.

Certes, les difficultés étaient 
grandes, poursuit le président 
il s'agissait de faits commis il 
y a vingt ans Les témoins 
n’étaient pas dans un ctat nor 
mal On nous a accusés de 
trop exiger d eux. Mai* ces té­
moignages sont la seule source 
dont nous disposions pour éta­
blir la vérité, et le tribunal «• 
devait donc d entier dans le» 
detail* "Où, quand Vf X a-t 
tl tué M Z...

Pour l'évaluation des peine.» 
ajouta encor* 1* président, 1* 
tribunal n'a pu procéder à la 
«impie multiplication des an 
nées de travaux forcés par 
Je nombre des crimes "La 
vie humaine eut été beaucoup 
trop courte", remarque-t-il, 
avant de rappeler les principa 
les phases d* la construction 
du monstrueux camp d'Aus 
chwitz.

L'amtrtum* de» survivant»
A quel résultat le tribunal, 

dans ces condition* est-il par­
venu ’ Sur les vingt accusés, 
tlix-sept ont été condamnés, et 
ce seul fait a contente le par­
quet et. dans une moindre me­
sure. Ja partie civile Mais le* 
anciens détenus venus à Franc 
fort avec leurs organisation- 
(Comité d'Auschwitz, dont le 
siège esl a Varsovie. Comité 
international des camps, non 
communiste) ne taisaient déjà 
plus, jeudi soir, mystère de 
leur deception, surtout ceux 
du Comité d'Auschwitz,

Les anciens detenus, en par 
ticulier les Polonais mettaient 
surtout l'accent sur les trois 
acquittements et aussi sur le. 
fait que deux autre* accuses 
les infirmiers Scherte et Hantl. 
étaient egalement libérés, la 
prévention couvrant la duree 
de leur peine "Pourquoi n'est 
il ims possible, s'écria un de 
légué luxembourgeois du Co 
mité d'Auschwitz, de prouver 
en détail des crimes avérés 
alors qu'ils ont été perpètres 
sur plusieurs millions de per 
sonnes ?'' L'n écrivain polonais 
notait toutefoi* “Pour la pre 
mière fous, un yraud procès a 
eu heu en Allemayne contre 
de grands criminels naiis. C'est 
un progrès, c'est le côte positif 
du procès"

Et le président du Comité de 
Varsovie, le Polonais Kieta. 
rappelait que six mille SS 
avaient défilé à Auschwitz, 
dont sept cent cinquante son 
lement avaient été jusqu'ici re­
trouvés et jugés. "Il ne faut 
donc pas se décourager , con 
dut il en pensant peut-être au 
deuxième procès d'Auschwitz. 
ru preparation en Allemagne

Dehors sous les lenétres du 
foyer municipal ou siege ie 
tribunal, le* cris de joie di« 
entant* qui jouent dans une 
ecole voisine couvrent par Ins 
tant.» la voix du president 
Mais il faudra bien qu'un jour 
ccs enfants allemands, à leur 
tour, sachent.

( Le Momie I

(1* Hlwna fut i'iüU ur* cominHiidAut*
d'Awnohwtt* U a- pendu
rn Pologuf ft hps Mémoire* on’ 

puoTIf* <*n Aütmntfti?

Avant de partir pour Mos­
cou. M. L'rguplu laissait en­
tendre qu'il étudierait surtout 
avec ses interlocuteurs les pro­
blèmes économiques et cultu­
rels. Ce déplacement avait 
néanmoins une importance po­
litique certaine : pour la pre­
mière fois depuis plus de tren­
te ans. un chef du gouverne­
ment turc se rendait en CRSS. 
Ainsi se trouvait confirmée une 
évolution aiftorcée à l'automne 
de 1964 : paradoxalement, c'est 
faffaire de Chypre qui a fa­
vorisé le rapprochement entre 
les deux pays.

11 y a une quarantaine d an­
nées. Lénine et Atatürk se 
déclaraient solidaires face à 
l'impérialisme, l^s entreprises 
staliniennes mirent rapidement 
un terme à cette idylle, et la 
tension s'aggrava après la (leu 
xième guerre mondiale. C'est 
meme pour protéger la Tur­
quie et la Grèce contre la me 
nace soviétique que le prési­
dent Truman lança la “doctri­
ne" qui porta son nom et qui 
devait préfigurer le plan Mar 
-hall et le pacte atlantique 
Par la suite, la Turquie, qui 
fournit un important contin 
gent aux forces de TO.X.L. en 
Corée, prii à Tintèrieur de 
TOT.A.N. des positions parti 
culièrement fermes, installant 
des lusces sur son territoire 
ci refusant d'entendre les ap 
pels à l'amitie que lui adre^ 
-•aient les successeurs de Stali­
ne.

Il y a un an. les relations 
-»f. soviéto - turques s'étalent de 

nouveau détériorées. Moscou 
avait dénoncé les bombarde 
ments de Chypre par l'aviation 
turque ei accorde une aide mi 
htaire au gouvernement Maka 
rios. Les Busses surent pour 
tant profiter de cette crise 
pour faire remonter leurs ac 
lions a Ankara

En effet, a la fin de 1964 
les Soviétiques ont compris 
qu ils avaient une chance a 
-aisir. en raison précisément 
de l'amertume qu'avait provo­
quée a Ankara l'affaire de 
Chypre Les Américains 
avaient, sans doute, soutenu 
les thèses turques, mais ils 
l'avaient fait avec beaucoup de 
mollesse. 11 leur était d ailleurs 
très difficile d'appuyer un de 
leurs alliés contre un autre 
l,e.s Turcs eurent alors Tim 
pression d'avoir èlé trahis a

l'heure du peril. En revanche, 
ils étaient prêts à •‘compren­
dre" l'appui que l'adversaire 
soviétique avait apporté au 
gouvernement Makarios. Ils 
s'aperçurent même qu'ils pou­
vaient infléchir la position d* 
l'U.R.S.S.

En envoyant des armes a 
Nicosie. Moscou avait fait le 
maximum. Il n'etait pas ques­
tion pour la Russie d épouser 
complètement la querelle des 
Chypriotes grecs. D'ailleurs la 
diplomatie soviétique prend 
toujours soin de ne pas meure 
tous ses oeufs dans le même 
panier. La Turquie devenait 
d'autant plus "intéressante" 
qu elle perdait de sa ferveur 
atlantique. Avec un peu d'ha­
bileté. les Soviétiques espé­
raient accroître à Ankara la 
force du courant neutraliste. 
Alors, en octobre, M. Erkin, à 
l'époque ministre turc des al- 
faires étrangères, fut invité a 
Moscou. Puis, en janvier. M. 
Podgorny conduisit à Ankara 
une délégation du Soviet su- 
préme. I! fut suivi, quatre mois 
plus lard, par M Gromyko. 
Quel est le résultat de tous 
ces voyages ?

\ la fin de la visile de M. 
L'rguplu a Moscou, les Soviéti­
ques ont signe un communiqué 
qui reconnaît le bien-fonde de 
certaines thèses à propos d* 
Chypre. Il n'y a pas. y lit-on, 
de solution convenable sans I* 
respect de l’indépendance et 
de l'intégrité territoriale d* 
Chypre, sans la reconnaissance 
de l'existence des deux com- 
munautés nationales. On n* 
peut rejeter plus nettement 
i’Enosis. Le communiqué ne 
constitue t il pas même une 
condamnation indirecte de la 
politique d il gouvernement 
chypriote à l'égard de la mino­
rité turque ?

En tout cas la publication 
de ce document est un succès 
pour M. L'rguplu à quelque- 
semaines des élections I^s So­
viétiques. eux. avaient déjà 
quelques raisons de se féliciter 
du rapprochement intervenu 
depuis un an entre les deux 
pays, puisque le gouvernement 
d;Ânkara a refuse de partici­
per à la force de frappe multi 
latérale Quant aux Turcs, il* 
ont maintenant l'impression 
d'etre beaucoup moins isolé* 
qu’ils ne l'étaient à la fin d» 
1964

(Le Mondai
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lettres au DEVOIR

M. Paul-Henri

Votre collaborateur .M Paul 
lliche par sa pseudo-étude 
des conséquences de la carte 
électorale du Québec, veut 
sans doute appuyer la thèse 
'?) de votre éditorialiste M 
Paul Sauriol ce sont ces m. 
ruraux et conséquemment ce* 
m.. habitants qui sont ■ res 
ponsables en grande partie de 
la période de domination de 
Gouin et de Taschereau avant 
d'être responsable de celles de 
Duplessis", donc qui sont res 
ponsables de tous les retards 
dont souffre le Québec, selon 
la conclusion générale de M 
Sauriol lui même

Enfin découvert ou plutôt 
dénoncé de nouveau le pele. 
le galeux, fauteur de tous les 
péchés d'Israël I II -'agissait 
d'y penser. Et de le dire et 
surtout de fécrire, avec éclat, 
fracas et un peu de pompe ’ 
Aussi simple que cela. Et corn 
me ça Fait bien, comme rôle de 
défenseur de la veuve et de 
forphelin !

Mais ce n est pas aussi sim 
pie que cela D'accord sur les 
anomalies de notre carte élec 
torale. Il s'agit là d'un fait, 
d'une réalité Mais pour tirer 
des conclusions valables de 
cotte réalité, il faut examiner 
les conséquences pratiques qui 
en ont découle directement 
Pour cela, il est essentiel ri'a 
nalyscr les résultats des élec 
lions pour la période étudier 
On en arrive par exemple à 
des constatations comme celle 
faite par l'équipe qui a publie 
une étude sur 1 agricultur» 
dan* “Cité Libre" Jmi de juil

Ho tuba rde ments atomiques
Cher monsieur Sauriol.

Je viens de lire vos blocs 
notes intitulés: Hiroshim» et 
Nagasaki. Je me permets de 
vous écrire les réflexions 
qu'ils m’ont .suggérées

I . explosion d'Hiroshima et 
celle de Nagasaki ont été des 
crimes contre l'humanité, d'au 
tani qu'aux dates où clics se 
produisirent elles étaient nul 
lement indispensables à la vie 
toirc, puisqu'on savait le Ja 
non résigne à la capitulation. 
Trop nombreux sont ceux qui 
ignorent que ces crimes res 
tent bien loin des bombarde 
ments alliés de Dresde, de 
Berlin et de Hambourg A 
Dresde, en une seule nuit, les 
bombardements ont fait mour- 
rir 300.000 personnes, des ci 
vils, dont un grand nombre 
était des réfugies qui fuyaient 
devant l'armée rouge Alors 
que les Alliés étaient désor­
mais surs de gagner la guerre 

Cependant ce serait une fo 
lie suicidaire de renoncer à 
l'arme atomique en échange

H irosbima

A Heg. Trembl»'
Le Devoir

Vous accumulez une impres­
sionnante liste d arguments 
dans votre lettre du 12 août 
au “Devoir", tendant a dis­
culper la nalion américaine 
d’avoir détruit les villes d’Hi­
roshima et de Nagasaki. Vos 
soucia partent d'un bon natu 
rel mais ils ne découlent pas 
des faits pris dans leur en 
semble.

Quand on a entendu, comme
ie l'ai fait moi même, le chef

Lai oie en colère

let lOb."). puisque celte étud» 
est passée inaperçue * voir» 
journal) "Au Québec, per 
t/tempi», contrairement à Te- 
pinion répmdue qui confond 
les fermier» «vec le reste de la 
population non urbaine, les 
cultivateurs ont donné leur 
appui aux parti» d'oppoiition".

Le» anomalies de notre car­
te électorale sont réelles, ré- 
pétons-le. De là à accepter le* 
conclusions apparemment sa­
vantes et définitives qu'en ti­
rent MM Cliche et Sauriol. il 
y a lout de meme une marge ! 
Une étude sérieuse et complè­
te de toute la question incite 
rail a au moins un peu plus 
de prudence, et ménagerait 
même peut-être de drôles de 
surprises, feut-être que votre 
monsieur Cliche pourrait sa 
consacrer à un tel travail mê­
me si c esl beaucoup plus faci­
le et populaire de lancer fana- 
thème a partir d'apparences 
ou d'évidences... qui n'en sont 
pas ! M Sauriol qui a sans 
doute bien d’autres préoccu­
pations dont certaines rie l'ad­
ministration de la cité de 
Monlréal (Habitations Jeanne- 
Mance, Commission d'enquê­
te. etc.) serait alors en mesure 
de prononcer des sentence» 
mieux motivée* '

Paul-Henri LAVOIE, 
10,130 Hamelin, Montréal

NOLR — Il y a longtemps qu» 
M. Sauriol na participe plu» i 
fadminijtratlon de» Habita­
tions Jeanne-Mance ni à d'au­
tre» organisme» municipaux.

d'un engagement de réciproci­
té même solidement garanti, fl 
est certain que les "Mouve­
ments de Paix" à tout prix 
qui s en vont clamant "la folie 
des hommes", ef qui, sous 
prétexte de contraindre à re­
noncer à l'arme nucléaire, 
-efforcent de jeter la pani­
que dans le- masses en pei­
gnant et parfois exagérant ses 
horreurs, travaillent, cons­
ciemment ou non. a un immé­
diat el efficace renforcement 
de l'appareil militaire commu­
niste

Vouloir supprimer la guerre 
par le désarmement universel 
esl une prétention stupide: 
c'est vouloir s'offrir passion­
nément à toutes les calastro 
phes. l a vraie paix et la vraie 
sécurité néceisiteront toujours 
des obligations de lutte logi 
que et d’armement défensif 
qui sont aussi le* raisons du 
progrès.

Cordialement.
Jacques Bauge-Prevnst

de cette nation, après le dé­
sastre de Pearl Harbour, dé- 
clarer a l'adresse du peuple 
japonais: “Ils nous ont rail du 
mal mais nous leur en ferons", 
les abominations de Hiroshima 
et Nagasaki ne surprennent 
plus: elle» les expliquent plu­
tôt par une mentalité dont 
l'effet s'écarte fort des don­
nées de la morale chrétienne.

Humblement soumis.
•IRA Bouchard, N P.

HemniihjtTord.
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ET DES HOMME
OPINION LIBRE

Les jésui;es canadiens-français 
ont-ils toirné le dos à l'histoire ?

par Joseph PELCHAT
Les jésuite et le 

bourgeisie
La tenu» du Conseil gone 

ral des jesuite a Rome, la 
célébration de i fête de saint 
Ignace de Loyia le 31 juillet, 
ainsi que la eontinuité des 
événements das la Belle Pro­
vince, font drmoi un homme 
qui devient e plus en plus 
jonglard.

J'aime distier, argumenter, 
parlementer avec un jesuite, 
cet homme lui appartient à 
une race nommes intelli­
gents. I>e.s jésuites sont des 
as dans la ialectique ; ils de­
meurent le-meilleurs avocats- 
plaideurs, .admire la presque 
totalité de jésuites, même si 
souvent n me tombent sur 
les nerfs t si parfois je n ai­
me pas loi- comportement et 
n'approuv pas toujours leur 
optique sf le monde contem­
porain.

I.a Soaété de Jésus a été 
fondée d pleine Renaissance 
littéraire artistique, etc. Saint 
Ignace st et demeure avec 
Lenine f plus grand manieur 
ri homrls et le plus grand gé­
nie oganisateur du monde 
modéré et contemporain. Les 
jésuite sont les initiateurs 
clairvttants et efficaces de la 
missiuOgîe ; ils demeurent de 
grand missionnaires. Les jé­
suite ont formé quantité d’ar­
tiste.- d'écrivains, de philoso­
phes de juristes, etc. Ils ont 
éduijé et souvent combattu 
desponarques, des princes du 
sanj des membres de la no- 
blcie La Revolution commu­
nal- étant un fait accompli, 
lei-jésuites se sont appliques 
à lire de la bourgeoisie nais- 
saJe puis conquérante une 
cltse sociale plus chrétienne 
o moins païenne.
fresque dans le même temps 

de saint Ignace, un autre 
rand homme aussi intelligent 
'affirmait dons le monde fran­
cophone. Jean Calvin qui. lui 
âussi, avec ses disciples, s'ap­
plique a former la bourgeoisie 
{laissante qui deviendra conqué­
rante. Les fils spirituels de ces 
deux grands chrétiens émi­
nents, Jean Calvin et Ignace 
de Loyola, ont le plus contri­
bué à faire de la bourgeoisie ou 
plutôt des hommes de la bour­
geoisie les ancêtres des grands 
capitalistes du XIXième siècle 
qui, eux. sont les grands-pères, 
les modèles ou testateurs des 
capitalistes d'aujourd’hui. Les 
jésuites sont dans le sens, le 
courant de l'histoire.

Dans '"histoire du monde an­
glo-saxon. les jésuites sont à la 
nage, toujours admirables Ils 
bataillent aux avant-postes; ils 
s'affirment intelligents et effi­
caces. Les jésuites se placent 
parmi les grands responsables 
de la renaissance du catholicis­
me anglais. Aux Etats-Unis, 
un jésuite est pour ainsi dire 
le bâtisseur de l'Eglise catholi­
que américaine un digne ému­
le d'un Mgr. de Laval en Nou­
velle France.

En France, les jésuites ont 
été des grands pedagogues Us 
ont été les architectes du cours 
classique dans lequel on ensei­
gne les humanités gréco-latines 
avec des éléments de philoso­
phie et de sciences.
Les Jésuites au Canada français

En Nouvelle France, quel­
ques années a peine après leur 
arrivée, les membres de la So­

ciété de Jésus fondent le Colle­
ge des Jésuites de Québec, la
première institution d'enseigne­
ment secondaire au Ç'anada 
Se faisant pedagogues, les jé­
suites demeurent des mission­
naires .des explorateurs Rap­
pelons-nous l'epopée mission­
naire des saints martyrs jésui­
tes et l'extraordinaire période 
du père Marquette. Les jésuites 
participent à la naissance, a 
l'édification de la nation cana- 
riienne-française, avant la prise 
de Québec par les Anglais en 
1759.

Quand je réfléchis sur le Ca­
nada français, je deviens de 
plus en plus convaincu que la 
trajectoire de son histoire se 
déroule a rebours de l'histoire, 
que, politiquement, les Cana­
diens français sont des ratés et 
n'ont pu encore orienter leur 
propre destin. Les jésuites ont 
fait des bons coups avec les Ca­
nadiens français et ils ont lie- 
site. erré avec leurs compa­
triotes.

Les Canadiens français, de­
puis le 14 septembre 1759, les 
jésuites inclus, ont presque tou­
jours vécu dans les rêves, se 
sont fait bien des illusions, ont 
gaspillé beaucoup de temps à 
lutter pour ou contre des con­
cepts, ont trop souvent trans­
posé des problèmes européens 
dans le Québec, se faisant un 
devoir d'ignorer ou de nier les 
problèmes du Québec.

La dissolution de la Société 
de Jésus au XVIIIième siècle, 
événement douloureux pour les 
jésuites, a eu notamment 
l’avantage quasi providentiel 
d'empécher les jésuites de se 
mettre les pieds dans les plats 
avec la monarchie française et 
lors des grands événements po­
litiques de la Révolution de 
1789. de l'Empire qui continuait 
cette révolution. Une fois re­
constitués et ainsi revenus au 
monde, les jésuites ont pu re­
prendre la tâche de former, 
d'éduquer le monde de la hour 
geoisie i e ce qu'on appelait 
alors l'élite.

Les jésuites, éducateurs de 
la bourgeoisie

J'éprouve le besoin de préci­
ser ce que j’entends par bour­
geois, et bourgeoisie. Je donne a 
ces mots le sens qu'en donne 
Sombart. sociologue et historien 
du système capitaliste. Après 
avoir étudié Max Weber, je suis 
porté à croire que l'ascèse cal­
viniste a beaucoup orienté, fa­
çonné l'esprit bourgeois, tant 
chez les catholiques que chez 
les protestants calvinistes fran­
çais et presbytériens écossais, 
etc. Uaniel-Rops, historien, n'a 
fait que confirmer mes premiè­
res convictions d'étudiant à 
l'université Laval. Et les jésui­
tes, inconsciemment, sans le ré­
aliser, ont été et demeurent 
dans le courant bourgeois

Dans les faits, d'où vient le 
bourgeois? Ou encore quel est 
généalogiquement le bourgeois? 
Il a d’abord une origine mer­
cantile. Il vient du marchand, 
du négociant qui a commencé a 
s'affirmer dès le Moyen-Age 
Par la suite, les juristes, avec 
la Renaissance du droit romain, 
ont procuré des convictions ju­
ridiques au bourgeois. Dans le 
temps comme d'ailleurs tout le 
monde presque, les jésuites 
n'ont rien vu sur l'aspect juri­
dique du système capitaliste;

Système d'adressage ("Addressograph")
A VENDRE à prix d’aubaine:
— Addretsognph, classe 1955, No série 798997
—_Graphotype, classe 6481, No série 806995 
_ Convoyeur, classe 195-50, No série 79614Î
— Classeur, capacité 5,400 plaques avec base sur rouet

Veuillez vous adresser à :

M. G. Turcotte,
C.P. 430.
St-Hyacinthe. Que.
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pour la livraison à domicile du journal
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ils n'ont pas discerné ce qu’il y 
avait d'inhumain, de coRtre-na- 
ture. d'anti-chrétien dans le sta­
tut juridique de l'entreprise pri­
vée qui est devenue une sorte 
de onzième commandement de 
Dieu dans l'esprit des fils de 
bourgeois que les jésuites édu­
quaient. Et les jésuites demeu­
raient alors dans le sens de 
l'histoire, même s'ils erraient.

Le bourgeois vient aussi gé­
néalogiquement de l'artisan qui 
a grossi, qui a réussi L'atelier 
de l'artisan s'est mué graduel­
lement: l'atelier de l'artisan est 
devenu la manufacture, puis 
l'usine, enfin l'industrie moyen­
ne et la grande industrie con­
temporaine. La révolution tech­
nologique a accéléré le proces­
sus de changement vers le gi­
gantisme industriel actuel In­
tellectuellement. le libéralisme 
économique a infusé un esprit 
au bourgeois et a motivé celui- 
ci au point que l'entreprise pri­
vée est entrée dans le domaine 
idéologique Dans le même 
temps, d'ailleurs comme tout 
le monde, les chrétiens catholi­
ques compris, les jésuites n'ont 
rien vu de ces changements qui 
ont suscité l'industrialisai ion, 
l'urbanisation, etc A cette épo­
que, les jésuites éduquaient le 
bourgeois en suivant le courant, 
en étant dans le sens du vent. 
Mais les jésuites erraient avec 
tout le monde de l'époque.

Les jésuites 6 rebours 
de l'histoire?

Le bourgeois conquérant a 
produit une autre mutai ion So­
ciologiquement et généalogique­
ment. l’ouvrier est un produit 
de cette autre mutation L’ou­
vrier prov ient de la désintégra­
tion des classes populaires, 
paysanne et artisanale. Des ar­
tisans. ceux-là les plus avisés 
el les plus • chanceux”, sont de­
venus des capitalistes Mais 
c’est un très petit nombre. La 
masse des artisans est devenue 
ouvrière Le même phénomène 
s'est produit chez le paysan 
qu'on appelle chez nous le cul­
tivateur Avec l'industrialisa- 
el l'urbanisation qui s'accen­
tuent tous les jours, les mem­
bres des vieilles professions li­
bérales et des nouvelles profes 
sions voient leur statut écono­
mique et turidique se modifier 
au point que. dans leur mode de 
traitement, ils sont de moins 
en moins rémunérés avec des 
honoraires, mais de plus en 
plus avec des salaires. Au delà 
de 90% de la population du 
Québec est composée de sala­
riés et de cultivateurs. D'ou le 
fait nouveau de la syndicalisa­
tion des collets blancs de toutes 
sortes celle des professionnels 
salariés qui s'avère fatale, iné­
vitable.

Le syndicalisme pénètre 
dans les cadres, fl importe 
donc aux jésuites d'adapter 
leur optique au monde con­
temporain du Québec.

Les jésuites me paraissent 
horrifiés à la pensée que l’un 
d eux pourrait un jour livrer 
un combat en faveur des droits 
de l'homme et du travailleur 
salarié par le socialisme. Les 
jésuites ■ demeurent de* bour­
geois qui éduquent bourgeoi­
sement les bourgeois ou les 
fils du peuple, ouvriers et 
cultivateurs, qu'ils embour­
geoisent inconsciemment ou 
non Les jésuites ont contri­
bué à la décapitation intellec­
tuelle des classes populaires, 
classe agricole et ouvrière sur­
tout. Les jésuites ont négligé 
les cultivateurs, les ouvriers, 
les femmes. Les jésuites, par 
leur attitude intellectuelle, 
ont presque toujours indispo­
sé. choqué les nouvelles éliles, 
les membres des nouvelles 
professions, les intellectuels 
chrétiens catholiques, les jour­
nalistes libres, etc.

Plus une société s'urbanise, 
s'industrialise, plus les fem­
mes. les nouvelles elites, les 
intellectuels, les journalistes, 
les membres des nouvelles 
professions el dos nouveaux 
métiers, les ouvriers, etc . s'af­
firment et participent de plus 
en plus à la démocratisation 
ries institutions politiques, so­
ciales, économiques, culturel­
les et même religieuses. Et les 
jésuites, se réfugiant dans l'in­
tégrisme. demeurent avec les 
petits bourgeois dont les ef­
fectifs diminuent relativement 
au reste de la population

Les jésuites, après avoir été 
longtemps dans le sens de 
l'histoire, ont tourné le dos à 
l'histoire, en compagnie de 
presque tous les Canadiens 
fiançais Et les jésuites, tout 
en étant à rebours de This 
toire. demeuraient dans le 
sens du vent au Canada fran­
çais.

I-es jésuites faisaient et fnnl 
encore partie rie la secle poli­
tico-religieuse des conserva 
teurs-castors. El ils étaient 
avec l'ensemble des membres 
du clergé séculier et régulier 
qui suivaient comme des mou­
lons de Panurge Rien de sur­
prenant que les membres des 
vieilles profession* libérales, 
les hommes politiques el les 
bourgeois soient demeures, du-

Quelles sont les perspectives 
démographiques du monde pour 2000 !

par Abel EYINGA, co directeur de la Revue Camerounaise

LA COMMISSION DES ECOLES CATHOLIQUES DE MONTREAL

RECYCLAGE EN llième SCIENCES-LETTRES
Classes de garçons

Les finissant* de llième générale intéresses à se 
réorienter en llième sciences-lettres en vue d etu­
des ultérieures sont invités à s'inscrire en classe de 
recyclage, i l'école secondaire Le Plateau. 3700, 
avenue Caliva-Lavallee. Montréal 24. le 30 ou le 
31 août 1965, de 10 Heures à 1 1 hres 30 de I avant- 
midi ou di 2 heures à 4 hres 30 de l'après-midi.

condition! d'admission
__ avoir obtenu le certificat de llième générale:
__ avoir conservé une moyenne globale de 70%

ou plus;
__ avoir de bonnes notes en mathématiques et en

sciences
NB __L«! candidats doivent présenter leur certificat at
leur bufetin de lie générale, eu moment de l'inicription.
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La Commission de la popu­
lation des Nations unies s'est 
réunie a New York du 23 
mars au 5 avril 19fi5 Trois 
problèmes de fond figuraient 
a l'ordre du jour de la ses­
sion : le rapport existant entre 
l accroissement démographique 
et le développemenl économi­
que ; la situation démographi­
que dans le monde, et partieu- 
Hèrement l'accroissement des 
populations urbaines et rura­
les ; les perspectives démogra 
phiques jusqu'en l'an 2,000

Chacun de ces points ferait 
l'objet d'une étude volumi­
neuse ; aussi nous en tien- 
drons-noiis ici seulement au 
troisième, les perspectives dé­
mographiques des 35 prochai­
nes années telles que les ex­
perts de l'O N.U. les prévoient.

Comme pour l’élaboration 
de tous les "futuribles”, une 
certaine méthode a été établie 
et observée par les experts 
tout au long rie leur travail. 
C'est ainsi, par exemple, que 
la tendance de la population 
mondiale retenue représente 
la moyenne des tendances 
constatées dans les différentes 
régions géographiques, chacu­
ne avec ses taux de mortalité, 
de fécondité et d'accroisse­
ment démographique propres.

1æ monde lui-même a été di­
visé en R grandes zones, celles- 
ci en 24 régions groupant cha­
cune un certain nombre de 
pays. Les régions ont été, a 
leur tour, groupées en deux 
grandes catégories les ré­
gions développées et les re­
gions peu développées (appe­
lées aussi en voie de dévelop­
pement. ou encore sous-déve­
loppées). Font partir des re­
gions développées : -le Japon, 
'Europe, l'URSS, l'Amérique

té Sauf quelques rares exccp 
fions, le taux brut rie natalité 
est aujourd'hui inférieur à 2 
(varie entre 1 et 1,8) dans les 
regions développées, tandis 
qu'il dépasse ce chiffre dans 
les régions peu développées 
ou il oseille entre 2,2 el 3.5 
le taux moyen de 2.9 y étant 
relativement le plus frequent 

Il existe également des dif­
férences sensibles dans les 
laux de mortalité, bien que 
dans ce domaine la disparité 
apparaisse beaucoup moins 
spectaculaire entre les deux ca­
tégories de régions que dans 
le cas de la fécondité. Les taux 
bruts de mortalité se situent 
généralement entre 10 et 30] 
pour 1,000 dans les régions 
sous développées, entre 8 et 
12 pour 1.000 dans les autres; 
ce qui correspond à une espe 
rance de vie à la naissance os 
cillant entre 30 el 60 ans dans 
le premier cas (pays sous-dévr 
loppcst, et entre 67 et 72 ans 1 
dans le second

assez régulier entre 1920 et 
1950 pour devenir beaucoup 
plus rapide au cours des an 
nees suivantes, ainsi la popula 
lion totale de ces régions a 
augmenté d'environ 70% en 
tre 1920 et 1960 (celle des re­
gions développées d’environ 
45% au cours de la même pé­
riode I.

Telles se présentent les ten 
dances retentes L'hypothèse 
fondre sur elles suppose que 
le niveau de fécondité observe 
au cours des dernières années 
restera inchangé, et qu'aucune 
migration n'aura lieu Dans 
ces conditions, le chiffre de la

population mondiale en l'an 
2 000 serait deux fois et demi 
ce qu'il élan en 1960 celui 
de la population des régions 
développées serait multiplié 
par 1.6 et celui des regions 
sous-développees à peu près 
par trois

L'hypothèse moyenne repose 
sur l'idée que la fécondité 
baisserait dans les regions peu 
développées, nonobstant l'ac­
croissement global de la popu­
lation mondiale D'après I hy 
pothesr moyenne l'augmenta 
lion décennale de la popula 
lion lotale des régions deve 
loppée* passerai! de 11 a 9'. 
a chaque riecennie entre 1960 
et l an 2.000, cette augmenta­
tion tomberait de 24 a 21% 
dans les regions en voie de 
développement. Pourtant, le 
taux prevu d'accroissement de 
la population globale ne dimt 
nuerait que de 2%, tombant 
de 20% pour les années I960, 
à 18% pour les années 1990 
Dans les régions développées.

la population augmenterait ri* 
50% entre 196(1 et 2.000 ; elle 
s'accroîtrait de 125% dans les 
région* peu développées 

Avant de se séparer, la 
Commission a adopté un cer­
tain nombre de recommanda­
tions, en particulier les sui­
vantes : 1 ) Réunion de la pro­
chaine conférence mondiale de 
la population à Belgrade (You­
goslavie) du 30 août au 10 
septembre de eette année ; 
2) Integration dans le pro­
gramme a long terme rie l'O. 
N U. des activités des centres 
régionaux et sous-régionaux 
de la population (On sait 
qu'un centre de celle nature 
vient d'être institue au Caire).

(Preuves Informations)

OU VONT-ILS?
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CHALEUREUSE INVI1AII0N...
Tout le monde sait que l'automne est la saison qui se prête le plus à la décora- 

Hypothèses lur l'accroissement fion de sa maison Tout le monde sait de plus l importance et l attention que I on 
de le pepuletien doit accorder à l'aménagement de sa demeure ou de son bureau Personne n ignore, par

Restant toujours dans le do- ailleurs, que dans ce domaine délicat, il vaut mieux confier ses problèmes à une mai- 
maine des hypothèses, les ex- son sérieuse Chez Viau. Morisset. où six décorateurs ensembliers sont à votre servi-
pert* en ont imaginé quatre on $e senf en toute sécurité On y trouve des spécialistes competents et empresses, 
pour 1 estimation de cet ac —
croissement probable de la po- Qul sauront creer un decor qui 
pulation mondiale ; une hypo çon de vivre à vos goûts, et 
thèse dite faible, une autre modeste ou nom Viau Morisset 
forte, une hypothèse moyenne 0ffrjr une collection tout à fait 
et enfin une hypothèse fondée , ,sur la continuation des ten- longues recherches et d 
dances démographiques récen bien vous I avouer, ces messi 
tes. Ces deux dernières doivent n'ont jamais eu. au même mom 
être considérées comme les réunis . . pour le living la 
plus plausibles; et entre les coucher |a sa||e de ,ami||e 
deux, il faut preferer ( hypo ^ ^ . , ,
thèse moyenne Les experts de lampes un echantil
en sont arrivés à ces deux hy- turcs et rideaux d un goût dé
pothèse* de travail à partir rie choses encore On ne s'étonne
l'accroissement estimatif de la huif ans Viau. Morisset a eu

du Nord. I Amérique du Sud population mondiale au cours „i „ .„i„ , ____  ._   ■(zone lemperée). l'Australie et de !a période 1920-1960. On ciien ^e, de connaître ses gou
évalue à 60%- l'accroissement Cl est d offrir des articles de 
de la population globale au sible. (et un service remarqu 
cours de ces 40 années, soit Morisset a groupé à votre m 
une augmentation d'environI DrBX#, Morganton Heritage 
un dixième pendant chaque de ' . * *.1cennie entre 1920 et 1960, et P°ur n nommer que quelqu’ 
de près d un cinquième seule- der car on sait, chez Viau, 
ment entre 1950 et 1960 bien hâte de recevoir votre en

Les taux d'accroissement ont |ampe avant |es réceptions— __
etToSO^dan"' leV^régfon^déve- ta,eront une fo,s de Plus al°rs. combien vous avez bon goût 

loppées. en raison de la crise

ip
la Nouvelle-Zélande. Rentrent 
parmi les régions en voie de 
développemenl : l’Asie orien­
tale. l'Asie méridionale. l'Afri­
que, l'Amérique latine, la Mé- 
lanésie. la Polynésie et la Ma- 
cronésie

Des facteurs autres que le 
développement économique 
marquent la différence entre 
région* développées et régions 
sous-développées. Ainsi, par 
exemple, le taux de la natali-

corresponde vraiment à votre fa- 
aussi à votre budget qu'il soif 
a le sentiment très précis de vous 
particulière cet automne, fruit 
nombreux voyages. Us peuvent 
eurs de chez Viau Morisset. ils 
ent. autant de beaux meubles 

salle à manger, la chambre a 
etc . . Un choix aussi impor- 
lonnage aussi complet de ten- 

licat et combien d'autres 
ra pas de tout cela depuis 

le temps de bien étudier sa 
ts . Comme son premier sou- 

qualité. au meilleur prix pos- 
ablement courtoisl Viau. 
tention, des ensembles de 
Brandt Baetz. Barrymore 

fes-uns Mais il ne faut pas tar- 
Morisset. que vous aurez hâte, 

semble, vos tentures ou cette 
de l automne Vos amis cons-

rant des décennies successives, 
des hommes en "possession 
tranquille de la vérité", au 
point qu'un Canadien français

3ui n'était pas un conservateur 
e stricte observance n'était 

pas considéré comme un véri- 
labié chrétien catholique Et 
les Jésuites étaient mani­
chéens, en ce sens qu’ils clas­
saient le* catholiques cana­
diens-français en deux catégo­
ries. les "bons" et les "mau­
vais". Naturellement, les jé­
suites se plaçaient, eux et 
leurs petits amis bourgeois, par­

mi les meilleurs des "bons".
!.es jésuites canadiens-fran- 

çais sont encore en arrière, en- 
deçà, en aval, au lieu d'être 
en avant, au-delà, en amont. 
D'ailleurs, chez les membres 
du clergé en général, ils ne 
sont pas les seuls dans cette 
position. Cependant, en toute 
probilé intellectuelle, il faut 
admettre que les jésuites sont 
moins en retard que les autres 
membres du clergé séculier et 
régulier, si j'excepte quelques 
dominicains et autres mem 
hres du clergé. Néanmoins, les 
jésuites sont les borgnes au i 
pays des aveugles Comme la 
presque totalité des clercs el ! 
des chrétiens catholiques laies. | 
les jésuites ont ma! présenté ' 
et souvent faussé la doctrine 
sociale de l'Eglise à la popu 
lation de la Belle Province.

Les jésuites onl cru long­
temps que rien ne devait chan 
ger au pays du Québec, que 
la société, au sens sociologi 
que du terme, était el devait 
demeurer statique, que la so­
ciété. au sens philosophique 
el juridique du temps, était et 
devait demeurer parfaite avec 
tout au plus quelques réfor 
mettes à l'eau de rose Mais, 
dans les faits, ça change beau­
coup : la société est et sera 
encore dynamique ; la société 
est plutôt cause de gr- udes 
injustices Les jésuites ont été 
et sont encore dans l'ensem­
ble des conservateurs attardés 
dans un monde et dans un 
Quebec en pleine évolution, 
surtout depuis le phénomène 
de l'accélération de l'histoire 
Les jésuites se sont momifiés, 
se sont fossilises au Canada 
français. Il ne faut jamais ou 
hlier que ce sont les conserva 
leurs, les hommes de droite 
qui, par leur stagnation, par 
leur inaction ou par leur réac­
tion, pourrissent les problè ] 
mes srteiaux et politiques et 
préparent ainsi les révolu 
lions.

économique que l'on sait, de 
la seconde guerre mondiale, 
etc.; une accélération de la 
croissance démographique a 
cependant été constatée dans 
res régions apres le deuxième 
conflit mondial, de sorte que 
le taux moyen d'accroissement 
semble y avoir retrouvé le ni 
veau des année* 1920. Quant 
aux régions peu développées, il 
ressort des estimations que 
l'accroissement est demeure

VIAU, MORISSET INC.
720 boul. Décarie. Saint-Laurent — 747-9921

Livraison gratuite dan* un rayon de 100 mille*
Facilité* d* paiement Stationnement à 1* porte Air conditionné

Ouvert tout le* jeun de 9 h. A 5H.30, le* jeudi* et vendredi!, juiqu'i 96. 
Fermé le lemedi durent juillet et aeùt
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ERWARTET SIE!

Cologne vous appelle ! La porte médiévale de 
Séverin ... les traversiers sur le Rhin ... un café 

pittoresque près du Neumarkt... Savourez, au Québec, 
l’ambiance de Cologne : dégustez la XXX. une bière 
au goût européen. La XXX est une bière différente, 

plus foncée, d’une saveur plus marquée ... une bière 
brassée au Québec avec du houblon importé 

d'Europe et du malt séché par un procédé spécial.
La prochaine fois faites une petite randonnée 

en Europe ... avec la bière XXX de Labatt.

XXX
une ancienne marque d'excellence 
pour une bière du Nouveau Monde.

TOUS LES SAMEDIS, DE 7h A 10h30 DU SOIR
De* ch*»* chevronnés prépareront un buffet chaud et 
froid, succulent et varié, servi au bord du lac Dupuis, dans 
la vaste salle à manger d* l'Estérel.
i:f(VU4 mu accords de l'orchtstre de Paul Notar

i ëteiel
A une heur* au nord de Montréal, par l'autoroute (sortie 29) 

Réservez tôt. Ligne directe: UN 6- 8224.

LA BRASSERIE LABATT LIMITÉE

1
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musique * cinéma * variétés

le bruit 
de
la ville

CE SOIR
13e H dernier concert popn 

laire > 1 arena Maurice Kl 
chard, ce soir, a 2üh 30 
Alexander Broti v dirigera un 
concert de muaique eupagnole 
au court duquel on entendra 
“l. Amour ■■rireipr que chante 
ra Fernande < hiocchio et que 
danseront Julio Piedra et de* 
mcmhrct de* Grands llalleu 
Canadiens \u même proKrain 
HimskvKorsakoff et Estan* 
me. ( apriccio espagnol" de 
cia ' de l Aryentin Albert Gi- 
nastera

CHANSONNIERS
Au Patriote on iniurra en 

tendre Hervé l$^ou.s^eau. sanie 
di prochain a 21h 30 et 23h 
30 A ' l.a Créniaillère" de Ter 
rebonne. Georges Casavant et 
Mikealme a 21 h et 23h

EXTASE
‘■Rapture ’ ("Extase T, le 

nouveau film de Patricia Go».- 
n (vedette enfant de* "Diman 
ches de Ville d’Avray") dirige 
par Stanley Mann et tourné en 
Bretagne, reçoit l’honneur des 
quatre étoiles du "Daily Mens ' 
de New-York (tirage 2.000. 
000). "Lue magnifique histoire 
d'amour" dit le journal. Vvis 
un peu différent, le "New York 
Time" trouve que Patricia Go/ 
/i a besoin d'aller chez le coif 
leur et lui préféré les Beatles 
dans leur nouveau tilm 'Help.

EEÜXEOUETS
Voici le texte que la femme 

du President Johnson a adres 
'<• a Samuel Cesser, agent des 
Feux Follets que l'on peut voir 
actuellement a la t'omédie-ca 
nadienne "Quels merveilleux 
cedeeux! Merci de le* «voir 
apporté* t le Mellon Blanche 
a l'occasion de votre récente 
visite. J'en toi* absolument re­
vie. J'ai trouvé particulière­
ment intéressante la brochure 
sur les Feui-Follets et les com­
mentaires sur les denses.

"Le Président et mei-méme 
vous souhaitons do continuar 
a remporter des succès et a 
(aire valoir la grâce et la beau­
té de le danse dans le monde

"Avec nos bons souhaits, sin­
cèrement, Lady Bird Johnson."

s=r
l-c sculpteur Berto Dardera 

vernira son exposition, ce soir 
au nuisee d art contemporain 
Un y verra 22 sculptures et 25 
oeuvre* graphiques I-a mani­
festation se prolongera jus­
qu'au 26 septembre l.a Galerie 
de la Place, d’autre part, pre 
sente actuellement des aquarel 
les de Jacques Jourdain et de 
Ilarrv Ricketts ainsi que des 
petits tableaux du vieux Mont 
réal par Fleurimond Coititan 
tineau. La direction de cette 
galerie ouvrira bientôt un se 
cond étage comportant deux 
salles pour les expositions su 
1ns et une salle pour la sculp­
ture.=T"

l es meilleurs corps de clai 
rons et de tambours seniors 
des Eta s ITii» et du < anada se 
rencontreront dans une com 
pétition dont l'enjeu est de 
$5,000. Cette manifestation, or 
l'anisée par le poste t’JMS, se 
tiendra au stade McGill saine 
di prochain, à 20h

horaires des spectacles
THÉÂTRE

ri Vi I. nt S \K ri — «Hat hr 
tOMKDIt, CANADIENNE — r*

Krux tolleU: H :»« dlmam h« ma 
hnèr i ! t» »{«*làrh** lundi.

I V l’Ut DKltKi- "Marv, IMArv”
t 4U Dun rrlat U«.

PK VIRIKK. -HH II TTC — 'T»# Dont 
iHnem-s" 8 - IM Krlacht lundi
rt vrndr<*ili.

fill \ I KI l>K M VR.IOI.AINl —
Il rst uni» saison" — •••H».

CINEMA
R Ufâl m el'll *>ty fai/ tadv

n»err. tam. dim .’-UO 
A % KM I - •’Whal'a Nr» ruvM.JH 

I no - l.i» . 05 - 7.10 9.10.
RU OU — “Vou* Souvenez -vou* «1r 

l’aro" 1.12 V Oh 8.40 - !•
Mfpri> . 1.55 - J.14 8..18 - 10.11

< VNVIilis ’ Ingfllqur." 11.00
< * 15 ■ 10.00

f II V M 1*1 % IN l a roiiqu<*l« d«*
ii.io i io fi.un 8.50

l.%V%!• •l.a grand* r\a>.ion" — ! 
lî.oo t 10 8 15 — l étrange hl«-
loirr de .lune l'ordler” — 2.20 - 
«.35.

I.Ot.WS — ••The Kona of Ma tir El- 
df-r' — 10.15 - 12 25 - f.40 4.50 -
7 .05 - §15

I V s( tl v — "le Rock du hagne" : 
12.05 - 5 00 - 10 (>0 — “l.'lui rojahlr 
Jerry'' : 3.40 • 8.30 — “l e* blonde» 
brune* et roiiBse*" : 1.50 - 1.45. 

MKIU 1ER - “A cause d'Eve" : 2.20 
7.00 U 18: Naïu. et dirn 12.38 -
1.39 5.10 ï 41 - 10.01

MONKI VND — ••II » t Mad. Mad 
World" 11 40 3.20 MO 8 40

OltPHEt'M — “lae monocle rit Jau­
ne - 10 35 11.45 2.55 - 5.05 -
T. 19 - 1.2.5

OI TREMONI "Il % a Mad. Mad. 
Mad World" 12.40 3 *0 8 00
8.40

I* VI. VI I — The Third Das — 10.05 
11.1,5 1.15 4.IO «5.3 9.IS.

P \PINT VI ‘l es l»nn Juan de la 
Cote d'azur" 12.35 - 1.10 7.45

i4ibralt.tr" — 2.35 -

li
VPIUM Helen 10.00 11 0‘l

J .00 4 00 h 00" 7.15 - 9.50
C INI 'I V CES Tl V Al "U seehe

— >001 7.30 9-30 — llilli
l 10 - i 30 3.JH 7 30 9.10

t H V IT VI Damage et xood>
H.RN» 3.50 H.50 f» 50 Pvlama
Polit > ' 2.10 - 3 10 - 8.10

( INI H A M V THEVTWl IMPERIA I 
The lUilelu ah Trail" - mai 

nier.. Jeu., s.im , Î.00 Ioum lest
Mitra 8.30 — dim I Oo 4.45 - 8 3o 

DVIPIIIV Vlphavllle " sam
dim. 1.30 3.10 .5 30 7.30 - 9 10
sein : 7.30 9-30.

ft l V SET Rehnaih l e Honheur''
Lun au v en. 7 ’•(» 9.30

>ani 1 30 1.30 3.30 7.30
10 00 — Dim 130 3 30 • 5.30
7 io 9 ,30 Ei$eii!*teint "Le»
( opaiiih" - même horaire 

8 MPIRI “Senin ed and Vhandon 
pH hlO 10 00 lo lied
or not Tu lied" 8 15. Dim a
uartir de i.Oo

UtVNt AIN le$ Don Juan de la 
t ôte d'azur" — II.10 - 2.3.3 h 15 

9 50 — "Défi a t.ihraltar" —
10 ou I 10 4 15 7.55.

(.ItWVDV — ‘T e$ Don Juan de la 
(oie d'.i/ur*’ - 12.50 4.20
7 ,35 — •Deti à «■ihraltar" — 2..10 
h «H» - §.35.

41 V\ T \LON — •WiigrltMiie' — 12‘>0
3.10 8.35 10.00

KIM - The (iuiri'V : 1*40 145
4 55 - 7 (Kl - 9 10

RADIO
CBF «t CBF FM 
Le jeudi 26 août

• t Cl i I M a Th 10 Matinee 
*Yni|>h»niqtie Au programuir 
\nung Person's t.uide to the Or- 
ehestra. de Brilter» dtr Adrtau 
Bonn '.e l oncerlo en re mineur 
pour vtolouceUf. de Lalo. avec e 
eoucoura de Pierre Fournier, la 
Mtnphonie no 11 en re majeur 
de D’orak Vir* anciens et d.inses 
pour luth, de Respighi rtlr Antai 
iXiraU
• \ Ih U) 1 ne demi-heure aiee .
l unpératrtoe W\». tevte de Plerra
Villon
• V teure» Le» 4 hefa-d'oeuvre 
de la musique. Sonate eu do nu 
neur. de ||a\dii. ititerprêlé# par 
K le Cluilela. le Trio no I en «oi 
majeur, de Beethoven, la ie Sym 
phonie, de Hrliubert et Reflet» 
dan» lean, a» Debusov

Défi 
6.00 - 9 

PARISIEN 
10.25 - I 
9.35 

PI V/. V 
3.10 

ri u i 
le .
3 10
/.or h

10.

35
The EamiD lewels" 

1.50 5 00 - 7 15

Vugelique — 1 .' 00 - 
8.35 10.00

\ ni iM vit h - r;randa itl-
Il success" 11.50 - 3.00 - | 

7.15 - 9.35 — Petit* salie 
he DreeH** : 12.00 - MO

h lo 8 50 
It IV ( > I I les Don -luan de la |

rôle d'azur' —► 1 50 - fi 15 - 9 10 
— Défi à Gibraltar" — 1 00 - 4.25

7.50.
It I\ DI I T Tir du désir 2.5» - 

fi 15 9,40 "Rourreati de l.on
dies ! 15 fi 10 N 00 

h V VDV DamaKed C.ood*" — 2.40 
.3.34» H 20 — “Pajama Partv" - i 

1 20 4.lo - 7.00 9.50
« \ l\ l'-DEMîl — T e mépris" 113.3

.38 - 10.12 _ 
is de Paco"

Vous %uu- 
I 3 2 - 5 Ofi

3.24 
\ene/.-

K Tu
SEMI 1,1 The Sound of Mu»U ' :

8.15 Merc., sam., dim : M5 
bNOVVDON I *rd Uni" 1145 -

l *0 - 3.55 - 8.35
STRAND DamaKed fiood''

12.00 - 115 - « 3.3 9 .30 — Paja. -
ma partv" 10.20 - l 40 - 4.55 - 
8.15.

VERDI ‘ Index 8 13 Te»
Parisiennes" —fi 1.3 9.55,
W ES T MOI NT — ' Ibose Magiufl 

lient Men in their Elvinz Ma­
chines".

York — “Monkev'fi l'ucle” : ins
1 .35 - 4 45 7 10 - 9.30

!1B©J0®K]
• A I tu FM a ü\ 30. 8 Giles mu­
sicales A ! affiche, i «mtesse Ma- 
rttza. de KaiuiHii
• A ( Bl FM a • h. 30. In blanc 
ei noir. Oc/h Anda Jouera la So­
nate en si bémol majeur, de SJchu- 
Vie ri.
• v 8 hruren Kendet-vou» A 
l'opéra la Veuve Joyeuse, de la*
har. ei le Ketahle de mai ire Pierre,

• A 9 heures les l Uusique» fran­
çais. t oncerlo en la mineur pour 
fiùte. de Michel Blovet. avec Jehti- 
Plorre Rampai et l'Orcheatre Je«4i- 
Marie Le lal» symphonie en re 
tiiineui. de Ma: c-A exHiidie Oué- 
ntn dir j f PfttUftrd
• ^ Noctune Ot loir
e Concerto en re majeur pour vio- f 

Ion de Beethoven avec le con* ' 
’oum d'Arthur Orucninux. 8etes et 
sirène», de Dobuaay. dlr Pierre 
Mont eux.

PROMOTION DU IHEATHE CANADIEN AU FESTIVAL D'ART DR ANTIQUE

8400 pour une kfcprelllière,, canadienne

m
’i!;

L'n octroi spécial de $400 
pour pieces canadiennes ori­
ginales. institué pour la pre­
miere fois cette année, scia 
offert à nouveau par la Ri- 
gion (Juebee-Ouest du Festi­
val d'Art Dramatique du ta 
nada à l'occasion du festival 
régional de 1966. selon Mme 
Yvonne Heenan. récemment 
reélue au poste de présidente 
du comité exécutif régional

l.a somme de $400 scia re 
mise au directeur de chaque 
troupe acceptée au festival 
regional 66 et présentant une 
réalisation en premiere d’une 
pièce écrite pour la scène par 
un citoyen canadien vivant, 
en anglais ou en français.

"Pour laissor un tampt suf­
fisant a la lactura at a l'axa- 
men éliminatoire", fait re 
marquer Mme Heenan. il a été
nécessaire de rapprocher la 
date limita des inscriptions

au testival, fixée au 15 de 
cambra 1965. Cala permettra 
aux participants da mieux se 
préparer — et au juge élimi- 
natofre d'avoir le temps ma 
térial nécessaire à l'étude des 
manuscrits, qui peuvent com­
porter jusqu'à 17 textes iné­
dits!"

En effet, a la suite de Fol 
fie du premier octroi de S4U0 
le printemps dernier. 23 ins 
criptions au festival regional 
furent reçues, dont 17 étaient 
de nouvelles pièces canadien 
nés. Sept de celles-ci figure 
rent au programme du festi 
val qui tint l’affiche pendant 
toute une semaine au Théâtre 
du Gesù.

I/cs formules d’inscription 
pour ie festival régional d’art 
dramatique 1966 seront dispo 
mbles sous peu. Le manuscrit 
intégral, accompagné de la

distribution! et des details 
complets dtéjroduction, devra 
être soumistvec la somme de 
$75 pour figs d’inscription

"A titre d'encouragement 
supplémentai*, les pièces ca­
nadiennes fuient exemptées 
cette année dice paiement de 
$75," expliqué Mme Heenan. 
"Cette conces|on ne pourra 
être consentie en 1966. Ce­
pendant, nous- sommes per­
suadés que les *uteurs et les 
troupes, tant francophones 
qu'anglophones, comprendront 
que leur pertic»ation eu fes­
tival d'ert dramfique est im­
portante et peut exercer une 
nette influence »r leur ave­
nir profssionnel qns le thee- 
tr, ce qui les erypuragera a 
trouver les moyen |sécessaires 
è le présentation <* leurs piè­
ces en 1966."

AU FESTIVAL DE VENISE

S'4 çfc

Henri Hathaway a mis en scene The Sons Of Katie Elder", western de grande qua 
Lté qui passe actuellement sur I écran du Loew s II appartient à john Wayne et a 
Dean Martin d incarner ces deux héros du Texas.

Accueil mitigé pour "Le Lâche 'de SatyajitRay

Mahler et Marlène Dietrich se disputent 
la vedette au festival d'Edimbourg

E D I M B0 U Rfi Le 19e 
Festival international d’Kdim 
bourg, qui vient de débuter, a 
pris un majestueux essor avec 
Fimposante interpretation de 
la 8e Symphonie de Gustav 
Mahler, qui a Miseit!' les com 
mentaires les plus élogieux de 
plusieurs critique londoniens

Depuis la création de re 
festival en 1947, c’était la pre 
mière fois que l'événement 
était inauguré par un orches 
tre et Choeur écossais, inter­
prétant une oeuvre magistra 
le sous la direction d’un chef 
d’orchestre écossais, i.e chef 
Alexander Gibson et le direc­
teur de chorale Arthur Old­
ham avaient passé îles mois 
à préparer ce qui lui décrit 
comme "un événement musi 
cal historique en Ecosse’

Plus tôt dans la journée de 
dimanche, ce festival de trois 
semaines était officiellement 
ouvert avec la traditionnelle 
bénédiction presbytérienne a 
la cathédrale St Gilles, en 
presence de plusieurs maire» 
et bourgmestres d’Europe

La fascinante Marlene Die 
trich est armée pour la pre 
mière de son spectacle de 
nuit au Lyceum Theatre, de 
vant une salle comble, et fut 
accueillie par le comte de 
Harewood. directeur du festi 
val

Pendant que se donnait le 
concert Mahler au l'sher Hall.

Nomination au JAMM
\i t'Iaude Ramsay et Mlle 

Marie Duniaine ont été élus co 
présidents des Jeunes Vssocics 
du Musée des Beaux \r!s de 
Montreal pour la prochaine sai 
son.

Les autres membres de ! exc 
eutif sont M Alan Hodgson, 
vice-président: M. Hamish Ma 
caulay. trésorier, et Mlle \i 
eole Sirois. secrétaire

L’executif élu a complete ses 
cadres en nommant responsa 
blés des expositions, M. Jac­
ques Leroy: des activités ar- 
tixtiques, M Jean G Girouard; 
de la publicité. Mlle Margueri 
te Draper: du restaurant. Mlle 
Penny lllslev, et des relations 
publiques VL Graham Nesbitt.

CE SOIR 9 H.

Pascal Desgranges
\ danj

‘t

le Festival du film d’Edim 
bourg commençait dans un 
autre quartier de la ville 
avec le film polonais intitule 
‘ Manuscrit trouvé a Saragos 
se”, une realisation de W'oj- 
ciech Has.

Ia>s festivités avaient debu 
te vendredi avec le tradition 
nel carrousel militaire, un de 
filé spectaculaire sous les pro­
jecteurs de l’esplanade au fa 
meux Château d’Edimbourg.

Le célèbre ’Edinburg Tat 
loo" comportait cette année ! 
des numéros très pittoresques. 1 
avec la participation des mili 
taires des iles Fidji, exécutant 
trois danses typiques, et pour 1 
finir interprétant un chant j 
d’adieu des insulaires du Pa 
cifique.

Le son d'une seule corne 
muse, provenant du haut des 
remparts du Chateau termina 
cet éblouissant spectacle.

Abonnements au Stella
Après sa tournee européen 

ne, le Théâtre du Rideau Vert 
prépare sa nouvelle saison. Les 
guichets du "Stella" seront ou­
verts a partir du lundi 30 aotil 
prochain, pour la vente des bil 
lets de l’inscription des abon­
nements aux neuf spectacles 
de l’année 1965-1966. Les abon 
nements sont destinés à tous 
afin d’éviter au public l’ennui 
de reserver des places ou de ne- 
pas en trouver, en permettant 
a chacun d’occuper le même 
siege, au jour qui lui convient.

VENISE. 25 août 1/e grand 
cinéaste indien Satyajit Ray a 
été le premier à entrer en lice 
dans la compétition du Festi­
val de Venise où vont s affron 
ter il réalisateurs jusqu’au 6 
septembre (Le film français 
présenté hier au gala d'ouver 
ture "La vieille dame indigne ”) 
était hors concours.

Satyajit Ray qui avait ob 
tenu le Lion d’or du Festival 
en 1957 avec "Aparjito" a pu 
de nouveau révéler toute sa 
sensibilité avec "Kapurush" 
("Le lâche"). Ce n’est que l'his 
toire d’un homme qui retrouve 
dans la femme mariee d'un 
ami de rencontre, l'amour de 
ses vingt ans [1 n’avait jamais 
oublié la jeune femme qu’il 
n’avait pas su ni voulu retenir

Dès vendredi I* 27 août 
pour la premier* foi» 

a Montréal

"LE TERRORISTE"
ANOUK AIMEE

üième film
INGMAR BERGMAN

"UN ETE AVEC 
MONIKA"

'1*5 MILTON / 842-6053
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Le succès de l'année !

"L'HOMME DE
RIO' en toiiltHir

avec Jean-Paul Belmondo 
Françoise Dorléal

Auj. "l n Slnçe rn Hiver" 
*1 Mélodie en Sous-Hur*

★ EMPIRE ^7,^;,,!;:
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IL N Y A PAS UNE FEMME AU MONDE
out n’ait reve o’Etre angélique

IL N Y A PAS UN HOMME AU MONDE 
QUI N AIT REVE 0 ANGELIQUE

EN COULEURS'

17 00 3 70 6 1S 10 00

ANGÉLIQUE
COMPLÉMENT DE PROGRAMME "UNE FEMME À ABATTRl’

Sa/ttJ
CANADIEN • PLAZA ■ JEAN-TALON

HORAIRES DE LA 
TELEVISION

JEUDI 
26 AOUT

C B F T O
f N Wjr»

17 00 Musique 
1 55 TOItiournqi 
1 09 Lonq motr«9*

Chauiune 8 soi' 
pied drame • an 
giftii

' JC Long metraq*
• W Les Aunanaks"
» )4 L Avenfunar des

mers
s 00 Bobtno
3.)0 Au clair sole>i
• 00 Mes Irais Dis
• JO Teieioumai
• 30 Nouvelles cfu soon 
' 00 Aulourd'hut
• 00 Cinema de Pans

Le monoçte noir'* 
espionnage fr«nt*i«

• JO Les fables de
Le Fontaine

10 JO TélOjournal
10.41 Supplément région*! 
>0 54 Nouvelles du sport 
D 00 L* m*m dons 

l'ombre
17 00 L* toile d araignée

C F T M CD
11 00 Mire
D 15 34 74 J4
D.JO Les Quatre Justiciers 
T? 00 8ian t'Boniour 
1.1$ Programme Double

» ' Cntre l heur ni 
*f minuit'* - drame 
français *

' Carrefour 
ngeanre

«reste
a me

4 io Les P tits 
Bonhommes 

4 JO Aventure 
4 00 Téie métro
• 30 Sport images
f 00 Dernière heui •
7.15 Cm* Roman 
7 JO Mot de passe
• 00 A la Catalogue 
I 36 Cinéma Kraft

Plage Interdite • 
policier esoegnol 

>6 00 Relever les 
manchettes

10.10 Mon coeur est ue 
violon

10.45 Derniéra heure 
10 55 La coulaur du tempi 
D 00 La ronde des tportt 
11.15 Cinéma
v i Ordonnance c* 

nédie dramotloug • 
français

C B M T O
1.11 Today on CBMT 
l î; News and Weather 
i JO Luncheon Date 
2.30 Movie Matinée

' Mobron's Choice'*
4 01 Vacation Time
5 00 M Piptr
5 30 20 20 (repeats 
• 00 Sports G liesses 

and Guest 
4.IS Tee to Green 
4 JO Acros» Canada 
i 00 Evening Newt 
T 21 Sports with 

Doug Smith 
7 jo Candid Camera

I 00 Gomer Pyle
I 31 Portrait
S 00 The Defenders 

10 00 The Rogues 
n 00 CBC TV Nev.s 
11.10 Viewpoint 
11.23 Final Edition 
11.10 Sports Finat
II J4 The Sullavan

Brothers
My Brother j Keeo-

C F C F 0
l .»• The Sound at Twelve 
1.45 ' edlfetlen 

Newsroom IT 
T.oo The Liberal Arts 
2.19 The Pierre Barren 

Show
S 00 People In Cenfllct 
2.10 It s Your Move 
4 00 Surprise Pirty 
4 JO The Mickey Meute 

Club
8 00 Family Theatre

Copper Sky • wés’
*rn

• JO Pulse 
? oo The Muntfert 
J JO My Favorite Martian 

Si 00 Sunset Theatre: "The
Whole Trubll" - poll 

e'er
t J0 Branded

10.00 The jack Pert 
Program

11 00 National Niws 
11.15 Pulse
11 JS Petama Playhouse 

Louisian* Purchase 
comaoie

1 00 Newsroom if . 
Meditation

tie Denys Saint-Deni*

Pièce i-anadurnne pour 
per*onnage seul

LE THEATRE DE LA-% 
PLACE VILLE MARIE ■

RESERVATIONS 861-6665

Mardi, men redi. jeudi, rendri'di 
ri samedi a 9 heures p in 
Himam hr- a 8 heures p in
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UNE COMEDIE 
MUSICALE

da
Ouba — Carrier — leveillet

IL ESI
UNE SAISON

THEATRE DE 
MARJOLAINE

l'a^tman

RESERVATIONS :
Mniilrral

AUJOURD'HUI
DEUXIEME FILM :

"La Novice . . . 
confesse"
avec Paical* PETIT et 
Jean-Paul BELMONDO

3e FILM :
en cou leu m

“LENFANT 
ET LA BRUTE"

La Scala
Papineau-Beaubien T71-510T

.Û.i l

Lca comédie-surprise de Canné

OftpheuM

■m. â» 1

»
LA CRITIQUÉ UNANIME

UN CHEF DOtUVRl!d Vlth.iiuli.nill 
•ou est S.-Catherine 

Sherbrooke 569 2933 
l.ranbx 372 3371
Kastman 297 2862

GRAND PRIX OU
FESTIVAL DE \ 

BERLIN 2 sem
DE 

JEAN-LUCgodardR

'■* i5 ... IIIRIE roNÏTANVINI Çfc

'a*qa «éRiqa'iK, ig 
ailM UMIROff

O Samtdi - Dim.nch* : éa
/y 1 11 1 M J N 7 M • M C 

Sur semaine :
iftiiid *«t artTkii ; m • « johoraire PAUL MEURISSE BARBARA STEEL E

10 15 12 45 2 55 5 04 2.15
Dernier progr. complet 8 4 00 p

UM

par Roger LANIERI
envoyé *pécial d* l'AFP

à l’époque. Maintenant. U of 
fre à la belle de le suivre 
niais elle refuse. L’anecdote est 
de peu d’importante car Kay 
est moins intéresse par les h is 
toires que par la perception 
sur les visages, dans les re 
gards. des moindres émotions. 
De même, une main tenant un 
verre lui suffit à montrer qu’un 
personnage est alcoolique. 
Tout est motif d’étude psycho­
logique. Toutefois le film a été 
accueilli avec reserve par les 
critiques

Beaucoup ne se sont pas sen 
Us concernes, par un problème 
moral dont les règles typique 
ment indiennes sont fort éloi­
gnées de celles du monde occi 
dental. D’autres ont estime que

l’ouvrage est maigre li« limi­
te dans sa portée llit le 
monde néanmoins s’aeide a 
trouver l’oeuvre estimai!

l.a comédienne Sohiitia 
Chatterjiee. qui avau \de.ia 
triomphé, au récent Festill de 
Berlin dans ‘Thanilalaïuni- 
femme seule", a été de noAeau 
l’objet d éloges pour soiijeu 
tout intérieur ou les lafces 
mêmes sont invisibles.

Jeudi, la Tchécoslovaèie 
présente "Les Amours djie 
blonde”, de Milos FormanVt 
vendredi la Grande-Bretagmft 
le Mexique projettent respeb 
veinent "Good Times. Wnndr 
fui Times" de Lionel Hagmti 
et "Simon du desert”, dé Lm 
Bunuel.

|UÏÏ( hfOHMWWly,
aCffllD (eu. 2-8.30 - Ven. 8h.30 ITOftTI
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• Enfanta, 10 ans, admit mar 
mar. (au. »am. 2 h - Dim 1 h

NULLE PART AILLEURS 
— ni actuellement ni plut 
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R Ref pat un film que rmi.« r^rre* 
malt une expérience que tout rtgr**»

E$1-il traruialeuz. ( m pie, 
blasphématoire? 
ou rmourant, 
fateinanu génial?
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tPe toute foenm 
un tu jet 
de ri m ter ta htm 
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dont le» lieu» 
ou Ton prend 
let eaux.
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Votre enfant est-il dyslexique?
(Une entrevue de Renee ROWAN)

Dix a quinze pour cent des entants de la 
population scolaire sont atteints de troubles 
de lecture, soit quatre à cinq enfants sur une 
classe de trente environ, ce qui est énorme, 
constate M. Claude Montagne, spécialiste res 
ponsable du traitement de la dyslexie chez 
les enfants, au Centre audio-vocal que dirige 
a Montreal Mme Lucie de Vienne. A la suite 
de la conférence récente donnée par le pro 
fesseur Montagne aux samedis pédagogiques 
organisés par la librairie Beauchemin. nous 
sommes allée le rencontrer a son bureau de 
la rue Lajoie.

Un dyslexique, c'est un enfant qui a des 
difficultés de lecture et. partant, des difficultés ! 
scolaires. C'est un enfant qui est classé pares j 
seux ou quelquefois même débile mental, lai 1 
traie dyslexie est une anomalie dans l'orgam- 
■.ation dynamique des circuits cérébraux res­
ponsables des coordinations audi-visudverba J 
les. assurant l'acte complexe de perception 
et d'intelligence du langage. Tous les enfants 
qui éprouvent certaines difficultés a apprendre 
à lire ne sont pas nécessairement des dyslexi­
ques. mais plusieurs le sont.

Comment te présente 
un dyslexique

l-e troube le plus caractéris­
tique c'est que l'enfant inver 
se les groupes de lettres: il 
écrira par exemple li pour il. 
ni pour in: il y a des centaines 
et des centaines d'inversions 
possibles. Il inverse egalement 
les triples lettres, c’est-a-dire 
qu’il dira ou écrira pra pour 
par. bra pour bar. Il peut aus­
si mettre la fin du mot avant 
le commencement. Il confond 
certains groupes de lettres as 
sociés comme le B et le P. le 
F et le V. le .1 et le Ch. le 1) 
et le T. etc. Il peut arriver 
aussi qu'un enfant saute des 
lettres: il dira par exemple pu 
rapuie, pour parapuie. ce qui 
n’est pas à 90c< des cas un dé­
faut de langage, mais une véri­
table faute de dyslexie

Défaut qu'on trouve encore 
plus souvent, il hésite, coupe 
mal les mots ou groupes de 
mots On le retrouvera parti 
entièrement dans la dictée ou 
l'enfant par exemple écrira; nn 
entend. ON N AN T AN. Enfin, 
i! comprend très mal ou pas du 
tout ce qu'il dit

Quelles sont les causes 
de la dyslexie ?

Le professeur Montagne est 
catégorique . elles ne sont ah 
solument pas imputables au 
niveau mental.

Des études très sérieuses 
ont été faites à ce sujet et il 
est prouvé qu'avec un quotient 
intellectuel de 61). un enfant 
est capable d'apprendre à lire 
Kn dessous de 6U. on common 
ce a approcher la grosse débi 
lité et. a ce moment la se pu 
•ont ri autres problèmes, mais 
tout entant ayant un niveau 
mental supérieur a 60 est ca 
pable d'apprendre à lire.

On peut impliquer, dans cer- 
tams cas. les troubles oculai­
res. c'est-à-dire les troubles de 
la vue. Ils sont peu nombreux 
et facilement décelables. Par 
ailleurs, il y a 5'c de cas here 
ditaircs. c'est-à-dire cinq pour 
cent d'enfants qui sont dyslexi 
ques par hérédité. Enfin, et la 
réside presque tout le mal. 
80'< des enfants dyslexiques 
le sont a cause de troubles au 
ditifs associés aux troubles de 
représentation spatiale

Les dyslexiques ne peu 
vent prêter attention au sens

RIEN DE TEL POUR 
VOUS DESALTERER 

QU’UNE GORGEE DE

EVA,
I#AD!T!0n

du texte et alors ils ne com­
prennent pas ce qu’ils lisent, 
fn dyslexique, en classe, au 
bout de 10 minutes ou un quart 
d'heure, explique M Montagne, 
n'est absolument plus capable 
d'entendre clairement et de 
comprendre. S'il devient rê­
veur. s'il est assommant, c'est 
tout simplement parce que 
pour lui tout passe à cote. Sa 
perception auditive est complè­
tement brouillée et de ce fait, 
la compréhension de ce qui est 
dit est brouillée également.

IjC sujet de plus ne peut 
reproduire par la voix que ce 
qu'il a perçu par l'oreille, 
donc si l'enfant ne perçoit 
pas certaines fréquences, il 
ne peut les restituer

Ici. le professeur Montagne 
fait une mise au point sur le 
sens de "entendre " Il ne 
s agit pas bien sûr déniants 
qui sont sourds; lorsqu'on dit 
que le dyslexique n'entend 
pas ou entend mal. on ne par 
le pas de l'intensité de son 
audition mais de sa qualité

L'enfant ne lit pat perce 
qu'il ne le peut pas

Le dyslexique se trouve de­
vant dès difficultés insurmon­
tables : il doit travailler deux 
fois plus que les autres, il 
est très souvent classé comme 
paresseux, débile quelquefois, 
mauvaise tête, ei toujours il 
se sent en état d'infériorité, 
repoussé. Il ne peut pas lire 
ce que d autres lisent très 
bien, il ne comprend pas ce 
qu il lit et beaucoup de eho 
scs lui échappent En rédac 
lion, il n'emploie que les mots 
qu'il sait écrire, il a peur de

La couture chez soi

9294 10-JO

servi bien frais

PUR CIDRE 
DE NORMANDIE

pflülunt el leyer (2.5ri d'alcuu!)
Kn ?*»nte dans toutes l»*s rpirrrtf* 
rt comptoirs d'alimentation — ' 
hourhrrirs, pÀtisscrtfk — spéciali­
sés dans ie» produits importés.
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Ce patron est en vente au 
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faire des fautes sur les mots 
qu'il connaît mal. Son travail 
est sec. sans richesse de vo­
cabulaire. puisque ce sont I 
toujours les mêmes mots qui 
reviennent. 11 travaille con­
tracté. il est lent, tendu, ner 
veux. 11 s'endort dans eet 
état el abandonne, devenant 
le cancre idéal, ou bien il es­
saie de compenser, s'il est in 
telligent et c’est au prix d'et 
fort nerveux surhumains.

La dyslexia sa guérit

Auparavant, on mettait plu j 
sieurs années à guérir un , 
dyslexique; maintenant, grâ j 
ce à l’appareil Aurelle à ef ‘ 
fet Toinatis. le traitement don : 
ne d'excellents résultats après | 
six mois environ, au rythme; 
de 3 séances hebdomadaire> 
d une cinquantaine de minu 
tes environ. Il s'agit d'un ap 
pareil invente il y a quelques 
années seulement par le Dr A 
Toinatis. à ia fois oto-rhino 
laryngologue et savant et qui 
permet au sujet en cours de ' 
reeducation d'entendre sa pro 
pre voix, mais modifiée dan» 
le sens de l'idcal II permet 
ta rééducation de l image mo­
trice au niveau cérébral ou de 
faire apparaitre une image 
motrice

Le mécanisme du traite 
ment serait ici trop long à ex 
pliquer dans tous ses détails i 
Disons que lu séance comporte 
une période de relaxation, sui 
vie d'exercices île respiration 
puis 15 minutes sous l’appa 
reil Aurelle. Pendant 15 au 
très minutes, l'enfant, tou 
jours coiffé du casque et por 
tant le micro sur la poitrine 
apprend ou reapprend ses let 
très (manuscrites) tout en les 
nommant et en parlant, ou en 
racontant une histoire de son j 
choix; s'il ne sait pas lire, 
l'enfant décrit des images. : 
forme des lettres avec de ta 
plasticine, dessine, etc., le 
tout dans une ambiance aussi 
éloignée que possible de l'at­
mosphère "hôpital" ou “cli- 
nique" afin de ne pas rebuter 
l'enfant.

M'attende! pas !

Au terme de cette entrevue 
M Montagne insiste sur l im 
portance de dépister les trou 
blés dès qu'ils apparaissent.

A 1 âge scolaire, si la : 
lecture ne s'acquiert pas dans 
les temps normaux, si l'en 
tant a des difficultés a suivre, 
consultez des personnes qua 
lifiees : pensez a la vue, aux 
oreilles, faites passer un test 
de niveau mental. Si vous 
notez des troubles, entrepre 
nez le plus tôt possible un 
traitement de rééducation 
avant qu'il ne soit trop tard, 
car cela ne s'arrangera pas 
avec l'àge. bien au contraire

Denis voire /hinier à provisions

Encore une foi», le- marches regorgent d un bon nombre de fruits el de Icgti 
mes frais L' est le temps c'en profiter et d'utiliser des méthodes de conservation 
telles la congélation et la mise en conserve en provision des jours froids de l'hiver.

Des fruits, tels pnr nes hâtives, pommettes, poches poires, prune» el raisin 
sont déjà sur les marchés locaux. Les legumes sont aussi a l'ordre du jour N ous pou­
vez des maintenant von- procurer >a des prix très va lable- toutei ms » brocoli, 
carottes, choux-fleur» et liai-

La recolle des pommes de terre c>t excellente cetti année nous apprend !.i 
Section des consommateurs du ministère de ( Agriculture du Canada; le- prix seront 
avantageux

Le mou-ci. 1 agneai canadien ne au printemps, el le pon constituent d« 
bon.» achats. Les petits poulets du Québec, catégorie A eviscères, entre 2 a 3 livre» 
conslituent une aubaine intéressante

DANS LE VENT — Une des fourrures les plus jeunes 
et les plus attrayantes de la famille des fourrures mou­
chetées est utilisée ici par Birger Christensen qui a réa­
lisé une veste travaillée horizontalement et bordee d'une 
tresse en daim noir.

Les
riches
pelages...

La petite ville moyenâgeu­
se et pittoresque de Oopenha 
gue. berceau d Hamlet et Hans 
Christian Andersen, inaintieni 
aujourd'hui encore sa renom 
mec mondiale comme centre 
de la fourrure. Birger Chris 
tensen. jeune couturier de 
grand talent, est maintenant 
connu de par le momie entier

Fils de fourreur, il partit 
pour le» Etats Unis ou il se 
perfectionna dans son metier 
chez Saks et Bergdorf Good 
man Aujourd'hui, ses salon» 
de Copenhague sont fréquen 
tés par les noms les plus il 
lustres, tant européens que 
nord américains.

Entre ses représentations a 
la Scala de Milan et a Covent 
Garden. Londres, Maria Callas 
s'est récemment arrêtée chez 
Christensen pour y choisir un 
manteau de chinchilla.

REINE DES NEIGES — Un 
des manteaux les plus ramar- 
quables lie plus coûteux aus­
si) de la collection hiver 65 
de Christensen C'est le plus 
pur vison blanc - vison Saga, 
venant du Danemark, de la 
Norvège *> de la Finlande et 
mondialement connu pour 
etre le plu» blanc des visons 
.. .blancs

Rougie au soleil
Bouge, ferme, encore toute 

chaude des rayons du soleil, 
n'y a-t-il rien de meilleur 
qu'une bonne tomate fraîche 
du jardin C’e-1 le temps d'en 
profiter puisque les tomates 
sont maintenant a leur meil­
leur. tant au point de vue sa 
veur qu'au point de vue va 
leur nutritive

Au moment de I achat, choi 
sissez des tomates mûris, de 
belle forme, exemptes de 
meurtrissures Four les con 
server au réfrigérateur, ne 
les entassez pas les unes sur 
les autres, car elles se brisent 
facilement placez les à plat 
sur une assiette ou dan» un 
panier

Avez vous déjà essaye la sa 
lade rie tomates et d'oignon» 
a la vinaigrette c'est déli 
vieux et facile à préparer. 
Quelques heures avant le re 
pas. tranchez des tomates el 
rie tmnees rondelles d'oignon. 
Mettez dans un saladier, sa 
lez. poivrez et versez sur le 
tout une quantité raisonna 
ble de vinaigrette-maison Lai» 
sez macerer au moment de 
servir, garnissez avec du per­
sil Irais finement hache ou 
du fenouil frais

A’ous aimez le achars (relish) 
aux tomates, mais vous trou 
vez trop long le procédé de 
cuisson Voici une recette de 
achars non cuit et vite prépa 
ré.

Achars 1 relish i 
aux tomates 'non cuit i

9 tasses de tomate» pelee» 
hachées fin

3 tasses de telen hache fin
2 tasses d oignons haches fin

*« tasse de piment vert hache 
fin

's tasse de piment rouge 
doux, haché fin

1z tasse de gros sel

2 tasses de vinaigre de cidre

5 tasses de sucre

1 c a the de graine- de 
moutarde

l» i à the de poivre de ca 
yenne

Meier le» légumes, saupoudrer 
de sel et laisser reposer envi 
ron deux heures. Egoutter.' 
Ajouter aux légumes, vinaigre, 
sucre, graines de moutarde et 
le poivre de cayenne. Mêler ‘ 
jusqu'à ce que le sucre soit 1 
dissous \Terser le mélange 
dans des bocaux stérilisés et 
sceller Quantité ; deux pin 
tes

Remarques :

1) hi on utilise des bocaux 
de verre munis d'un couvercle 
de métal, couvrir (achars 
d une couche de paralfine 
aim de prévenir la décolora 
lion du métal pendant rentre 
posage

2) I.achars peut etre cuit 15 
minute.- si désiré. Si tel est 
le cas. remplacer les graines 
de moutarde et le poivre de 
cayenne par I c. a table d e 
pices a marinades bien alla 
ehées dans un sac Ketirer le 
sac d’épices avant lembou 
teillage II est à remarquer 
que le produit linal ne sera 
pas aussi croquant

Le saviex-vou» ?

I e sucre est l'un des pro 
duits le» moins coûteux a f> 
gurer au budget de la Lana 
dienne la-- statistiques du 
Bureau federal de la Statisti 
que montrent que depuis 50 
ans. le siicisr s est rarement 
vendu plus de 10 cents la 
livre au detail.

L'Institut Canadien du Su 
cre a fait une etude approfon 
die rie ces statistique- et rie- 
li.sles des juix des grandes 
compagnies de sucre canadien 
nés Les résultats montrent 
que les prix du sucre sont 
demeurés régulièrement plu- 
bas et plus siatdes que ceux 
de bien d'autres produits ali 
mentaires, "malgré la hausse 
du coût de la vie et certaine» 
années de crise

La brochure "Prix de detail 
annuels moyen» ' du B1 S 
montre que le» "années de 
crise ' ou le prix du sucre a 
dépassé la moyenne de 10 ci­
el atteint un " prix de detail 
moyen de 11 cents ou plu», 
sont le» .suivantes 1920. 18 
cents tfin de la Premiere 
Guerra Mondial» le plu»

haut prix jamais atteint 
1951 et 1952. jusqu'à 12 et» 
((•lierre de Corée); 1957. 12 3 
leiils iCrise île Suez.); 1903 et 
1964 respectivement 15 7 et 
14 1 cents (Crise cubaine)

Aujourd'hui le sucre e-t 
revenu a la normale des 50 
dernière- années, el on -at­
tend qu'il v reXe alors qu on 
prévoit une légère augmenta­
tion de la consommation.

Comment nettoyer 
la tente de campismc
Des votre retour de vecan- 

ce», il (eut procéder au grand 
nettoyage de »e tente de cem- 
pisme »■ on veut la retrouver 
en parfaite condition Pèle 
prochain. Voici q u a I q u e a 
point» important» ;

— il faut laver la tente à 
l'eau douce avec une épongé 
(âpre» lavoir debarrassée du 
table et de le poussière, bien 
entendu); bien Hisser sécher, 
pui» avec une broise DOUCE 
(c'est importent), le brosse.

— evec une brosse dure, 
nettoyer soigneusement 1 e » 
fermetures a glissières en po­
sition ouverte. Les passer eu 
suif avant de les refermer

— si vous dispose! de H 
place necessaire, ne laisse! 
pas la tente dans son sac; il 
vaut mieux H suspendre dan» 
un endroit sec.

— si vous menquei d espa- 
ce. repliai soigneusement la 
toile. U fermeture dans son 
sac non sans vous être b>en 
assuré qua tenta at tac sont 
bian secs. L'humiditi engen 
dre U moisissure

Rene* R.

.« LYCiii; di; ri{ v\<:i:
etablissement mixte d enseignement laïque 

jardins d'enfants et maternelle 

primaire, secondaire, collegial

9107, rue Lajcuncsse

Tel. 381-0528

l^i marinière que vous paie­
rez trois fois le prix au maga­
sin mais que vous confection­
nerez pour presque rien a do­
micile Au choix: un ti.-su à ra­
yures tellement a la mode ou 
ïin dessin "op-art" fantaisiste 
el jeune

ia> patron imprime no (394 
est offert pour les tailles 10, 12. 
14. 16. 18 et 20 ans

La grandeur 16 exige î ver- j 
ges de tissu de 35 pouces de 
largeur

M
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soyez une personne d’action!
l e plafond est en train de vous 
tomber sur la tête . . . vous avez 
besoin de secourt ! Que faire ? 
Faite» marcher vos doigt» 
dan» le» Pages Jaune» !

Quel que soit le servie* ou le produit 
dont vous ayez, besoin, vos doigt» 
le trouveront rapidement dans les 
Pages Jaunes. C’est ce que font 
les gens d’action 1

comme les gens d’action-faites marcher vos doigts...

$ utilisez
les
Pages Jaunes

HORIZONTALEMENT
1— Qui n'inspire pas l'amitié
2— Affliger par de» austérités
3— Variété d" fromage — Fai 

re dorer dans l'huile
4— Article inverse - Mois 

Propre
5— Four le rejios Lui 

Amoureux
*—Courbé en bec d'aigle 

Surface
7— Fais du tort - Acide
8— Démonstratif — Epais chez 

!e porc
9— Kn bref —- Débutent une hs 

te — A’oyeUes
10— Ensuite — Ne plu- sc ran 

peler
11— A scs chitlres - Demeure
12— Nouveau Article

Voyelle doubler
VERTICALEMENT

1— Fait le transport des main 
des

2— Vil en general dans des 
climat- froids Possessif

I—Separation - Recouvre une 
suri ace Pronom

4— Partie d'un compte — Pre 
nom

5— Grecque Condiment 
Arbre vert

é—Parenté directe
7—Exercice d'adre--e Li­

gation
E—Ecrivain allemand — Im

ber lie

9—Qui ne pourront plu» servir
10— Pour le cavalier — Parti­

cipe
11— Coutumes - Action de ,an- 

cer — Héginie
12— Qui a subi un dommage — 

Limite du buis

Solution d'hier
Horiion*»l»ment

1— COMMEMORATIF
2— ORAISON LE
3— NAJA CAB
4— GLOUTON TOGE
5— RL TORTUE
6— TE OU AF.RF
7— INTRINSEQUES
8— EUE NE LL'NF 
9 Ml HOSTIE S F

10 - ET AU - AMEN
1! ALIGNES SA
12-TRIES TE VIN
V*rticaHin*nt

1 — CONGEDIEMENT
2 oil Al Mil
3 MAJORITE Al
4 MIAULER II.AI E
5 ES INOUÏS
6 MONOTONES
7—ON NOl S I AN I
8 ELIMEE
9 ATTAQUEES 

10- BOUEUX
11 II GEREES SI
12 K El.F. F-S - Fl AN
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Jodoin invite les fonctionnaires 
fédéraux à se joindre au C.T.C.

WINDSOR — Le président du Congrès du Travail du Canada a invité officiel­
lement hier les 80.000 membres de la Fédération du service civil du Canada à join­
dre les rangs du CTC. réunissant déjà 1.200.000 travailleus. M. Claude Jodoin a 
pccise qu'il assistait au 24e congres de la federation justement pour faire savoir à 
ce groupe syndical qu'il y avait pour lui une place au sein du CTC.

la vie syndicale
Jean Gérin-Lajoie dénonce les 

compagnies minières et Ottawa 
qui cherchent à recruter des 
ouvriers miniers à l'étranger
\f Jean fîérin l.ajoie, directeur au Québec du syndicat des 

NTétallov a demandé au gouvernement provincial de mettre 
un frein aux efforts conjoints du gouvernement fédéral et 
des sociétés minières nui songent à mettre sur pied un pro­
gramme de recrutement de travailleurs miniers a l'étranger.

'Le secteur de la main d'oeuvre est de juridiction provin 
riale, a dit M. Lerin l.ajoie, et le ministre provincial du tra 
vail ne doit pas laisser les eompagmes minières sous le 
leadership de Noranda Mines s'infiltrer flans re domaine 
avec la complicité du gouvernement federal '.

De retour d'un vo;. âge dans le Nord-Ouest québécois, le 
directeur des Mitallns a souligné qu'il est abondamment ques­
tion dans cette région minière de la venue de travailleurs mi­
niers étrangers. A la mine Noranda, on parle de la réfection 
des maisons dortoirs qui ne servaient plus depuis des années 
et qui doivent accueillir les nouveaux immigrants. “A une 
epoque ou le Québec compte 40 p c. des chômeurs canadiens, 
a I il dit, il est p. rliculierement impensable de diriger se» 
tentatives de recrutement vers les pays etrangers".

CLIMAT MALSAIN
M (iérin Lajoie a relevé la déclaration d'un porte parole 

rie l'Assofiation ues compagnies minières du Canada qui s'in 
quiétail de la pénurie de travailleurs miniers et qui mention­
nait la possibniié d établir un programme de recrutement à 
l'étranger La pénurie d'hommes de métier dans l'industrie 
minière, a dit le directeur des Métallos, est causée par les mau­
vaises conditions dp travail, les salaires peu élevés et le cli­
mat social malsain que rencontrent les travailleurs de rette 
puissante industrie

Si les sociétés minières dominées par Noranda Mines 
— se mettaippt au diapason social du Québec d'aujourd'hui et. 
si elles établissaient une fois pour toutes des bonnes condi­
tions rie travail qaps leurs usines, les travailleurs miniers ne 
quitteraient pas leurs emplois. » dit le directeur des Métallos. 
11 a égalemen! ajoute que les nombreux chômeurs du Québec 
assures de conditions de travail respectables, n'hésiteraient pas 
à se diriger vers le' mines.

Il a déploré qu'au lieu d'établir un programme d'entraine­
ment parmi les travailleurs et les chômeurs, les compagnies 
minières se penchent vers l'étranger pour combler leurs cadres.

“A ce stade, avant qu'il ne soit trop tard, a dit M. Génn- 
Lajoie, le gouvernement provincial doit intervenir pour que 
les sociétés minières et le gouvernement n’envahissent pas le 
champ de sa juridiction en matière de main d’oeuvre".

Le directeur des Métallos a de plus souligné qu'au mo­
ment ou les travailleurs miniers sont sur-les lieux pour amélio­
rer leurs conditions de travail, les compagnies minières — de 
connivence aver le gouvernement fédéral — se préparent à 
faire venir dos immigrants qui seront sans doute plus dociles 
pour accepter des conditions de travail que les travailleurs 
québécois ne veulent tout simplement plus subir".

Menaça de grève 
è Air-France

PARIS — l^s entretien» en­
tre la direction rie la compa­
gnie Air France et les repré- 
«enlanls du Syndicat national 
des pilotes, qui avait annoncé 
hier matin que les pilotes et 
co pilotes d Air France se 
mettraient en grève les 1er 
et 2 septembre prochain pour 
protester contre la "qualifi 
cation insuffisante des co­
pilotes et les conditions de 
passage des épreuves fie la 
licence de pilote, ont échoue.

Les syndicats ajoutaient que 
les modifications apportées 
aux responsabilités et à l'en­
trainement des équipages met­
taient en cause la sécurité 
des vols et donc celle des pas­
sagers

Peu après l’entrevue, la di 
rection d’Air France a publié 
un communiqué protestant 
contre les raisons invoquées 
par le syndicat national des 
pilotes pour justifier son or­
dre de grève.

Selon la compagnie, les 
questions de sécurité el de 
réglementation des responsa 
bilites mises en avant ne sont 
qu'un "prétexte."

Le communiqué affirme no­
tamment ' U réglementation 
française en matière de dch 
v rance cl de renouvellement 
des brevets el des licences, 
est une des plus sévères, si 
non la plus sévère des règle­
mentations existant au mon 
de

L’ordre de grève qui con 
cerne tous les departs de la 
métropole n affecte pas les 
courriers de la compagnie se 
trouvant à l'étranger qui pour 
vont regagner normalement la 
France.

Le N.Y. Post renonce 
aux ordinatriccs

NLW YOU K — Mme Dorothy 
Schilf, directrice du New York 
Prst 'quotidien tabloïd du 
soir1 a annoncé mercredi 
quelle avait renoncé « utiliser 
un système de composition par 
ordinateurs électroniques de­
vant l'opposition du syndicat 
dos typographes

Après une grève d'une jour­
née le syndicat avait accepté un 
"essai" de neuf jours du nou­
veau système qui éliminerait un 
grand nombre de typographes

Mme Scbiff a déclaré que cet 
essai n’était pas "honnête" et 
qu’il lui faudrait une période 
beaucoup plus longue —une an­
née — pour décider si l'adop­
tion des ordinateurs électroni­
ques était rentable Elle a ajou 
te qu'avanl d'abandonner ce 
système elle avait étudié son 
fonctionnement dans d'autres 
journaux américains ou il est 
déjà utilise.

Au moment ou Lcssai de neuf 
jours fut entrepris, Mme Scbiff 
avait menace de fermer son 
journal si le syndicat ne lui per­
mettait pas de faire des econo­
mics de personnel par l'emploi 
des ordinateurs

Impasse dans la 
sidérurgie américaine

PITTSBURGH - Les repré­
sentants de la sidérurgie amé­
ricaine ont déclare jeudi qu’ils 
avaient lait une dernière offre 
d'augmentation globale de 4n 
cents l'heure des salaires des

ouvriers au cours des SS mois k 
venir alin d'éviter une grève 
des aciéries le 1er septembre

M Conrad Cooper, pqrte-pa- 
rol* des Industriels, a indiqué 
que les syndicats avaient rejeté 
cette offre

I,e* syndicate demandent une 
augmentation annuelle de 17 
cenls l'heure

La grève des aciéries aurait 
des repercussions imjxirtantes 
tant sur la production industri­
elle. notamment celle de l'auto­
mobile el des armements, que 
sur le marché du travail où elle 
ajouterait immédiatement envi­
ron un demi-million de chô­
meurs

On ferme les tavernes
en Colombie-Britannique
VANCOUVER - Une tren­

taine de tavernes ont etc fer­
mées dans la région de Van­
couver à la suite de la grève 
dans les brasseries de la Co 
Inmhir Britannique. On prévoit 
que 92 autres tavernes seront 
fermées d'ici la fin de semaine 
a Vancouver, New Westminster 
el la vallée du fleuve Fraser. 
Leur fermeture laissera sans 
emploi quelque 1,000 employés 
de taverne Pendant ce temps, 
la grève des 500 employés de 
six brasseries et d'une entre­
prise de distribution se pour­
suit depuis lundi II a cepen­
dant deux exceptions les 
deux petites brasseries de Prin­
ce George et Crcston. qui n'ont 
pas été touchées par la grève, 
continuent d'alimenter les ama­
teurs de bière dans les limites 
de leur capacité La dernière 
grève survenue dans cette in 
dustrie. en 1951, avait duré 
45 jours.

La grève des postiers 
indisposerait Ottawa

OTTAW \ Le président 
de l'Association des employés 
de la poste. Les Hood, a expri­
me sa crainte que la greve des 
postiers de Montréal n'indis 
pose les autorités fédérales 
lorsque le moment sera venu 
d'établir un mode de négocia 
lion pour les fonctionnaires. 
M. Hood a doclaré dans une 
interview que le gouvernement 
pourrait décider d’inclure une 
clause d'arbitrage obligatoire 
dans les cas d'impasse aux né­
gociations M Hood a ajouté 
qu'il lenait. tout comme les 
autres leaders svndicaux. à ce 
que le droit de grève soit ins­
crit dans la législation.

Reunion générale des
syndicats de mines d’or
MAL MM H ! M Jean Gé 

rin-Lajoie. directeur québécois 
du syndicat des Métallos, a 
annoncé que tous les syndicats 
locaux des mines d'or de la 
province seront convoques a 
une réunion spéciale qui aura 
lieu en Abitibi à "automne 
prochain.

Le but de cette réunion est 
d'étudier les problèmes inhé­
rents aux mineurs de l'or et 
de préparer la voie aux négo­
ciations qui se dérouteront 
bientôt dans cette industrie.

Les économistes du syndicat 
des Métallos sont à compiler un 
volumineux dossier sur les 
questions relatives aux mines 
d’or et les membres du syn­
dicat seront à même d'étudier 
leurs problèmes communs et 
de coordonner leurs efforts 
lors des prochains négocia­
tions.

La possibilité d'une affilia­
tion sera discutée au cours des 
trois prochain jours, alors que. 
le* 200 delegués doivent etu- 
dier plusieurs propositions de 
resolution, dont certaines por­
tent particulièrement sui cette 
question

Un porte-parole de la fédéra­
tion a déclaré qu'il était diffi­
cile de prévoir quelle était 
l'opinion des délégués sur le 
sujet Toutefois, dans son dis­
cours d'ouverture du congrès, 
le président de la Fédération 
du service civil, M. Claude Ed­
wards. a bien indiqué qu’il ap­
prouvait l'idée de cette affilia­
tion au CTC.

I.ançant son invitation, sem 
ble t il, avec l'intention d'obte­
nir un résultat. M. Jodoin a 
noté que les bureaux du CTC 
el de la FSC à Ottawa étaient 
voisins.

"Nous sommes heureux de 
vous avoir comme voisins," 
a-t-il noté, "mais nous aime­
rions des relations plus étroi­
tes avec vous. Nous souhaitons 
que vous accepterez notre invi­
tation de vous affilier au Con­
grès du Travail du Canada "

A quelques reprises, dans le 
passé les deux groupements i 
ont d'ailleurs travaillé en colla i 
boration 11 a riéià été ques ’ 
lion également d’une affilia 
lion mais jamais la question ! 
avait été exposée si clairement, j

Un» constitution
Selon la présente constitu ^ 

lion de la fédération, chaque j 
association au sein du syndicat ! 
de la fonction publique devra 
s affilier Individuellement.

M Jodoin a insisté sur les 
avantages que la fédération ti­
rerait de l'affiliation. Il a pré­
venu les délégués que le CTC 
reconnaissait à chaque associa­
tion le droit de n'avoir aucune 
relation avec l’attitude politi­
que du congrès.

Certains dirigeants syndi­
caux ont critiqué le CTC parce 
qu’il avait appuyé le Nouveau 
parti démocratique.

"Nous reconnaissons positive­
ment que la neutralité sur le 
plan politique est essentielle 
chez les employé» de l'Etat et 
nous serons les premiers à pro­
téger ee droit pour vous," a 
promis M. Jodoin.

V»it» expérience

Grèce k l'affiliation, la fédé­
ration pourrait compter sur la 
vaste expérience du CTC et sur 
son bureau de recherches afin 
de présenter dos arguments 
plus solides fl n'est toutefois 
pas question nue le CTC dicte 
les méthodes à suivre au cours 
des négociations entre em­
ployés et patron

I.e CTC fournira son aide, 
ouand les syndicats rie fonc­
tionnaires lui demanderont seu­
lement. Le congrès et la fédé­
ration devraient étudier atten­
tivement le ranoort récent du 
gouvernement sur les négocia­
tions collectives chez les fonc­
tionnaires M Jodoin a no‘é 
qu'une fois la loi adontée. il 
sera trop tard imur demander 
des amendements

Finalement. M Jodoin a af- 
firmé nue les syndicats affiliés 
au CTC avaient lait des pro­
grès sensihlns au cours des der­
nières années et que c'était 
seulement grâce à une forte 
cooperation rie ee genre nue 
les travailleurs peinaient faire 
fare aux défis actuels.

it(i «at par la» prétanta» doao4 
qua la contrat da vanta an data du 
22 Juin, ISCS a I * BANql K TO­
RONTO-DOMINION tir loutaa del­
ta», prescrite, ou futures, puvablea 
i STARFIRE SU KS LTD a été an- 
rajpatré au bureau d'enregistrement 
de la division d'enregistrement de 
Montréal la ISteme jour d'août 
ISC3, sous la numéro US213S.
Daté la 2} août. IMS 
1 A RAN'qi E TORONTO-DOMINION

Art» aat par la» présentes, donné
qu'un contrat signe le 13 août IMS 
sous les termes dequel toute» les 
créances présentes et futures de 
De l.ucla Construction l.lmited, 
fuient vendues i la Banque Cana­
dienne Impenale de Commerce, fut 
enregtatré. le 24 août IMS au Bu­
reau d'enregistrement. division 
d'enregistrement de Montréal, tous 
le numéro 1853261.
Montréal. Que , le 24 août IMS 

BANQUE CANADIENNE 
IMPERIALE DE COMMERCE 

par A P. Nowers, Garant.

Aria est par la» présenta» donné 
que la contrat da vanta an date du 
22 Jum, IMS a I.A BANQUE TO­
RONTO-DOMINION de toutes det­
tes, présentas ou future», payable» 
à ROSMAR TEXTILES a été enre­
gistré au bureau d’enregistrement 
de la division d'rnregistrement de 
Montréal le 18 août IMS. 
sous le nuraéru 185213».
Daté le 23 autat. IMS.
I A BANQUE TORONTO-DOMINION

AVIS «st donné qu« "LEON 
RABIN”, étudiant en médecine, 
résidant à 2080 Avenue Barclay, 
dans les Cité et District de 
Montréal, s'adressera au lieute­
nant-gouverneur en conseil de 
la province de Québec pour 
l'adoption d’un ordre changeant 
son nom en celui de "LEON 
JULIUS RAWIN'”, celui-ci de­
vant prévaloir à toutes fins que 
de droit.

MONTREAL, 23 AOUT 1965 
ADESSKY & KINGSTON E 

I-e» procureurs du réclamant

i Avi* »*t par leg présentas donné 
que If contrat en date du 17 août 

! i9dS. par lequel MaddaJena Tile A 
j Terrazio Inc a transporté et cédé 
j toutes ses defies de iWre présentes 

et futures à la Banque d* Montréal, 
a titre de garantie, a été enregistre 

, au bureau de la flirislon d'enre*

fistrement dp Montréal le 23 août 
965. sous le numéro 185295g.

Le 23 août 1965.
BANQUE DE MONTREAL

CANADA
PROVINCE DF, QUEBEC 
District de Montréal

AVIS
Avis est par les présentes donné que 
le INiém* d'août sous le No 1X52Û56. 
a été enregistré, au Bureau d’enre­
gistrement pour la division d’enre­
gistrement de Montréal un contrat 
de vente cession et transport par 
Garage Fabre Engraving a la Ban­
que de Nova Seotla, une banque 
canadienne a charte, de l'universali­
té des creances et comptes de livres, 
actuels ou futurs de la dite Garage 
Fabre Engraving.
Cet avis est donné conformément 
aux dispositions de l'Article 1571 (d) 
du Code Civil de 1a Provint» de 
Québec.
Ce I8iéme Jour d'août, 1965 

LA BANQUE DE NOVA SCOTIA

AVIS
Avis est par les présentes donné, 
conformément à l’article 1571-d du 
code civil de la Province de Qué­
bec, que Oublie Tank Lines Ltd. 
dont la principale place d’affaires 
est située dans Je district judiciai­
re de Montreal. Que., a transporté 
toutes ses créances et comptes de 
livres actuels et futurs a La Ban-

3ue Provinciale du Canada, à titre 
e garantie, par acte portant la 

date du 29e jour du mois de juillet 
1965 et enregistré au Bureau de la 
division d'enregistrement de Mont­
réal, Qué. le lie Jour du mois d’août 
1965 sôus le numéro 1850514.

Daté a Montréal. Qué., ce 12e Jour 
du mois d'août 1965

LA BANQUE PROVINCIALE 
DU CANADA

LOI SUR Là FàlUITt
AVIS AUX CREANCIERS

Dans l'affaire de la faillite de 
JEAN-LOUIS PINEAULT, lat- 
teur métallique, domicilié à 10 
Des Cerisiers, Greenwich Villa­
ge, comté L'Assomption. P. Q.

AVIS est par les présentes 
donné que le susdit débiteur 
a fait cession le 21 août 1965. 
La première assemblée ries cré­
anciers sera tenue le 11 sep­
tembre 1965 à 10h.30 a m , au 
bureau du séquestre officiel. 
Palais de Justice, Joliette, P.Q. 
Montréal, le 23 août 1965.

J»cqu»« GEOFFRION, 
•yndic.

Geoffrlon A Druker,
510 boul. St-I^urent,
Montréal, P.Q.

CANADA
PROVINCE de QTTÎBEC 
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 691 962

J U L E R ROBITA1LLF,, ven 
deur. demeurant et domicilié 
au 10681, rue Belleville, à 
Montréal - Nord, district de 
Montreal,

demandeur,
vs

HAROLD C LEWIS, demeu­
rant et domicilié à Glenhol- 
me. Nouvelle-Ecosse.

defendeur. 
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonné au défendeur 

HAROLD C. LEWIS de compa­
raître d'ici un mois.
Montréal, le 23 août 1965

Raymond PILON, 
député-protonotaire. 

Me Julien Plouffe, avocat,
50 Place Crémazie,
Chambre 1025,
Montréal, P Q.
Procureur du demandeur

CANADA
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montréal

COUR DE MAGISTRAT
No 817 935

DAME ALICE (REEVES1 
SHANKS, ménagère, des cité 
et district de Montréal, épou 
se commune en biens de 
OLIVER JOSEPH SHANKS, 
pointeur des Cité et district 
de Montréal, et autorisée et 
assistée par ce dernier en 
autant que telle autorisation 
et assistance peuvent être re­
quises par la loi.

demanderesse,
contre

HUGH L. HILLER, 22 Marion 
Manor, Marion Station, Phila­
delphie. Pennsylvanie, Etats- 
Unis d'Amérique,

défendeur. 
PAR ORDRE DE LA COUR 
11 est ordonné au défendeur 

HUGH L. HILLER de comparaî­
tre d'ici un mois.
Montréal, le 23 août 1965.

Jean LEDUC, 
greffier C M M 

Me John Herschorn 
1396 ouest, rue Ste-Catherine 
Montréal 25
Avocat de la demanderesse.

a Hydro-Québec

APPEL D'OFFRES B-422
pour lOh.BO a.m. ih.a.a.) 

le lundi 13 septembre 1965 
Central» d» Manicouagan 1 

FOURNITURE D'UN 
SYSTEME DE 

TELECOMMANDE 
Toutes les conditions du pré­
sent appel d’offres sont conte­
nues dans le document B-422 
lequel est disponible pour exa­
men et peut être obtenu contre 
un paiement NON REMBOUR­
SABLE de $25 pour chaque 
exemplaire complet, chèque vi­
sé oq mandat payable à l'Hy- 
dro-Quebec. du lundi au ven­
dredi inclusivement, 8h 30 a m. 
à 5h p m au :

Bureau das appals d'offres 
at contrats,
Suita 809,
HYDRO QUEBEC,
75 ouest, boul. Dorchoster, 
Montréal 1, P.Q. 

tin dépôt de sept mille dollars 
($7,0(HJi, cheque visé payable à 
THydro-Québec et remboursa­
ble sous condition doit accom­
pagner la soumission.
Seules les personnes, socié­
tés, compagnies et corporations 
ayant leur principale place d af 
faire.» au Canada et qui auront 
obtenu le document d'appel d’of­
fres directement de l'Kydro- 

! Québec, sont admises à soumis 
I sionner.
L'Hydro-Québec *e réserve le 
droit de rejeter J’une quelcon­
que ou toutes les soumissions 
reçues.

Les co-secrétaires,
B. Laçasse - W.E. Johnson

Montréal, le 23 août 1965.

[CANADA
j PROVINCE de QUEBEC J District de Montréal

COUR SUPÉRIEURE
No 691427

YVON LABELLE, expéditeur, 
autrefois des Cité et district 
de Montréal, et présentement 
de Beauport, Québec.

demandeur,
vs

BROOKSHELL MOTORS LTD, 
corps politique dûment in­
corporé et ayant sa princi 
pale place d'affaires dans la 
cité de Cornwall. Province 
d'Ontario,

et
ROBERT McCLINTOCK de 
Pointe-Claire, district de 
Montréal,

défendeur». 
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonné au défendeur 

ROBERT McCLINTOCK de com­
paraître d'ici un mois. 
Montréal, le 20 août 1965

Claude PAQUETTE, 
député-protonotaire. 

Drouin. Danchyshyn, Forest 
4 Sirois, avocats,

60 ouest, rue St-Jacques, 
Montréal. Qué.
Piocureurs du demandeur.

-Québec

Une menace de grève 
au Château Laurier

OTTAWA — Les employés 
du Château-Laurier envisagent 
de déclencher une grève spon­
tanée le jour de la fête du 
Travail, si la direction de cet 
hôtel, propriété des Chemins 
de fer nationaux, ne consent 
pas à respecter, d'ici là. les 
nouvelles dispositions du code 
federal du travail fixant à 
$125 le salaire horaire mini- 
mum. L'arrêt de travail écla­
terait le jour même de l'ou­
verture de la conférence in 
terparlementaire qui tiendra 
ses assises pour la première 
fois au Canada Les quelque 
550 chambres du Château ont 
déjà été retenues par les dé­
légués à ce congrès interna­
tional. Les négociations entre 
la direction de l'hotel el la 
Fraternité canadienne des em­
ployés de transport (CTC) 
sont dans une impasse depuis 
six mois. Le litige porte sur 
l’application de la nouvelle 
clause du code fédéral.

Les camionneurs vont 
revenir à la charge

Les dirigeants de l'Associa­
tion provinciale des proprié­
taires de ramions à bascule 
entendent fournir au gouver­
nement la preuve que les en­
trepreneurs bénéficiant de 
contrats gouvernementaux ne 
versent pas aux camionneur» 
1rs taux de juste» salaire» rta 
bits en 1956. L’Association 
prépare un mémoire en ce 
sens qu'elle soumettra au gou­
vernement provincial. Le con­
seiller technique des camion­
neurs M. William Lemelin. a 
déclaré qu'il y aurait des dé­
veloppements d'ici quelques 
jours Pour l’instant les diri­
geants invitent leurs membres 
à se rendre . au travail et à 
accepter les taux qui leur se­
ront suggérés, et de leur aji- 
porter les facture» qui consti­
tueront une preuve on ne peut 
plus convaincante.

Canada
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montreal

COUR DE MAGISTRAT
No 814 955

LA CORPORATION MUNICI­
PALE DE DUVERNAY. ayant 
son siège social à Duvernay, 
district de Montréal.

demanderesse,
vs

DAME M. HARDY SCOTT, 
domiciliée à Sommcrset Lod­
ge. 12 Kay SI . Hampton 
Beach, cité de Now Hamp­
shire, Etats-Unis d'Amérique, 

défenderesse. 
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonné à la défende 

resse DAME M. HARDY SCOTT 
de comparaître d'ici un mois. 
Montreal, le 18 août 1963.

Gaétan LEVESQUE, 
député-greffier. 

Mes Lefebvre & Mercure,
10.507 boul. St-Laurent, 
Montréal. P Q.,
Avocats de la demanderesse.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 692 383

DAME MARY BERNYK. as 
sistante-chef opératrice, épou­
se commune en biens rie Les­
lie (Luszpinsk.v) Boroday, con- 
tremaitre, Inu.» deux de» cité 
et district de Montréal,

demanderesse,
— vs —

LESLIE (LUSZP1NSKY) BO­
RODAY. contremaître, des ci­
té et district de Montreal.

défendeur.
line action en séparation de 

biens a été instituée en cette 
cause le 20ième jour d'août 
1965.

Montréal, le 20 août 19G5. 
ANDRE NOEL 

Député-Protonotaire, C.S.M. 
Mes DROUIN. DANCHYSHYN, 

FOREST ET SIROIS, 
Avocats.
Suite 100,
60 ouest, rue St Jacques, 
Montréal. P.Q.
Procureurs de la demanderesse

COUR SUPÉRIEURE
No 10-739 ex parte

LA SOCIETE CENTRALE 
D'HYPOTHEQUES ET DE LO­
GEMENT. une corporation 
légalement constituée ayant 
son siège social dans la Cité 
d'Ottawa, province d’Ontario, 
et une place d'affaires dans 
le District de Montréal, au 
2350, Manella, en la Ville de 
Mont-Royal, province de Qué­
bec.

demanderesse,
— vs —

GUY L. PARENT, autrefois 
résidant et domicilié au 842 
rue Tracy, Chambly, Provin­
ce de Québec,

défendeur.
AVIS

AVIS EST DONNE A M. GUY 
L. PARENT, selon un jugement 
de la Cour Supérieure pour le 
District de Montréal, dans le 
dossier 10-739 EX PARTE, en 
date du 23 août, 1965, que l’avis 
de 60 jours tel que requis par 
le» articles 1040a et suivants 
du Code Civil de la province 
de Québec a été déposé au 
Bureau du Protonotaire. Ledit 
Avis de 60 jours concerne un 
certain emplacement situé en 
la ville de Chambly, Comté de 
Chambly, P.Q., ayant front sur 
la rue Tracy, connu comme 
étant le lot 65-233 du cadastre 
officiel du Village de Chambly 
Bassin, avec une maison dessus 
érigée. Selon cet Avis, si vous 
ne remédiez pas en dedans de 
60 jours de la date du dernier 
des Avis au défaut dans ledit 
avis ci-haut mentionné, la SO 
C 1 E T E CENTRALE D’HYPO­
THEQUES ET DE LOGEMENT 

: deviendra proprietaire de la 
propriété immobilière décrite 
ci-haut.

Montréal ce 23 août. 1965.
PIERRE ROCH, 

député prolonotaire. 
Me Maurice M. Goulet.

Avocat de la demanderesse, 
2350, Chemin Manella,
Ville Mont-Royal,
PQ

Compagnie canadienne 
de l'exposition 

universelle de 1967

Hydro

APPEL D OFFRES B-424

pour lOh.30 a.m. (h.a.a.) 
le lundi 13 septembre 1965 

Poste Lévis 
(ADDITION 1968) 

EXCAVATIONS, FONDATIONS 
ET CANALISATIONS 

SOUTERRAINES 
Toute» les conditions du pré­
sent appel d'offres sont conte­
nues dan» le document B-424 
lequel est disponible pour exa­
men et peut être obtenu contre 
un paiement NON REMBOUR­
SABLE de $25 pour chaque 
exemplaire complet, chèque vi­
sé ou mandat payable à l’Hy- 
dro-Québec, du lundi au ven­
dredi inclusivement, 8h.30 a.m. 
à 5h. p m. au :

Bureau des appels d'offres 
at contrats,
Suita 809,
HYDRO-QUEBEC,
75 ouest, boul. Dorchastar, 
Montréal 1, P.Q.

Un dépôt de vingt mill* dol­
lars ($20,000), chèque visé paya­
ble à l'Hydro-Québec et rem­
boursable sous condition doit 
accompagner la soumission. 
Seules les personne», socié­
tés, compagnies et corporations 
ayant leur principale place d'af­
faires au Canada et qui auront 
obtenu le document d'appel d’of­
fres directement de l'Hydro- 
Québec, sont admises à soumis­
sionner.
L'Hydro-Québec se réserve le 
droit de rejeter l'une quelcon­
que ou toutes les soumissions 
reçues.

Les co-secrétaires,
B. Laçasse - W.E. Johnson

Montréal, le 23 août 1965.

COMPAGNIE CANADIENNE 
DE L'EXPOSITION UNIVERSELLE 

DE 1967

fl
DOSSIER NOt 200-529
PROJET : Construction da Té- 

difica da servie» at 
d a transformateurs 
— Ha Notra-Dama, 
Montréal, P. Q.

Des soumissions sou» envelop­
pes cachetées, portant à l'exté­
rieur mention du contenu, et 
adressées au soussigné, seront 
reçues jusqu'à 3 heures de l'a 
près-midi (H.A.E.)

I* JEUDI 9 septembre 1965

CANADA
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montréal

COUR DE MAGISTRAT
No 817 936

OLIVER JOSEPH SHANKS, 
pointeur, des cité et district 
de Montréal, en sa qualité 
de tuteur pour sa fille mi­
neure NANCY CAROL ANN 
SHANKS,

demandeur,
contre

HUGH L HILLER. 22 Marion 
Manor. Marion Station. Phi­
ladelphie. Pennsylvanie, Etats- 
Unis d'Amérique,

défendeur. 
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonné au défendeur 

HUGH L. HILLER de compa­
raître d'ici un mois 
Montréal, le 23 août 1965.

Jean LEDUC, 
greffier C.M.M. 

Me John Herschorn 
1396 ouest, rue Ste-Catherine, 
Montréal 25 
Avocat du demandeur.

I On peut consulter les plans, 
I devis et formules de soumission 
aux bureaux de l'Association 
des entrepreneurs en bâtiment, 
à Montréal, Québec, Sherbroo- 

! ke. Ottawa et Toronto ainsi 
qu'à la salle des plans de la 

;C.C.E.U., à Montréal. Les en­
trepreneurs généraux peuvent 
s'en procurer auprès du Servi­
ce des plans de la C.C.E.U., au 

. 24ème étage de la Place Ville- 
j Marie, Montréal, ou du Service 
j des plans, 225 rue Metcalfe à 
Ottawa 4. moyennant le verse­
ment à la Compagnie cana­
dienne de l'Exposition univer­
selle de 1967 d'un dépôt de 
$100.00.
Toute soumission doit être ac­
compagnée du dépôt de garan­
tie mentionné dans les formu­
les de soumission.
La Compagnie ne s’engage à ac­
cepter ni la plus basse soumis­
sion ni aucune des autres.

Jean-Claud* DELORME, 
secrétaire

24èm« étage,
Place Ville-Maris,
Montréal, Qué.

CANADA
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montréal

COUR SUPÉRIEURE
No 10 745 ex parle

LA SOCIETE CENTRALE 
D'HYPOTHEQUES ET DE LO­
GEMENT, une corporation lé­
galement constituée ayant 
son siège social dans la Cité 
d'Ottawa, province d'Onta­
rio, et une place d'affaires 
dans le district de Montréal, 
au 2350 Chemin Manella, en 
la Ville de Mont-Royal, pro­
vince de Québec,

demanderesse,
vs

FERNAND MARCHAND, au­
trefois résidant et domicilié 
au 3890 rue Berne, Ville de 
Brossard, P. Q.,

défendeur.
AVIS

AVIS est donné à FERNAND 
MARCHAND, défendeur, selon 
un jugement de la Cour Supé­
rieure pour le District de 
Montréal, dans la cause nn 10.- 
745 Ex Parte, en dale du 25 
août, 1965, que l'avis de 60 
jours tel que requis par les 
articles 1040a et suivants du 
Code Civil de la Province de 
Québec a été déposé au Bureau 
du Protonotaire Le dit avu 
de 60 jours concerne une pro­
priété connue comme étant le 
lot de la subdivision (142-86), 
Paroisse de Laprairie de la 
Magdelaine; avec une maison 
dessus érigée portant le numé­
ro civique 3890 rue Berne, 
Ville de Brossard, P.Q,

Selon cet avis, si vous ne 
remédiez pas en dedans de 60 
jours de la date du dernier 
des avis au defaut dans ledit 
avis ci - haut mentionné, la 
SOCIETE CENTRALE D'HYPO­
THEQUES ET DE LOGEMENT 
deviendra propriétaire de la 
propriété immobilière décrite 
ci-haut. Veuillez agir «n con­
séquence.
Montréal, 1* 25 août 1965

Pierre ROCH.
député-protonotaire, 

ice M. GoMe Maurice M. Goulet, 
2350, Chemin Manella,
Ville Mont-Royal, P. Q. 
Avocat de la demanderesse

DOSSIER No : 700-647
PROJET : Ascenseurs at

escaliers roulants 
pour les 
pavillons 
thématiques — 
Ma Verte at lia 
Notra-Dama, 
Montréal, Qué. 

Des soumissions sous enve­
loppes cachetées, portant à l'ex- 
terieur mention du contenu, et 
adressées au soussigné, seront 
reçues jusqu'à 3 heures de 
l'après-midi (H.A.E.).

La JEUDI 9 septembre 196S 
On peut consulter les plans, 

devis et formules de soumission 
aux bureaux de l'Association 
des Entrepreneurs en bâtiment, 
à Montreal. Québec. Sherbroo­
ke, Ottawa. Toronlo, ainsi qu’à 
la salle des plans de la C.C.E.U. 
a Montreal Les entrepreneurs 
principaux peuvent s'en procu­
rer auprès du Service des Plan» 
de la C.C.E.U . au 24eme elage 
de la Place Ville-Marie, ou du 
Service de» plans. 225 rue Mét- 
calfe à Ottawa 4, moyennant le 
versement a la Compagnie ca- 

I nadienne de l'Exposition uni- 
! verselle de 1967 d'un dépôt 
remboursable de $100 00 

Toute soumission doit être ac­
compagnée ùu dépôt de garan­
tie mentionné dans le.» formu­
les de soumission.

La Compagnie ne s'engage à 
accepter ni la plus basse sou­
mission ni aucune de» autres.

JEAN-CLAUDE DELORME, 
secretaire.

24ème étage.
Place Ville Marie,
Montréal. Qué.

PAROISSE NOTRE-DAME 
DE l’ILE PERROT

SOUMISSIONS
Avis est donné par la pré­

sente que le Secrétaire-Tréso­
rier rie la Paroisse Notre-Dame 
de l lle Perrot, comté de Vau- 
dreuil, P.Q. recevra les sou­
missions pour l'exécution des 
travaux suivants :

L'installation d'une condui­
te d'aqueduc da 6" de dia­
mètre »ur le 3ième Ave 
dans la Pointa du Domain*. 

Les soumissions cachetées, clai­
rement identifiées sur l’enve­
loppe. mentionnant les travaux 
concernés, devront être four­
nies en quatre copie.» au Seeré- 
laire-Trésoricr de la Paroisse 
Notre-Dame de Plie Perrot, Mon­
sieur J.D. Legault, 31 rue de 
l'Eglise. Ile Perrot, mardi le 7 
septembre 1965, avant 3 heu 
res p m., H.A.E.

Toutes les soumissions de­
vront être accompagnées d'un 
chèque certifié à l'ordre de la 
Paroisse Notre-Dame de ITle 
Perrot, équivalant à lO'l. du 
montant de la soumission ; le 
soumissionnaire accepté, devra 
remplacer ce chèque par un dé­
pôt en garantie, fait à Tordre 
de la Paroisse Notre-Dame de 
Tlle Perrot, par une compa 
gnie d’assurances connue, pour 
une somme équivalant à 100% 
du montant de la soumission 
acceptée.

Les plans, devis et toutes le» 
informations techniques néces­
saire.» pourront être obtenus au 
Bureau d'ingénieurs-conseils, La 
lande. Tétreault & Associés, 2 
boulevard Desaulnirrs. Cham­
bre 500, St-Lambert, P.Q. 
moyennant un dépôt de $25.00.

Ce.» dépôts seront rembour­
sés sur reception des plans et 
devis, si ceux-ci sont remis en 
bon état dans les dix jours sui­
vant l'ouverture des soumis­
sions.

Le Conseil de la Paroisse de 
Notre-Dame de Tlle Perrot se 
réserve le droit de faire exécu­
ter le contrat en partie ou d'an­
nuler entièrement le projet 
sans encourir de frais de la 
part du ou des soumissionnai­
res.

La Paroisse Notre-Dame de 
Tlle Perrot n'est pas tenue d'ac­
cepter ni la plus basse ni aucu­
ne des soumissions présentées 
et ne sera pas tenue responsa­
ble pour aucune perte ou irre- 
clamation encourue» par les 
soumissionnaires.

Ce 24ième jour d’août 1965 
Paroisse Notre-Dame de Tlle 
Perrot.

J.D. LEGAULT.
secrétaire trésorier.

PETITES ANNONCES DU DEVOIR"

AIDE DOMESTIQUE
i Conflez-notis vos travaux domesti­
ques. Nettoyeurs, demi-Journees, 
journée complète, nuit, maisons ou 
bureaux. Service complet de neloya- 
ge de vitres. Coopérative des Vété­
rans. A toute heure. RE. 1-2747.

JÎIO
ANTIQUITES CANADIENNES
Ameublement complet, de pin ca­
nadien. armoires, tables, chaises, 
commodes, banc de cordonnier, lave- 
mains. bancs à seaiyt etc. Aucune 
reproduction. Tel.: 6 71-055#

A VENDRE
PETITE IMPRIMERIE A VENDRE 
322-9155 i" >• h’-

AUTO A VENDRE
VOLKSWAGEN 65. DE LUXE ET 
DEMONSTRATEUR. 2.000 MILLES 
SEULEMENT GARANTIE NEUF. 
PRIX REDUIT. VI. 9-1203

28-8-85
VOLKSWAGEN «2 de luxe, parfait 
état, moteur remis à neuf, extrême­
ment propre. Garantie. 849-1203.

28-H-65

CHAMBRE et PENSION
INFIRMIERE HYGIENISTE 30 ans. 
responsable bureau, désirerait pen­
sion el chambre qu’elle meublerait, 
dans quartier tranquille près du 
« entre de la ville 694-4346. M 8-65 
Chambres et pension pour retraités, 
convalescents ou personnes âgées, 
bonne nourriture. Après 4h. 999- 
0326 10-8.fi:,

FEMMES DEMANDEES
SUPPLEMENT D'ARGENT
NOUS CHERCHONS DEUX VEN­
DEUSES PAR TELEPHONE. BI­
LINGUES TRAVAIL INTERES­
SANT

APPELER LOVELLS

____ VICTOR 9-2321
FILLES OU FEMMES 

DEMANDEES

RECEPTIONNISTE BILINGUE
pour aganc* d* publicité 

è Waitmount

Doit pouvoir parler et écrire 
correctement l’anglai» et le 
français. Dactylographie né 
cessa ire. Salaire selon quali­
fication».

Pour entrevue, slgnalex :

4862211

HOMMES DEMANDES
COM PT «BLES AGREES dama ntt*,, 
comptables seniors d'expérience.

Ç)ur bureau de comptables agrees, 
él. le jour 769-397I. la aoir 769-

0996 __________ 2-9-65
Noua recherchons le personnel sui­
vant. commit pour l'estimation, 
commis préposés à l'entrepôt, à 
l'embailase et a l’expédition. Lne 
experience antérieure dans tous les 
aenres de fournitures pour plombe­
rie est nécessaire. Nous recherchons 
aussi un chauffeur pour camion de 
3 tonnes. Iloit connaître la cité de 
Montréal. Appeler M. S. Weinstein 
749-6101 MAIN PLI MHING 4 
HEATING SUPPLIES CO. 30-8-65 
DESSINATEUR EN ARCHITECTU­
RE. HONNI EXPERIENCE. ARCHI­
TECTE DF PREFERENCE. 107*6 
MILLES'. — 394-6029

HOMMES DEMANDES
ETES-VOUS UN REPRESENTANT 

PROFESSIONNEL A LA 
RECHERCHE D’UNE REALISATION 
PERSONNELLE PLUS COMPLETE 

ET D’UN REVENU ELEVE?
Une société de placements de por­
tée internationale est à la recherche 
de candidats aptes a remplir un 
poste de représentant, l'expansion 
extraordinaire de la société exigeant 
une augmentation de son person­
nel.
Les candidats devront posséder un# 
personnalité dynamique e? avoir 
l'entreçent nécessaire pour établir 
des contacts et négocier effective­
ment avec des hommes et des fem­
mes eminents.
Les candidats choisis bénéficieront 
d'un programme complet d'orienla- 
îion, lequel leur permettra de réus­
si dans ce domaine.
Les demandes revues seront trai­
tées avec discrétion. Pour fixer un 
rendez-vous, veuillez téléphoner au 
Directeur du Personnel à 397-7323 
ou écrire en toute confiance à Cas# 
1349. LE DEVOIR 28-*-fi5

LOGEMENTS ET 
APPARTEMENTS A LOUER

I.AVAL-DES-RAPIDES, logis piè­
ces, neuf, pour femme, célibataire, 
chauffé a l’électricité ei éclairage 
fourni, meublé, entrée privée. Soir:
667-7291 J.N.O.
ROSEMONT. BOUL. L'ASSOMPTION 
6987. bas chauffé, S*-., salle de Jeux, 
garage 2 places au sous-sol, l'.f sali# 
dr bain, occupation immediate. —
331-2779 7(»-8-6S

OCCASION D'AFFAIRES
UNE OPPORTUNITE DE 

FRANCHISE EXCEPTIONNELLE 
Notre expansion rapide nous permet 
maintenant d’offrir des possibilités 
exceptionnelles rie franchise à 
Montreal el dans la cité de Québec 
à une firme ou un homme cons­
ciencieux avant fait xe$ preuve! 
dans la vente directe de l'assuran­
ce. Aucun cachet n’est requis pour 
obtenir notre franchise, un investis­
sement raisonnable suffira aux opé­
rations de base. Vous pouvez obte­
nir un profit net de 810,000 dès la 
premiere année. Nous vous offrons 
I éventualité d’un bénéfice allé­
chant dans un marché spécialisé et 
n'ayant aucune concurrence. Pro­
gramme complet d'initiation.
Vous aurez la satisfaction de ren­
dre un important service aux gens. 
M vous êtes à la recherche d'un# 
occasion d'affaires présentant un 
veritable défi. Adressez-nous en Ion­
ie confiance votre curriculum vtta# 
â C'ase 1351, l,e Devoir. 30-8-65

PROPRIETE A VENDRE
ROSEMONT TRIPLEX BOUL. L *»-' 
SUMPTION «(HCl-*.».*!, b», Jl... »a||e 
ûc Jm, jaraBp j plain. |t. Mil» da 
Sain rhaiifratr. ran rh»iid». brû- 
Imr * l'biill». Haul s, i biLi-.,, bu 
Iff*1!!' "r,<'1|P»tlof' Immédiat». s.n.. 
50<i. Coudltlona tarit»». 331-277* 
______________ .KI-R.AS

eaiTS HYPOTHECAIRIt^
iï0SUün,% — prePrMt* “

TAILLEUR
Ealta» tr«n»form»r »otr» blbl 
»ant crol«* an un Job con 
«e»ant «Impie, «an, t» darnl»

— SPECIALITE - 
aaûlt» «t -oatnm», rlajn

DROLET TAILLEU
351 est. ru# GUIZOT DU 9-2532

JNO

TRANSPORT CAMIONNAI
Itoi ssii LE Transp«irf i tmér 
ment ville, campagne et longue 
tance ftpéclaJIté» pianos, poêles 
frigérateura. RA 5-2421. ^
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Le* Vanier au congre* 
de criminologie

OTTAWA. — Le gouverneui 
général et Mme Vanier quitte 
ront leur résidence d'été de 
Tadoussac la semaine proehai 
ne pqur se rendre a Mont 
real, ou ils assisteront au\ 
cérémonies d’ouverture du 
congrès international de cri 
mlnologie, a-t-on annoncé au 
jourd'hui.

Ils se rendront de Tadous 
sac à Québec en auto dans le 
courant de la journée de di 
manche, le 29 août. Ils feront 
le reste du voyage a Montreal 
par train le même jour. Le 
lendemain, à lOh. de la mati­
née, ils assisteront aux céré­
monies d'ouverture du con­
grès. Ils passeront la nuit a 
bord du wagon du gouverneur 
général, à la gare Windsor, 
puis retourneront a Tadoussac 
le lendemain.

Des parents de Saskatoon
ne veulent pas de cours 

de français à l'école
SA SK vroov t/n groupe 

de parents de langue anglaise 
ont demandé qu’on mette fin 
au cours de conversation fran 
Caise dans les écoles élémen 
taires de Saskatoon t'es pa 
rents ont déclare a la commis 
siuil scolaire séparée qu'ils 
'eulent conserver le système 
d'éducation comme il est et 
qu’aucun groupe particulier 
ne devrait obtenir des privile 
ges que les autres groupes 
ethniques n'ont pas. Les nié 
contents allèguent aussi qu’il 
s'agit d’une “dépense intoléra­
ble" et d'une perte de temps 
L'an dernier le français a été 
enseigné dans toutes les clas­
ses de quatrième el il doit l'ê­
tre cette année dans les elas 
ses de cinquième

Un Canadien *ur 15 
est alcoolique

VANCOUVER - Un fana 
dten sur 15 est un alcoolique, 
maintient un médecin améri­
cain. le Or Marvin Block, vice- 
président du Conseil national 
des Etats-Unis sur l'aleoolishi*

"Nous sommes tellement ha 
bitues à consommer des bois­
sons alcooliques dans notre so 
eiété actuelle que l’individu al 
coolique ressemble à un bon 
buveur d'occasion," a-t-il préoi 
sé hier au cours d'une inter 
view

"Le seul moyen de taire dis 
paraître l'alcoolisme, c'est de 
combattre l'idée que boire au 
cours de réunions sociale» est 
très bien."

Il a ajoute qu'en moyenne le 
jeune Canadien prenait sou 
premier serre a 14 ans. Pour 
plus de la moitié des gens qui 
deviennent alcooliques, leur 
père ou leur mère nouffrait 
déjà de ce vice.

1-

NOUVEAU

gin
importé
d’Anglelerro

k

nt/rf-i

FOSTER’S
MILITARY

GIN
Très sec. Distillé à 

Londres, Angleterre. 
Fidèle aux traditions 

d’excellence 
observées par les 

dragons de la Garde 
depuis 1685.V , .

Le* directeur* 
de tirage

CALGARY ■— M A S 
Woods, du Toronto Star, a été 
élu hier président de l'Asso 
eiation des directeurs de tira 
«e des journaux canadiens 
L'association tient présente 
ment son congrès annuel a 
Calgary. Le mandat de M 
Woods est pour l’année 1SW5 
«i

Parmi les directeurs du ti 
rage élus a des postes, on re­
marque M. George Sloan, du 
Montreal Star, premier vice 
president, et M. Lyman A. 
Dorman, du Moncton Time* 
and Transcript, trésorier. De 
plus. M. Roland D’Amour, Le 
•Soleil de Québec, a été choisi 
parmi les directeurs

Plainte contre la 
suppression du Dominion
OTTAWA - Le projet du Pa 

eifique Canadien de suspendre 
a compter du mois prochain, un 
de ses services de transport 
continentaux de voyageurs pour­
rait bien être rejeté par la 
Commission des Transports du 
Canada.

Le Pacifique Canadien a en 
eftet annoncé au début du mois 
d'août que le ‘‘Dominion" son 
train secondaire transcontinen 
tal. sera retiré du service le 7 
septembre

Depuis que le Pacifique Ca 
nadien a fait part de cette de 
cision, la Commission des 
Transports, l'organisme fédéral 
qui gouverne en matière de 
transport ferroviaire, a été 
inondée de protestations.

Ces plaintes ont incité la 
Commission a entreprendre une 
etude spéciale de la situation. 
Si ces plaintes continuent de se 
multiplier et semblent être jus 
tiliees. la Commission des 
Transports ordonnera probable 
ment au Pacifique Canadien de 
retarder l'application de sa de 
cision jusqu a ce qu'une enquê­
te publique ait été tenue

Un ordre semblable a ele 
émis en octobre dernier par !» 
commission, après que le Paci 
l'ique Canadien eut fait part de 
son intention de réduire le nom­
bre de trains sur 26 de ses voies 
ferrées dans diverses parties 
du pays.

Wagner étudie 

les méthodes 
de la police 

française
PARIS — En visit* non ofti- 

cietl* * Paris, I* ministre de 
la Justice du Quebec, M. Clau­
de Wegner, recueille actuelle­
ment des données sur l'organi­
sation et les méthodes des for­
ces policières françaises, si l’on 
en croit les affirmations des 
milieux canadiens dans la capi­
tale française.

M. Wagner est arrive a Paris 
mardi vanant d'Italie et d* 
Stockholm, où il avait assiste 
à ta conference du crime. Il a 
déjà eu des entretiens avec le 
préfet de police et la police 
judiciaire et doit en voir d'au­
tres aux ministères d* (a Jus 
tic* et d* l'Intérieur event d* 
quitter Paris aujourd'hui.

On affirme que M. Wagner 
recueille des données en vue 
d'une conférence des procu­
reurs généraux des provinces 
canadiennes qui doit avoir lieu 
à l'automne.

M. Wagner e déjà propose la 
mise sur pied d'un "Interpol 
canadien" qui aurait pour but 
d'assurer une meilleure coordi­
nation du travail d* la Gendar 
maria royale et des forces poli­
cières des provinces de l’Onta 
rie et du Québec.

On précise à Paris qua les 
entretiens et les recherches de 
M. Wagner sont surtout cen­
trés sur l'organisation de l'In­
terpol et des moyens de liaison 
qui existent entre les départe­
ments de la police française. 
Toujours selon les mêmes sour­
ces, M. Wagner craint que des 
membres de la pègre interna­
tionale n'envahissent Montréal 
a la faveur de l'Expo 67 et a 
discuté dts moyens dt las tenir 
hors du Canada an mettant en 
vigueur un contrél* serré de 
l'immigration.

La ministre recueille egale­
ment des informations an vue 
de la conféranct sur la crimi­
nologie qui s'ouvrira dimanch* 
prochain a Montréal et a la 
quelle doivent participer quel 
que 2.000 délégués.

Paul Dumont-Frenette souligne 
à l'ONU-modèle la nécessité de 

la coopération internationale
L* quatrième congres bilingue sur les Nations 

unies, qui a débuté à Montreal lundi, a connu une jour­
née tris féconde mardi, surtout à cause de la qualité de 
l’exposé de l’un des conférenciers. M. Paul Dumont 
Frenette. qui a soulevé l’enthousiasme des participants 
par ses propos sur la coopération entre les peuples de la 
terre. M. Dumont-Frenette. président du comité des re 
lations publiques du conseil de l’année de la coopera­
tion internationale 11965'. a parle de la nécessite pour 
le* peuples des temps modernes de faire une place à la 
coopération internationale.

mi.ii uts hcoois u
le ni no 1990 10 oi

I y; CtfC 
no 1991

“Il est normal, dit-il. qn» le* 
dirigeants d'un pays se préoe 
cupent du bien-être de leurs 
ressortissants. Ils sont lies par 
des impératifs économiques, 
idéologiques e I politiques 
Mais, d’un autre cote il tau! 
absolument que les dirigeants 
favorisent la coopération avec 
les autres pays. Il faut délais 
ser l’égoïsme naturel et quasi 
excusable pour agir dans la 
générosité"

Le conférencier s est em­
pressé de définir sa conception 
de la cooperation Internationa 
le, ‘'Celte coopération s'établit 
par étapes. Elle débute sur le 
plan alimentaire. Il est néees 
sa ire dr nourir les gens avant 
de iec instruire sur le plan 
technique ou autre. Cela n'est 
pas suffisant. Nourrir ces gens 
est l'expression d'une certai 
ne générosité. La coopération 
louche neanmoins des secteurs 
.sensiblement plus vastes. Elle 
concerne notamment l'écono 
mie. l'architecture, la médeci 
ne etc. On ne peut plus rien 
faire seul De nos jours, il 
faut aller vers les autres. Nous 
sommes un pays favorisé au 
jourd'hui. mais il ne faut pas 
oublier qu'il y eut une époque 
où les- autres nations du mon 
de nous ont aidés. On s entrai 
de a tour de réle. quoi

"Le progrès ne doil pas èlre 
le privilège de quelques na 
lions. Le- biens de la terre 
pris globalement appartien 
lient a Ions les citoyens du 
momie. Nous devons donc pé 
nétrer les autres peuples pour 
ieui donner ce que nous avons 
k leur communiquer cl pour 
recevoir ce qu'ils ont à nous 
livrer. Le Canada est l’un des 
grands producteurs d'alumi 
nium de l'univers. Mais sa po 
sitinn dans ce secteur serait 
mise en peril s'il ne pouvait 
se procurer la bauxite ailleurs 
dans le monde.

"Notre civilisation est justi 
fiée de profiter dos bienfaits 
que nous ont légués les civili 
sations précédentes mais elle 
doit egalement préparer l exis 
tente des individus qui nous 
suivront. Il ne suffit pas d'en 
voyer des provisions alimenta, 
res aux pavs défavorises. Il 
faut évidemment leur fournir 
les technicien* et le* experts 
qui leur permettront rie >r übc 
rer de leur misère. En plus de 
leur fournir des instruments 
de travail, nous devons leur 
indiquer de quelle façon le* 
améliorer", de dire M. Dumont 
K renette.

En réponse à la question 
d’un jeune délégué, le confe 
rentier a déclaré qu'une telle 
collaboration ne s'établit pa* 
du Jour au lendemain. "Cette 
collaboration, a-t-il ajoute, 
prendra place lentement. No 
tre action doit être patiente 
mais ferme. Nous devons pren 
rire ce que noos avons et en

taire bénéticier tout le monde 
Nous avons beaucoup revu Nu 
tre mission e-t rie beaucoup 
donner ', de conclure M Du 
mont-Erenetto

Education et cooperation

Dans l'après midi les dèié 
gués ont rencontre M Turn 
Schat/.ki. secrétaire de l'As 
sociation canadienne des N;, 
lions unies M. Schatzki. qui a 
passé un an et demi aux Indes 
dans le cadre du service uni­
versitaire canadien d'outre mer 
i Sl’CO ). a parlé du role i|iie 
les pays occidentaux sont appe 
lés à jouer dans l’éducation 
des ressortissants des pays en 
voie rie développement

Soulignant la rapidité a'c» 
laquelle le* rapoorts entre les 
pay* s'établissent de nos jours 
M Schul/ki a expliqué aux 
congressistes que ces lacilitcs 
de contact devraient servir a 
établir une société internatio 
nale Cultivée et évoluée au 
point de vue intellectuel.

M SchaUki a lui aus-i uim- 
te sur la nécessite pour le* 
peuples favorisés de partager 
leur culture el leur* connais­
sances

“Les Nations unies ont el'e*- 
memes pris l'initiative rie 
créer un comité chargé rie pro 
mouvoir l'éducation dans toit' 
les pays du inonde D’ici lu Ho 
le comité espère procurer une 
éducation élémentaire a tous 
les jeunes de l'univers et une 
éducation secondaire a dix pour 
cent de ces jeunes ", de dire 
\l Scliatzki

Le conférencier a consacre 
quelques minutes a expliquer a 
ses auditeurs la situation de 
prestige que notre pavs do 
tient en ce qui concerne l'edu 
cation et la coopération intei 
nationale.

"Le Canada, a-t-il dit. a une 
place de choix entre les Etats 
i’ni* et l'Angleterre 11 n'a tu 
mais el ne sera jamais soup 
comic de colonialisme II est 
d'ailleurs le point de rencontre 
de deux cultures qui ont chu 
cime leur patrimoine iespec 
tif

''Notre pay* s est montre gi 
nereux dans le passe mais il 
reste une somme considerable 
de travail a abattre Ce ne «oui 
pas tes bonnes volontés qu 
manquent mais vous coniprcn 
drer que les gens que nous en 
voyons dans tes pays en voie de 
développement doivent être des 
experts en education. Parce 
que ces pays ne se sont pas de 
veloppcs au meme rythme que 
nous, il est nécessaire que le 
travail d'éducation se lasse d u 
ne façon senaihlemnet plu* i a 
pide Même s'ils sont exports 
ces professeurs doivent être la 
cilement accessibles aux gens 
avec lesquels ils travaillent 
Sans cela, leur travail demen 
re tout a fait inefficace ", de 
conclure M. Schatzki.

Importante vente de blé 
à Pékin en perspective

FolîXâ cÜvp/iA

Reggie Chartrand et son 
épousé condamnes 

à l’amende

Parizeau va 
conseiller 
le cabinet

QUEBEC M. Jacques Pari­
zeau. économiste, vient d'être 
nommé conseiller économique 
et financier du Conseil execu 
tif, en remplacement de M 
Claude Morin, sous-mini»! re 
des Affaires federates provin 
dales, à qui le gouvernement 
v ient de confier la présidence 
de la nouvelle commission in 
terministériclle des relations 
extérieures du Quebec.

La nomination de M .Pari 
/eau comme fonctionnaire su 
périeur a temps plein du gou 
vernement du Québec a été 
annoncée bier par M Jean 
Lesage, premier ministre, a 
Tissue d'une réunion du con­
seil des ministres.

M. Parizeau était déjà direc 
teur des recherches de la délé­
gation du Québec au sein du 
comité canadien du régime fis 
cal

Par ailleurs M. Lesage a an 
nonce la nomination de Rheal 
J U Châtelain au poste d'as 
si s tant contrôleur au conseil 
ue la Trésorerie

Diplômé de l'université d ut 
tau a et membre de l’institut 
des comptables agrées de Ton 
tario, M. Châtelain était a 
l'emploi du gouvernement fé 
dorai depuis 1956 et occupait 
depuis deux, ans les fonctions 
de directeur general du bureau 
de Québec des services de vé­
rifications du bureau du con­
trôleur du Trésor fédéral.

Le nouvel assistant-contrô­
leur aura sous .sa coupe les 
directions “services compta 
blc<" et “contrôle budgétaire” 
du bureau du contrôleur de la 
Trésorerie, divisé en quatre 
directions générales et dirige 
par M Gilles Guérin. C.A.. qui 
a le titre de contrôleur de la 
Trésorerie

OTTAWA. — Le ministe»# 
du commerce nourrit de bons 
espoirs de pouvoir effectuer 
une outre vente de ble impôt 
tente « le Chine Selon des in 
formations, la Chine e leisse 
entendre qu'elle est prête a 
entreprendre des pourparlers 
cet automne en vue d'une au 
tre entente à long terme

Une entente de trois ans 
expirera le 31 juillet 1966, se 
Ion laquelle la Chine s'engage 
a acheter un minimum de 112,- 
000,000 de boisseaux et un ma 
ximum de 187,000,000 Jus 
qu'ici, la Chine e acheté un 
peu moins que le maximum 
prévu.

Aussi, les autorités cana 
diennes s'attendent-elles a un 
renouvellement de l'entente 
selon des conditions sensible 
ment semblables. L'entente ac­
tuelle est la seconde du genre 
Les quantités prévues dans la 
première étaient les mêmes

C'est en 1961 que le Chine, 
en proie » la disette, acheta 
pour la première fois du ble 
canadien. Cette annee-la, elle 
acheta 53,858,313 boisseaux 
d'une valeur de $94,412.000 
Les ventes des trois années 
suivantes dépassèrent chaque

fois les $100,000,000 avec un 
sommet de $134,253.668 pou» 
66.361,415 boisseaux.

En mai dernier, les Chinois 
ont consenti a acheter plus de 
83,000,000 de boisseaux pour 
rencontrer les termes de la 
présente entente. On s'attend 
donc que 1965 marquera un 
record

CHARGEMENT 
A MONTREAL

D autre part, les premiers 
envois de blé a la Russia, qui 
suivent la conclusion de la ré 
cente vente de $450,000,000, 
ont eu lieu hier dans le port 
de Montreal. Deux navires 
russes ont quitté lè port avec 
leur cargaison a destination dt 
Leningrad et deux autres sont 
attendus dans le port de Que 

'bec.
En tout, quelque 5,000,000 

de boisseaux de blé seront ex 
pediés des ports du St Laurent 
d'ici la fin de la semaine. Pen 
dant ce temps a Montréal aus 
si bien qu'a Québec, les auto 
rités du port font tout en leur 
pouvoir pour garder les eleva 
teurs remplis ctr, ('experience 
passée, prouve que les tiaviret 
russes ne font iamais connai 
tre leur arrivée a l'avance

M. Ht* Chart ranci et son
épouse ont été 1 rouvég cou
pablos hier. davoir trouble
la paix et (1 ’avoir participé a
(h** allroupeimeats illégaux le
24 mai dernier. jour de la
Ictr dt* f >olljiird ci de la reine
Victoria Le chef (les Ghéva

Baisse de la 
domiciliait

construction 
*c en juillet

OTTAW \ 1.» construction domiciliaire a connu mu
baisse sensible en juillet Les économistes du gouvernement 
fédéral estiment que c’est le résultat d une tendance saison 
niere et d une hausse des coûts de construction

La Société centrale d’hypotheques révélé que la eonstiui 
lion de 13.700 maisons unifamiliales, maisons de rapport, du 
plexes et bungalows a débute en juillet au Canada ee qui mai 
que une haïsse de 3.5 pour cent sur juillet 1964 Cela repu 
sente un taux annuel de 135.700 unites alors que lé taux anntiel 
du mois de juin était de 165.700 unites

Il est cependant normal que le nombre de nouveaux edi 
fiees mis en chantier baisse au milieu de I etc car les ouvrier* 
complètent alors les travaux commencés plus tût

Mais l'an dernier, la haïsse ne s'ôtait latte sentir qu en 
août, t u autre facteur est la tendance marquee à se faire 
construire pendant les mois d'hiver pour bénéficier du boni 
rie S500 Ce boni a coûte S15.ono.000 au trésor fédéral l'hiver 
dernier

D autre part, le prix des matériaux 
lui de la main d'oeuvre ont augmente r 
4 5 pour cent cette année à comparer a

de construction et i 
•sportivement rie 4 
l'an dernier.

Québec consacrera un million aux 
fermiers du Saguenay-Lac-St-Jean

CHICOUTIMI — M. Alcide 
Courcy, ministre de ('Agricul­
ture du Québec, a déclaré 
mardi soir que le gouverne­
ment a décidé de consacrer 
une somme de $1.000,000 a 
un programme d'aide aux 
cultivateurs des regions du 
Saguenay, du Lac-St-Jean et 
de l'Abitibi dont les récoltes 
ont été durement touchées 
par la mauvaise température 
au cours de 1965.

Le ministre portait la pa 
role à l'inauguration de la 
45e exposition régionale de 
Chicoutimi.

M. Courcy a reconnu que 
Tagriculture québécoise tra 
verse une période difficile. 
Les problèmes sont nombreux, 
a-t-il dit, et il y a maintenant 
la mauvaise temperature qui 
se met de la partie

Dans l'Ouest du Quebec, e t- 
il fait remarquer, c'est la sé­
cheresse qui cause des diffi­
cultés tandis que, dans les ré 
qions du Saguenay et du Lac- 
St-Jean, les dommages vien­
nent de la pluie.

L'UCC MECONTENTE 
Commentant la déclaration 

du ministre, M. Jean-Marie 
Couet, secrétaire general de 
TUnion catholique des culti­
vateurs du Saguenay, a dé­
claré que cette somme de $1,- 
000,000 n'est pas suffisante. 
Il a dit que, dans les régions 
du Saguenay et du Lac-St-

SOREL: investir 
immédiatement 

dans l’agriculture

J*«n. on *v*lu* é $5,000,000 
les dommages causes su* re­
colles.

M. Couet * ajoute que les 
projets des cultivateurs des 
deux régions de cesser de 
rembourser les emprunts ob 
tenus de l'Office du crédit 
agricole et de bloquer les 
routes è l'aide dt leurs trac

teurs tiennent tou|Ours si les 
gouvernements fédéral et pro 
vincial ne posent pas de ges- 
tes “positifs" d'ici la semaine 
prochaine pour leur venir en 
aide.

Ces projets ont été mis d* 
l'avant lors du congres annuel 
de l'UCC du Saguenay-Lae-St 
J»*n, tenu lundi è Chicoutimi

lier- dt* l'indépendance a été 
vuntlHinné a une amende île 
SI46ÙÛ pour avoir participé 
a un attroupement illegal cl 
a dû déposer un cautionne 
nient de $100 avec promesse 
de garder la paix pendant un 
an mu l'autre accusation la 
jeune femme a. pour *a part, 
été condamnée a $10 d'amen 
de et le» frais I e boxeur de 
32 ans a comparu devant le 
juge Kolanri Langlois, rie la 
Cour municipale Le procu 
reui de la Couronne a retire 
une troisième accusation On 
>e souvient que Chartrand et 
une soixantaine de ses mein 
bre> s étaient réunis au mo­
nument des l’ali loti s en I bon 
neur de Dollard, b 24 mal 
mais la police s était oppo 

sêe a ce qu ils se rendent au 
pan l.alontainr

Doyle encore une 
fois coupable

Il \HTKOHD. Conn. t n 
grand jury fédéral des Liais 
Cuis a irouvi le Canadien 
John Christopher Doyle cou 
patrie d'avoir abuse d une re 
mise en liberté sous caution 
nenient la- procureur John U 
.Newman a fixe a SUKI.Oûtl le 
prochain i aulionnetnenl exige 
<le Doyie si iamais il est repris 
aux Etat» l uis

L'ancien président executif 
de Canadian Javelin Ltd , qui 
a démissionné le mois dernier 
dev ait se presenter dev ant une 
Coin de district le 15 juillet 
pour purger une peine de 
prison. Mais il s était enfui au 
Canada

<>r les ententes entre le 
Canada et les Etats l'nis ne 
prévoient pa- la possibilité 
il extrader un individu pour 
raison de fraude

Doyle avait été trouvé cou 
pahle d'avoir oflert par la 
poste des valeurs boursières 
non enregistrées L'exécution 
de sa sentence avait d'abord 
été remise à pin* tard, alors 
qu'il avait présente *.. cause 
en appel devant la Cour suprè 
me des Etats L’nis Plus tard 
toutefois, un juge adjoint de 
vait lui retirer celte permis 
sion et exigeait de l'industriel 
canadien qu il purge >a peine 
d'emprisonnement

Collision ferroviaire 
près de Parent

PARENT Trente wagon- 
de marchandises ont quitte la 
voie ferrée hier matin alors 
qu'un train de voyageur- et gin 
convoi de marchandises sont 
entrés en collision sur le elle 
min de fer du Canadian N’atio 
na! près de Parent quelque Jini 
milles au nord de Montréal

Personne n a été blesse, niai- 
nn des ingénieurs a subi un 
choc nerveux l'eti de temps 
apres l'accident, on comptait 
pouvoir rétablir ta circulation 
en quelques heures.

L enquête prcbminairé 
de LaRivière 
se poursuit

Lallaire Laltivière a repris 
son cours mardi devant le u 
ge Orner Côté André I.aftiv li­
re. "psychanalyste' de West- 
moiint, de NotreDame-ile-Gia 
ce et de Ste-Adelc. a déjà ete 
envoyé aux Assises sous des 
accusations de conspiration et 
d'avortement, de inéitic que te 
chiropraticien ER Williams 
de Ville d'Anjou, en banlieue 
de Montréal

Tous deux -ont en lilierle pro 
visoire le premier apres avoir 
depose .kl billets de il.OoO cha­
cun le second -ous un détint 
de *2.l>0<> el un cautionnement 
de $950

Alardi Aie Jean-Guy Boitard, 
pionireui permanent de la cou­
ronne. a continue a taire enten­
dre se- témoins, la plupart de- 
femmes mariee- el des jeunes 
tille-, dans te- 13 accusations 
d attenta! a la pudeur pesant 
contre Lu Rivière qui est ag« 
de t" an-

I. lustruction commence» 1» 
jeudi 12 août -e demote tou- 
jours rions le huis clos 1* plus
absolu
Deux Montréalais seront 

"extrades aux USA
Le juge Peter V Shorteno, 

de la cour supérieure, siégeant 
aux A--isrs et agissant comme 
commissaire en extradition, a 
ordonne hier l'extradition aux 
Etalsfuis de deux Montréa­
lais accuses d'avoir le 22 mai-.* 
dernier assassine un caissie - 
rie la National Commercial and 
Trust Ci*, au cours d'un vol 
a main armee cmrnnis riaux 
celle banque ri Kllenburgh, 
NA a huit milles rie la trim- 
tière canadienne

Le juge a déclaré qu'il ren­
dra un jugement écrit daux 
cette affaire

U a ordonne que le- deux 
hommes. Rene Pilon, 32 ans. 
el Willie Diipui-, Il ans soient 
conduits a ta prison commune 
de Montreal, a Bordeaux, ou 
ils seront detenu* on atten­
dant, car les autorités améri­
caine* ne peuvent se saisi 
d eux avant la jours, délai qui 
leur e*l accorde s il» veulent 
présenter une requête pour 
l'émission d'un bref d'haben* 
corpus, procedure qui peui 
être prise pour empêcher leur 
exiradit ion

Si aucune procedure n'est 
prise apres ce lap.- de temps, 
il* devront traverser la fron­
tière.

Deux autres Montréalais doi­
vent aus-i n pondre du ineur- 
tro de ce caissier. M Roy Du­
mmy; tué rie balles de revol 
ver I. - agit d'Albert Couture, 
36 ans. et rie .Ican-Guv Beau- 
det. 32 ans

Morts accidentelles
Un ouvrier de construction, 

Rene Valherc- âge de 29 *n«, 
rie Black Lake ext mort acci- 
rienteliement hier sur un chan­
tier rie la Dominion Textile a 
Valle.v lïeld lors de la chute 
d'une poutre d acier. D'autre 
part, une jeune fille de Squai 
teck, localité de Témiseouata. 
cm décédée des suites d'un a 
ciilenl rie la circulation surve 
i lundi a Québec. Il - agit ri» 
Jacqueline A'iel. âge* ri» 25 
ans.

S AINTE PAIT.L [I c.-t 
actuellement impossible rie vi 
v re convenablement sur une 
ferme et il va falloir que le 
gouvernement provincial >e 
decide a investir dans ce rio- 
nuilne

Telle est la déclaration laite 
hier par le président rie l'Union 
catholique rie* cultivateurs. At. 
Lionel Sorel. alors qu’il s'a 
dressait aux cultivateurs pré 
sents au congrès de la Eédera 
lion est rie l'UCC. du diocese 
de Rimouski. qui se tient a 
Sainte l’aule soit a quelque 
200 mille* au sud-est de Que­
bec

M Sorel a dit que "le gou­
vernement ne doit pas pren 
dre cent ans pour faire des 
travaux mécanisés sur les fer­
mes rie la province; it va fai 
loir qu'il Investisse dans le 
fond de terre des cultivateur- ’

Le président general de 
l'UCC a aussi accuse* le gmi 
vernement de favoriser 1c- 
tnists aux dépens ries cultiva 
leurs qui "se font voler"

Selon lui, il > a deux coud, 
lion* rie réussite sur une fer 
me Premièrement, le cultiva 
leur doit être progressif el 
travaillant et deuxièmement le 
gouvernement doit ensuite 
prendre ses responsabilités 
c'est-à-dire dépenser de Par 
gent pour l'agriculture. Il a 
ajoute que l'Etat pourrait dr 
penser des millions pour que 
re soit rentable

M Sorel a aussi prévenu le 
gouvernement fédéral a l'effet 
qu'il existait aussi ries fer 
miers dans l'Est du Canada et 
nnii seulement dans l’Ouest.

Lu clef (l’an niode de vie
Peut-on dire d un mode de \ ie tju il est élégant? 

Strictement, non. C ependant, ce mot décrit m bien 

1 ambiance de Port-Royal, que I ou noux permettra 

d invoquer I exception qui confirme la règle.

J labiter Port-Royal, c est vivre dans I élégance et 

le contort parfaits. (,luc|ue appartement a s» 

personnalité propre; les propriétaires résidant» 

torment une société tie distinction; la vie y 

aic|inert un sens nouveau, une torme nouvelle. 

Magnihcjiiement situé rue Sherbrooke ouest. 

Port Royal oftre tous les avantages

«raatT-

g:

recteux a vie urbaine et le bien- 

être exclusit de l liôtel particulier. 
< c mode de vie aussi moderne qu'original, 

c est Port Rot ai qui vous en tend laclet.

Visitez la Nuttc Port-Royal, 

quatorze cinquante-cinq ouest, rue Sherbrooke.
Telephone; 037 9511.

$ PORT- ROYAL
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Financement à long terme, conclu par la Queensland

potins financiers
C'Mt New Mylemaqu* qui 

a prit le vqdattq hier parmi 
lat valeurs spéculatives sur 
la Bourse de Toronto. Sur la 
Bourse de Montrée), les avan­
ces paraissaient modérées. Le 
ten était raffermi sur le Bour­
se de Londres. L'atmosphère 
générale sur la Bourse de 
N.Y. a paru Intéressante et 
les avionneries et les titres 
d'ère spatiale étaient en de­
manda. En fermeture, l'indice 
des industriels de OJ clôtu­
rait 372 pointe plus haut, é 
MOU.

■O-
Selon Bâche B Co. Inc., tout 

indiquerait un meilleur com- 
portamant du marché mobilier 
américain, au cours des mois 
é venir. Fondamentalement 
parlant, maintes valeurs cote­
raient é des niveaux raison­
nables, eu égard è leur pou­
voir de gain et é leurs pers­
pectives favorables pour I960. 
Las pétroles, les avionneries, 
les titras d'aluminium, de pho­
tographie, les textiles et les 
électroniques seraient attray­
ants, selon cette firme.

-O-
C'est dans une semaine que 

Sunnar fera parvenir une let­
tre è tes actionnaires.

.0-
Une dépêche de la P.A. lais­

sait antandre que BOLSA est 
possédée partiellement par 
Barclays Bank, de Londres, et 
qu'alla opéra au Canada par 
■ 'intermédiaire de ta filiale, 
la Banque de Montréal; ce qui 
est un non sent, car cette der­
nière institution bancaire ca­
nadienne est absolument indé­
pendante, bien qu'elle ait des 
ramifications mondiales, par 
l'intermédiaire de set succur­
sales ou de ses affiliations.

-O-
M. Guy Moreau, qui vient 

d'étre nommé gérant du nou­
veau bureau d'agents de chan­
ge Bélanger, Garnaau B Jo- 
ron, membres des Bourses de 
Montréal et Canadienne, pos­
sède une expérience de plus 
de 40 ans dans le commerce 
des valeurs mobilières, s'y in­
téressant depuis 1920. Sa vas­
te expérience sera d'un pré­
cieux secours è cette nouvelle 
firme de courtage.

-O -

Metropolitan Stores of Ca­
nada a eu un gain net de 
$118,0é2 durent le premier 
semestre vt $162,298 durant 
let mêmes 6 mois l'an dernier.

O-
3,500 actions de la alatse 

"A" de Crédit St-Laurent Inc., 
réservées pour fins d'émission 
en vertu du plan d'option de 
l'institution, ont été inscrites 
sur le liste des valeurs de le 
Bourse Canadienne è son ou­
verture la 25 août 1965.

A une assemblée des admi­
nistrateurs de Denault Limi­
tée, tenue ces jours-ci, un di­
vidende de 4 cts a été décla­
ré payable le 2 octobre aux 
actionnaires inscrite le 10 sep­
tembre.

-O-
Revenue Properties Co. s'at­

tend è un revenu net de $2,- 
000.000, en 1965.

-O-
Bethleam Copper Corpora­

tion Ltd. a avisé la Bourse 
Canadienne qu'elle e consenti 
une option è un employé.

.0-
Union Carbide Canada a 

gagné 32 cts l'action durant 
la deuxième trimestre vs 28 
cts durant les mêmes 2 mois 
en 1964.

-O-

Westeel Products enregistra 
un bénéfica de $332,000 du­
rant le premier semestre con­
tre une perte l'an dernier de 
$75,000 durant la même pé­
riode.

-O-
Les Laiteries Leclerc Inc., 

de Granby, paieront le 15 sep­
tembre prochain, è tous les 
actionnaires inscrits le 27 
août 1965, un dividende de 
dix cts ($0.10) par action de 
classe "A".

-O-

A partir du 1er décembre 
1965, la Montreal Trust Co., 
présentement l'agent de trans­
fert d'Abitibi Power B Paper 
Company Limited, agira aussi 
comme registraire pour les 
actions privilégiées et ordi­
naires de cette entreprise è 
Montréal, Toronto et Vancou­
ver. Elle remplacera la Cana­
da Permanent Trust Company, 
a Toronto et Vancouver, et 
('Eastern 6 Chartered Trust 
Company, è Montréal, comme 
registraire.

-O-
La Bourse Canadienne a 

consenti la mise en liberté de 
400,000 actions de Bruneau 
Minet entre les mains de 
('Eastern Trust Company. La 
Bourse Canadienne a été avi­
sée par la Commission das 
valeurs mobilières de Québec 
qu'elle a consenti la mise en 
liberté de 300,000 des dites 
actions. II en reste donc un 
solde de 510,000 actions en­
core entiercées.

-O-
Les stocks de miel détenus 

par les conservateurs et les 
grossistes è la fin de juin 
totalisaient 9,330,323 livres, 
hausse de 12.4 p.c. sur les 
8,295,041 livret d'un an plut 
t6t. Fin juin, les stocks com­
prenaient 2,474,601 livres en 
emballages de moins de 25 
livret et le reste en emballa­
ges de 25 livret et plut.

commentaires sur
I-j’-A-OTXJ-A.LjITÉ
Fnsr^nsrciEiFtE

Le monde des affaires visitera 
Tint. Nickel le 24 septembre

l.e 24 .septembre, International Nickel Company of Canada, 
Limited tiendra une courte cf-rémonie. afin de commémorer 
l'élévation du chevalement et le creusage du puits initial No » 
de sa mine Creighton, près de Copper Cliff, en Ontario. Ce 
puits sera le plus profond du genre dans l'hémisphère occi­
dental Il y aura réception à cette occasion par M Henry S. 
Wingate, président du conseil d'administration et les visiteurs 
pourront voir l’importance des travaux miniers dans le district 
de Sudbury. M J C. Parlée, vice-président administratif et M. 
J.A. Pigott, gérant général de la division de l’Ontario recevront 
les invités a un grand diner au Quarter Century Club de la 
compagnie M. Wingate y adressera la parole à cette occasion. 
C'est une bonne politique de faire connaître à notre monde des 
affaires el de la finance ce qui se passe dans le domaine mi­
nier, source de prospérité et de richesses nouvelles pour notre 
pays.

La vente des obligations d’Epargne 
du Canada 1964 cessera mardi

I. honorable Walter !.. Gordon, ministre des finances, a an 
nonce hier que la vente de l'émission 1964 d'obligations d'Kpar- 
gne du Canada cessera le 31 août 1965 Les commandes placées 
avant le 31 août qui comportent des dispositions de paiement 
différé ne sont pas atteintes. Cette déclaration est conforme 
aux conditions de l'offre où il était stipulé que le ministre des 
finances se réservait le droit de mettre fin à la vente de l’émis­
sion 1964 d'Obligations d'Kpargne du Canada en tout temps 
après le 15 novembre 1964 M. Gordon a annonce egalement 
que le gouvernement avait décidé d'offrir une nouvelle émis­
sion d'Obligations d'Epargne du Canada en octobre et il a ajou­
té que les détails en seraient rendus publics en septembre

L'emi$sion récente de droifs de B.J. Coghlin 
Co. Ltd. a rapporté $575.000.00

Hans son adresse aux actionnaires de R ,1. Coghlin Co Li­
mited. à l'assemblée générale annuelle tenue récemment, M. 
H. Greville Smith, président du conseil, commenta sur la ré­
rente émission des droits, rapportant qu environ 80% des droits 
avaient été retenus à la conclusion de l'émission le 26 juillet, 
et le solde acheté par les souscripteurs. 11 fit remarquer qu'é­
tant donné les conditions peu favorables du marché au temps 
de l'émission, elle pouvait être considérée comme réussie. Envi­
ron $575.000 00 ont été reçus et ceci sera d’une grande assis­
tance à la compagnie afin de poursuivre son programme d'ex­
pansion. Considérant les conditions présentes des affaires. M 
Smith dit que l'aperçu pour toutes les divisions de la compagnie 
était bon. Les indices préliminaires étaient que les ventes et 
profil net pour le premier trimestre de l'année présente elaienl 
plus hauts qu'à la même période l’an dernier

14.000,000 de tonne$ d'acier accumulées 
au-delà des inventaires normaux, en prevision 
de la grève prévue pour mardi aux E.-U.

A moins d une entente d'ici mardi prochain. 450.000 me 
tallurgistes des E.-U. se mettront en grève. Ce serait le premier 
arrêt de travail depuis 1959, alors que les métallos chômèrent 
116 jours. Cette fois-ci, les conditions sont différentes et vu la 
guerre au Vietnam, le président des E.-U. pourrait bien imiter 
Kennedy. L'offre patronale est, présentement, de 11 cts l'heu 
re vs une réclamation de 18 cts de la part des syndiqués. Selon 
la revue “Iron Age”, publiée au début de cette semaine, en 
plus de cette différence de 7 cts de l’heure, il existerait maintes 
questions d'ordre local pour chaque entreprise sidérurgique 
à régler. A moins de progrès ces jours-ci, les mesures en vue 
de l'extinction des fours à minuit le 31 août 1965 seront prises 
Rien d'etonnant qu'il y ait accumulation d'acier depuis quelque 
temps par les consommateurs, au point qu’elle excéderait de 
14.000,000 de tonnes les inventaires normaux. Comme il est 
certain que les industries américaines pourraient continuer 
leurs activités pendant au moins 30 ou 45 jours, sans interrup­
tion grave, selon la revue sidérurgique précitée, l'intervention 
de Washington semble peu probable, bien que plausible vu ce 
qui se passe dans le sud de l’Asi» et vu les aspects inflation- 
nistti du problème ci-dessus.

Marctl CLEMENT

Risque de $190,000,000.00
Par Great Canadian Oil Sands pour trouver du pétrole

Aluminium Ltd., intéressée

MILDRED LAKE, Alta. fPC) 
— La compagnie Great Cana­
dian Oil Sands a risqué $190,- 
000,000 en prenant pour acquis 
que sa clé correspondra a la 
serrures de l'une des phis riches 
reserves d'huile du monde. Sur 
un emplacement d’un milia 
carré dans les champs pétroli­
fères de la rivière Athabasca, 
a Mildred Lake, la compagnie 
Great Canadian est en tram 
d'installer des pompes et dea 
réservoirs pour extraira l'huile 
brute dont ce terrain sablon­
neux est saturé. L’huile ainsi 
extraite sera ensuite achemi­
née par pipeline vers Edmon­
ton. à 280 milles au sud-ouest, 
où elle sera ensuite dirigée par 
l'oléoduc interprovincial vers 
les raffineries de la province 
d'Ontario.

La société Great Canadian 
se propose d'avoir recours à 
un procédé de flottaison pour 
extraire l’huile des sables qui 
couvrent une superficie de 13 - 
000 milles carrés dans le nord- 
est de l'Alberta. La Commis­
sion de conservation d'huile 
et de pétrole d'Alberta, char­
gée de superviser l’industrie 
pétrolière de l'Alberta, estime 
que les sables d'Athabasca con­
tiennent 700,000,000.000 de ba­
rde d'huile brute.

Environ 900 travailleurs en 
construction ont été embauches 
sur les chantiers de la compa­
gnie Gréai Canadian et on pré­
voit que la main-d'oeuvre at­
teindra 1.700 employés d’ici un 
an Lorsque l'installation de 
l'usine sera parachevée, elle 
fournire du travail à quelque 
500 employés permsnents.

Extraction
Deux extracteurs circulaires 

en forme de roue équipée d'é­
normes paniers seront utilisés 
pour extraire le sable enduit 
d’huile à une profondeur de 60 
pieds. Une bande transporteuse 
acheminera 5,000 tonnes de sa­
ble à l’heure vers l’usine de 
transformation A cet endroit, 
le sable imbibé d'huile sera ar­
rosé d’eau bouillante et de va­
peur pour le transformer en 
boue épaisse. Quand cette boue 
sera déposée dans un premier 
réservoir dit de séparation, 
l'huile remontera à la surface 
comme de l'écume tandis que 
le sable s’enfoncera vers le 
fond. Cette écume sera ensuite 
recueillie par des lames rota­
tives ressemblant à d'énormes 
essuie-glaces. D'autres procé­
dés d'extraction élimineront 
complètement le sable. Une 
fois qu'on en a extrait le coke, 
qui servira à alimenter l'usine, 
ainsi que le soufre et l’hydro­
gène, le produit qui en résul­
ter» sera de l'huile brute.

f.a production quotidienne 
s'élèvera à 45.000 barils d'hui­
le, soit la production maximum

A noter...
Loram Coal Co. offre $5.85 

l'action d. Great West Coal 
Co.

-O-
Les action! de Calumet Ura­

nium Minet Limited, présen­
tement inscrites sur la liste 
des valeurs de la Bourse Ca­
nadienne, seront rayées de 
cette même liste à la ferme­
ture de ce marché vendredi, 
le 27 août 1965, vu l'inscrip­
tion des actions consolidées 
de Atlanta Mines Limited.

-0-

La voiture expérimentale 
Mustang I, de laquelle est is­
sue la populair* Mustang, a 
suscité un grand intérêt dans 
les rues de Toronto récem­
ment. Elle fut conduite au 
site du nouvel hôtel de ville 
pour la prisa de film d'une 
production de Radio-Canada 
qui sera présentée è l'autom­
ne. Le petit modèle plein de 
verve qui s'élèvt à seulement 
39 pouces de terre est muni 
d'un chéssit tubulaire en mé­
tal et d'une carrosserie de fi­
bre de verre. Elle est évaluée 
è $30.000. L'automobile est 
présentement exposée è l'en­
trée de l'édifice du siège so­
cial de Ford-Canada è Oak­
ville, et elle sera en vedette 
au pavillon Ford de l'exposi­
tion nationale canadienne.

Bourse de New York
Avionneries et aérospatiales 

spatial, populaires è Wall St.
NEW YORK, PA — Les aé­

rospatiales et les transports 
aériens ont bénéficié d une 
soudaine reprise hier à Wall 
Street cependant que le reste 
de la cote présentait une ten­
dance générale à la hausse.

Le virement a été de 6.240,- 
000 actions au regard de 4.750,- 
000 mardi I! s'agit du plus 
imposant volume d'affaires en 
registre depuis le 30 juin alors 
que 6.390,000 actions avaient 
change de mains.

L’indice Dow Jones des va 
leurs industrielles a gagné 3.73 
a 890.85.

l.a moyenne que la Presse 
Associée établit pour 60 va­
leurs a gagné Ll à 331.6.

Continental Air Lines a été 
la valeur la plus active, accu­
sant un gain de M à 33 1-4 
sur un déplacement de 154.200 
actions.

Aux valeurs canadiennes. 
Pacifique Canadien a gagné 
5-8 et International Nickel 1-8 
cependant que Dome Mines a 
perdu 5-8, Aluminium Ltd 3-8 
et Walker Gooderham 1-2.

La cote présentait une allu­
re irrégulière avec une ten­
dance a la hausse à la Bourse 
Américaine. Preston a gagné 
3 16 et Brazilian Traction 1-4 
cependant que Scurry Rain­
bow Oil a cede 1-2 el Canadian 
Javelin 1-8.

autorisée pour le début par le 
gouvernement albertain Cette 
production donnera également 
375 tonnes de soufre, 3.000 ton 
nés de coke et plus de 50,000 
tonnes de sable

Le aoufre sera expédié par 
chemin de fer et on espère 
qu’une usine de verre sera 
éventuellement construite pour 
utiliser le sable. Le coût d'ex­
ploitation s'élèvera annuelle­
ment a $7.500.000 sans comp­
ter une somme additionnelle 
de $6.500.000 en salaires et 
$14,000.000 pour les taxes et 
les intérêts de la dette.

Iæs investissements s'élève­
ront au total à environ $190.- 
000,000 dont une somme de 
$67,500.000 investie par Sun 
Oil, $12,500,000 provenant d u 
ne obligation emise par le gou­
vernement provincial, la balan­
ce provenant d'institutions fi­
nancières. L'huile brute devrait 
couler dans le pipeline a 
compter de septembre 1967, 
soit 180 ans après que l’ex­
plorateur Peter Pond eut si­
gnalé la présence de sable pé­
trolifère dans cette région.

Les détails du financement à 
long terme de la construction 
près de Gladstone, Australie, 
d'une usine d'alumine d'une ca­
pacité de 600,000 tonnes lon­
gues par la Queensland Alumi­
na Limited, viennent d'être ar­
retés. La Queensland Alumina 
Limited est une société austra­
lienne appartenant a quatre 
compagnies internationales d'a­
luminium. En vertu du plan de 
financement, la Quee n s 1 a n d 
Alumina Security Corporation, 
par voie de placement direct, 
vendra des bons a concurren­
ce des E.-U. $135 millions a 1 e- 
chéance de 1968-1992.

Les fonds obtenus seront mis 
à contribution en 1967 pour 
rembourser des emprunts de 
construction contractés a des 
banques des Etats-Unis en ver­
tu d’une entente conclue en fé­
vrier 1964

Le placement direct a été 
conclu par The First Boston 
Corporation. Morgan Stanley 
and Co., Lazard Frères and 
Co, Dean Witter and Co. et 
Mode! Roland and Co

La Queensland Alumina Se­
curity Corporation et la Queens­
land Alumina Limited appar­
tiennent toutes deux a la Kai­
ser Aluminum and Chemical

Corporation. l'Aluminium Limi­
ted, Pechiney Compagnie de 
Produits Chimiques et Electro- 
métallurgiques et la Conzinc 
Riotinto of Australia Limited.

La construction de l’usine 
d'alumine de la Queensland a 
débuté en 1964 et l'on prévoit 
la fin des travaux pour les 
premiers mois de 1967. Cet éta­
blissement sera la plus impor­
tante usine d'alumine jamais 
construite en un seul ensem­
ble, et ses plans se prêtent à 
un agrandissement du triple, 
pouvant porter sa capacité de 
production a 1.8 millions de 
tonnes par année.

L'usine sera alimentée en] 
bauxite par les vastes gise­
ments de Weipa dans la pé­
ninsule de Cape York, en Aus­
tralie, exploités par la Comal- 
co Industries Pty. Limited, 
compagnie appartenant à la 
Kaiser Aluminum and Chemi­
cal Corporation et à la Conzinc 
Riotinto of Australia Les pro­
priétaires de la Queensland 
Alumina Limited se partage­
ront l'alumine produite par i'u 
sine de la Queensland en pro­
portion de leur participation 
dans cette entreprise. La par 
ticipation de l’Aluminium es 
de 20 pour cent.

«SK > M’ 1

X

Vue à vol d'oiseau du Centre de recherches du Croupe BP prise récemment à Sud­
bury-on-Thames, Angleterre. Etabli en 1917, ce centre couvre maintenant une su­
perficie d'environ 40 acres et compte un personnel de quelque l 800 membres. II 
constitue le noyau des travaux de recherches et de mise au point de la société 
British Petroleum et de ses groupes associés répandus à travers le monde entier, et 
il représente l'établissement le plus important du Commonwealth en ce qui « tra.it 
aux recherches pétrolières.

i . _ i I*  11 , . Marché des oeufs et des volaillesL» place local* modérément 
vigoureuse

La cote présentait une al­
lure irrégulière hier en Place 
locale au milieu d une forte 
activité.

Le virement industriel a été 
de 117,900 actions et celui des 
mines et pétrolières de 2,194,- 
900

L'indice composé a gagné 
0.09 à 154.59.

Aux industrielles, Moore 
Corp. a codé 1-2 à 72 et As­
bestos 1-2 à 25 cependant que 
Dominion Textile a gagné 12 
à 31.

Parmi les papeteries, Mac­
Millan Bloedel a cédé 3-8 à 
2812 et Price Bros 14 a 
38 1-2.

Aux sers ices publics, CPR a 
gagné 5-8 à 64 7-8, Québec-Té­
léphone 1-4 à 23 1 4 et Calgary 
Power 3-8 à 24 1-8 cependant 
que BC Telephone a cédé 1-2 
à 67.

Parmi les banques. Royale a 
gagné 114a 77, Impériale de 
Commerce 1-2 à 64 1-2, Toron­
to-Dominion 1-2 à 62 et Mont­
réal 1-4 à 62 14

Aux pétrolières. RA a per­
du 1-2 à 29 5-8 et Husky 1-4 à 
12 cependant que Shell a ga­
gné 18 à 17 3-4

Dans le secteur des métaux 
non ferreux. Faleonbridge a 
gagné 1-2 à 101 et Consolidat­
ed Mining and Smelling 14 à 
43 3 4 cependant que Interna­
tional Nickel a perdu 18 à 
94 12. D’autre part, Dominion 
Bridge a gagné 3-8 à 27 5-8 et 
Algoma 14 à 64 I 2 cependant 
que Dominion Steel a cédé 12 
à 13 3-4

Dans le compartiment des 
valeurs spéculatives. Doisan a 
cédé 13 cents à 75 sur un dé­
placement de 1.093.820 actions 
et New Imperial 12 cents a 
$151 cependant que Equity 
Explorations a gagné quatre 
cents à 79.

Prix cotés, mardi le 24 août 196S
Prix des oeufs

A A 4 4 A B C
Ex-Gr Gr Moy Petits Pee-Wee

AUX PRODUCTEURS
St-Félix rie Vftlnis 4? 41 37 22 II il 2!
Trois-Rivières 4fi 45 40 24 — 30 24
Victnriavillr i* 41 38 ?2 12 28 22
AI X DETAILLANTS 
Montréal 55-57
U \ CONSOMMATEURS

5.1-56 49-31 12-34 - -

Montréal «»l-69
Prix des oeufs

5î'-67 57-61 39-41 — — —
sur place 49 48 44 27 — 34 27

Prix des volailles
Al \ PRODLCTEI R»
VIVANTES NO | AU PRODUCTEUR
Poulets a griller et. à frire, moins de 5 1b 20'7
Poulets 5 livres et moins de 6 21'?

6 livres et moins de 7 22
7 livres et plus 26

Poule» moins de 5 livres 9-m
5 livres et moins de 6 14-15
6 livres et plus 21-22
molnt» de 12 livres 24-2$
12 livres et moins de 20 
12 livres et plus 
moms de 20 livres 
20 livres et plus

Jeunes dindons

Adulte dindons

Canards 
Oies
EVISCLREES. EN VRAO 
Orus au detail 
Poulets a griller et 
Poulets

Poults

Jeunes dindons

Adultes dindons

Canards
Oies

h frire isous siare» 
moins de 4 Hues
4 livres et moins de 5
5 livres et moins de 6
6 livres et plus
moins de 4 livres
4 livrée et moins de 5
5 livres et plus
moins de 10 livres
10 livres et moins de 16 
16 livres et plus 
moins de 16 livres 
16 livres et plus

.1.1-.75
40-41
45- 48
46- 49 
27-?9 
37-39 
39-41 
37-39

Commentairc$ $ur le marché

Bourse de Toronto
Avances modérées, 
plus généralisées

TORONTO PC — Les valeurs 
minières ont pris la vedette 
hier a la Bourse de Toronto.

Dans le compartiment des va­
leurs spéculatives. New Myla- 
maque a gagne sept cents a 38 
sur un déplacement de 1.142. 
non actions, t nited Buffadisnn 
25 cents a $2.07 sur un dépla­
cement de plus de 420,000 ac­
tions. Coniagas 14 rents a 97. 
Joliet cinq cents a 65 et Ches- 
kirk un cent a 12 1-2. Par con­
tre. White Star Cooper a cede 
quatre cents el demi a 43 1-2. 
D'autre part Gtmnar Mining a 
gagné un cent à $2.28, Denison 
3-4 a 33 1-2. Roman Corp. 35 
cents à $7.25 Pine Point 1 1-2 
à 59 et Noramia 1-2 a 49 1-4.

Les banquse ont été particu­
lièrement en faveur dans le 
compartiment des industrielles. 
Nouvelle-Ecosse a gagne un 
point à 73 3-4, Royale 3-4 à 76 
1-2, Impériale de Commerce 
3-8 à 64 1-4 et Toronto-Domi­
nion 1-4 a 62 CPR a haussé de 
5-8 à 64 7-8 et Loblaw B rie 
1-2 à 10 5-8.

Le virement a été de 4.892, 
000 actions au regard de 3,519, 
000 mardi.

OECFS Le prix des neufs n'a pas changé au cours de la 
semaine dernière et la demande fut peu animée. Bien que la 
production déclina quelque peu et les approvisionnements n'é­
tant pas exccssils quelques lots des provinces avoisinantes fu­
rent offerts à des prix plus lias, ce qui eut pour effet d'influen­
cer le marche lovai et les prix fléchirent d'un cent aujourd'hui. 
VOLAILLES Les approvisionnements de toutes espèces rie 
volailles furcm suffisants, et la demande pour les poulets de 
gril est demeurée stable, bien qu'une partie du gros volume 
offer! en vente a subi une légère baisse. La vente des poulets 
lourds et des poules a été peu animée, tandis que celle des 
dindons a subi une légère amélioration.

Pour : NOE HENAULT 
Surveillant régional

Marché des bestiaux Denrées alimentaires
MONTREAL Les prix des 

bovins el des veaux étaient 
stables cl modérément actifs 
aujourd'hui au marche a bes­
tiaux de l’est de la métropole.

Les prix des porcs et des 
truies étaient stables.

Arrivages : 260 bovins. 125 
veaux et 21 porcs.

Les bouvillons communs rap­
portaient $17.

I.es vaches de bonne qualité 
se vendaient $15. les moyennes, 
$13.50, les communes, de 
$12.50 à $13 et les sujets des­
tines à la charcuterie et à la 
mise en conserve de $5 à 
$12.25.

Les bons taureaux valaient 
$18. les communs de $13.75 à 
$16.25

Le* bons veaux variaient en­
tre $26 et $28. quelques-uns se 
sont vendus jusqu'à $25.50, les 
communs, de $15.50 à $20.

I.es porcs de categorie "A” 
rapporlaicnl rie $35.75 à $36.75, 
tes truies, $23.

Aucune venle d agneaux et 
de moutons,

MONTREAL — Cours des 
denrées transmis à Montréal 
aujourd'hui par le ministère 
fédéral de l'agriculture : 
OEUFS : prix de gros aux cen­
trales de campagne, cageots de 
bois : extra-gros 48 à 49 ; A 
gros 46 a 48; A-moyen 43 à 
44; A-petits 26 à 27 ; B 34 ; C 
27.
BEURRE : arrivages courants, 
non admissible : 92 : 54 5-8;
93 : 55 5-8
FROMAGE : livré à Montréal, 
ciré, arrivages courants, qué­
bécois blanc en gros 40 ; colo­
ré 40 1-4.
POMMES UE TERRE : prix de 
gros, Québec nouvelles $1.10 à 
$1.25 les 50 livres, Ontario, 
nouvelles $4.25 à $4.50 les 75 
livres. $2.75 à $3.00 les 50 li­
vres. .72 à .74 les 10 livres. 
POUDRE de LAIT écrémé: 
procédé par vaporisation no 1 
en sacs 14 3 4 a 16 1-2, procé­
dé par rouleau, no 2 en sacs : 
14 a 15; autre catégorie pour 
nourrissage 13 à 13 1-2. Pou­
dre de lait de beurre pour 
nourrissage tl à 12. Poudre de 
lait 4 1-2 à 5 eents.

ina Limited
ROLAND, LAFAILLE, 

MORIN INC.
R. Marcel Lafaille, prés.

Courtiers agréés 
an assurances

Service# technique*

Roger Berthiaume, Ing.P. 
WE. 7 4665

3974 »., Notre-Dame — Mtl

LOCATEURS
ou

LOCATAIRES
Le Bulletin I C.l vous est indispensa­
ble Copie gratuite sur demande..4 
composez

725-7700
Il BULLETIN I.C.I.

3300 est tue Belanger, Montreal 34

REPRÉSENTANTS DEMANDÉS
Une société de placements interna­
tionale spécialisée en valeurs mobi­
lières demande des représentants 
expérimentés pour s'occuper d'une 
clientèle établie au niveau du détail. 
Seuls seront considérés les vendeurs 
bilingues intéressés à gagner un 
revenu supérieur à la moyenne. Lieu 
du travail : Montréal.

Case 1353, Le Devoir

7%
S1MARD-BEAUDRY INC.
1. Obligations 6Ji%. hypothèque générale, à 

fonds d’amortissement. Série “A.
Date d’échéance: le lô mars, 1977.

2. Prix: $96 et les intérêts courus pour rap­
porter 7%.

3. Simard-Beaudry Inc. est la plus vaste entre­
prise de construction québécoise. Son actif 
est de plus de ?22'/i millions, l a compagnie 
possède une grande carrière à Duvernav, 
une usine de fabrication de blocs et de bri­
ques de ciment, trois usines de préparation 
de béton, deux usines d’asphalte, des im­
meuble* administratifs, deux garages, deux 
atelier* de réparation, un entrepôt d'outil­
lage et quelque 800 unités d'outillage de 
construct ion.

4. Son chiffre d’affaire était $29 million» en 
1964. et le bénéfice net après impôt» était 
$1.944,561. Les contrat» à date se chiffrent 
à $50 millions.

5. Ces obligations sont de» titre» dan» lesquels 
le» compagnies d'assurance ont le droit n’in­
vestir leur» fonds.

LA MAISON BIENVENU LIMITÉE
210OUEST, RUE ST-J ACQl ES. MONTRÉAL1—«42-2791

Potir obtenir ./e* rrnjrigncinents rt une eopie ilu 
protipeetne, detacher et retourner le coupon ri~join1.

SIMAKD-UKALDKY INC.

NOM........... ...................................................

ADRESSE ..................................................

TÉLÉPHONE................................................

il l’essor économique du Que'bec
Participez

L'économie québécoise est en plein essor. L'activité 
commerciale et industrielle vous offre d'excellentes 
occasions d'investissement. Pour en profiler pleine­
ment, consultez-nous. Que vous songiez è l'achat ou 
è la venle d'obligations des gouvernements fédéral, 
provinciaux ou municipaux, et de tous autres titres 
inscrits ou non h la Bourse, nos experts se feront un 
plaisir de vous conseiller.

Société de Placements Ltée
VALEURS DE PLACEMENT 

membres de
i Association Canadienne des Courtiers en Valeurs Mobilières 

Appelez notre service des venin: 845-6161

Société de Placements & Cie Ltée
AGENTS DE CHANGE 

membres
Bourse de Montréal • Bourse Canadienne 

(Pour un sommaire de la fermetuià de la bourse 
apres 5 h p.m 845-52J1)

360 OUESr. HUE S! JACQUES. MONUtfM. 
tulMM. TORONTO QUEBEC. SHERBROOKE. R0BERVAL

t
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Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE

vataurt
Abitibi 
Acfclnd 
Alla GM 
Alta Gas w 
Alta Nat 
A'g Cen 
Ala Cen w 
Aigoma 
Alliance a 
Alumini 
Alum i'ipr 
Alum ?d < 
Anthes a 
Antbct. Cpr 
Arpu'
Arq Bpr 
Arfl ?30 pr 
Arg 260 pr 
A'h Ternple 
Ail Sugar 
All Sug A 
Aulo El 
Bank Mont 
Bank NS 
Bath P 
Bath P w 
Beav Lum 
Bell Knit 
Brll Phone 
Bick%
Bramalea 
Brama w 
Brazil 
BA Oil 
BC Forest 
BC Sugar 
BC Sug pr 
BC Phone 
BCPh 515 pr 
Buliochs A 
Bulolo 
Burns 
Cal Pow 
Cal P 5pr 
Can Bread 
Can Cem 
Can Cempr 
CCC Stone 
I Fndry 
Can Malt 
Can Penn 
C Safe 4pr 
CSL 
CAE 
C Brew 
C Brew Apr 
C Brew Bpr 
C B Al Aw 
C B Al B w 
Cdn Can A 
C Chem w 
C Dredge 
CGE pr 
C Hydro 
C Ice M 
C Goldale 
C Imp BkC 
Cl Gas Oil 
COK
Cdn Loco

Vente» Haut Bas
C9

Fer k
lcrs su 11 + 11 +

200 430 430 430 —1
2593 $38'- 38 + 38+ +

i 2725 $11 + IHé 11+ -F
130 $18 + »•’ 7 IB’ x +
200 $9+ 9*i 9+
735 SS5 555 555

2070 $64 ? 64»% 64+ -4-
T00 $9+ 9+ 9+ 4-

4402 $2?*' 28 28
1Ü50 $+ « v 39+ 39+

1+ 45 $40 +i 4M a 48'«
383 $18*4 18 G 18+
100 $102» ; 102+ 102+
2C0 $?0+ 20+ ?(1+

1620 $14 13 + 14
125 $50 50 50
50 $50 + 50'- 50+ -

* r6 $?0 20
1385 $24+ 24 24+ +
;10 S?2 ??’« 23
100 49', 495 495 • «
587 $62+ 62 + 62+
630 $7: + 72+ 73+ +'

50 $25 25 25
I?0 $10+ 1C+ 10+

55 $41+ 41» t 41» » +'
100 475 475 475

2110 $50+ 58 58'«
200 $11 10*4 10+ —
300 $8 + 8+ 8> , —
700 300 300 300

10712 $7 6+ 6+
1106 $30 29+ 29+ —
1050 $26+ 26+ 26» 7

45 $39 + 39+ 39+ 4-
200 $19*4 19*4 19*4
340 $67+ 66' j 66’ 3

10 S100 
100 SB 
285 *8
980 S23 

118.5 124 
IS $102 

100 SIS’
200 S55’ i 55 
164 $27'S 27 

45 *38 38
875 $51'? 51 
250 *23'k 23 
525 $66J-

23a 23’»
102 102 

151.-* 15» ’» -f 
55W + 
27 -
38
St Vi -I- 
23 +
66ii -f

*40 *98's 98'# 98 # 
160 *35 35 35
980 *13

4410 Ifi'a
13 13
8'a p*e —

too *44 44 44
150 *52’• 52s« 52» 4 

165 355 350 3555
300 350 350 350
210 S14H 14V» 14 «
650 930 930 930
4C0 300 3C0 300
*8 *558% 55’a 558%

170 *30 29H 293'4
*70 *20 20 20

1100 400 390 400
1710 *64»% 64 64

*10‘a 10

20

1531 lO'V*
877 *?0J4 20 / 20'2 4
3C5 *?'» 7»4 -t

C Marc Z4 $5' 7 460 5' 3
CPR 2676 $64+ 64 . 64 + 4- 5»
Cdn Pet 582 $14 4 l2»-4 12» «
C Tire A 242 $49+ 48 4 49 + +1
CPR pr 6040 $9 + 9*4 9 + — » 1
C Westng z5 $69’ î 68 , 68’ j
Cap Bldp 700 71 7? 72 7
Central Fd 120 $11 a 11 + 11 + - - 1 e
Chemcell 1697 $16+ 16+ 16+
Chemc I75p 2:. $35+ 35 + ■
Chrysler r?3 $.52 51’ î 51’ 7
Clair tone 2715 $6 + 6-le 6-’%
Coch D 3:0 $25 2.5 25
Col Cell E33 $0 + f 4 r 4
Col Cel pr 7?0 $26+ 26 26 _ +
C Savings 000 $14 14 14
Cm Bakl 100 $8% 5*» 5+
Coo B'dg 1500 385 350 370 -23
Con Bldg pr 675 S6’# 6'4 6’#
Con MS 1522 S43 '4 43’# 43' . '•
Con Paper 175 *4C:,4 40 # 40-« • *+
Con Gan 56'9 S1334 13’j 13'î --'4
Corby vt *10 *20’2 20'2 20’2
Coronation 312 400 400 400 —10
Cosmos Z36 S123"4 12’2 12’2
Crain RL 75 *27 27 27
Crestbrk 100 *7 7 7
Crush Int 330 *14'2 141» 14^*— ’ •
Cygnus A *35 425 420 420
Cygnus B 100 S6W2 6’2 6'2
Dale Ross 100 S)81 < 18’4 18 4 4 '4
Dale RA pxd 200 *9'# 9 # 9'#
Delta Bpr 55 *122 120'2 120’2

255 II7'% 37*# 37'l
*7 *27 27 17

210 112'> 12' 2 12*-» «%
994 *27'# 11 11 — Vt
100 *99'4 98i# 99',4 4 '
*55 *14
100 *14

1075 *31
760 *48% 
125 *49
40 *37’1

pr

*50 *38 
2C5 *18’.

Dist Seag 
D Bridqe 
Dorr* Elect 
Dotasco 
Dofasco p 
Dom Glass 
Dosco
Dom Stores 
Domtar 
Dom T ext 
Du Pont 
Fast Ch Tr 
Eddy Mtch 
Emco 
Emp Lift 
Exquisite 
Exquit# Aw 
Falcon 
Fam Play 
Fanny F 
Fed Farms 
Fed Frm w 
Fed Grain 
Fibre 
Fleet Mtq 
Ford US 
Ford Cda 
FPE-Pion 
Fraser 
Fruehauf 
Gen Bake 
GMC 
Globe a 
Goodyear 
Goodvr pr 
G Mack A 
G Bahama 
GL Paper 
GN Cap 
GW Coal A 
Gr W Life 
Gr Wpg G 
Greyhnd 
Guar Tr 
Hardee 
Hard Carp 
Hawker-S 
Hawker pr 
Hsyes Stl 
Home A 
Home B 
Horne Pf 
HBC
H 8 OU G 
Hur Erie 
Husky 
Husky Dw 
Husky Apr 
Husky Bpr 
Imp Oil 
Imp Tob 
Imp Tob pr 2000 SP3* 
Ind Accep 585 *24 
Inglis
Inland Gas 
Int-City Gas 
IBM 
IMC
Int Nickel 
Int Util 
Inter PL 
Inf Stl P 
Inv Grp A 
Jefferson 
Jeff Bw 
Jockey C 
Jock 2pr 
Jock w 
James Stl 
Kelly wts 
Kelsey Co 
Labatt 
LOnt Cem 
L O Cem w 
Laura Sec 
Lau Fin 
Lau F 200 
Levy 
Life Inv 
Lau Fin 
LobCo A 
lobCo B 
LobCo nr 
LobG Bor 
Lob Inc 
Loch M 
Maciarcn A 
AAaclaren R 
Maclean H

Manoir ind 
M Lf Mill 
Mass-F 
McCabe 
Met Stores 
M G F 
Milt Brick 
Molson A 
Molson B 
Monte*
Mont Loco 
Moore xd 
Morse A 
Kat Contain 
Nat Drug 
N G roc pr 
Noranda 
NO NGas 
NO NGas ?j 
Ogllvi»
Ont More 
Oshawa A 
Pac Pete 
e Pe’r w 
Peel Eider 
Pembina 
Pow Corp 
Premium 
Price Broi 
ON Gas

125 *12»2 12’2 12’?
130 *70’ 2 69j4 693a

4675 82 80 80 4
A 50 *28' ; 28 2 28

785 SS3# 5H 5'* — 
15 *160 100 100

1162 $18 17t% 17’#
345 *19 19 19

1100 310 305 310
1739 *14''» 143» 14*
1667 *1712 17’i# 17’i 4
*17 *61’; 61 61

14110 *12'4 12»# 12’ ■
100 583 580 580 2
*20 *53’2 53’ : 53’%

50 *53’4 53»4 53’4
960 *53' 2 S3*4 533» 4

1275 *15’» 13 15Vi 4
6»% 6'% 

133* 23^4
323 *3'4
300 *9r# 9-#
*30 *16’-2 16’2 1 

17 *540 540
165 $63 6?”e 63 4- +

2751 $94 + 94 94 +
1655 $31 + 31 31 + + +
380 $89 ‘ » 89 + 09 +

2710 15+ 5+ 5+ — +
6325 $12 11 + 1? 4- » %
1455 $20'# 20 20'» + '»
500 $13»4 13'k 13’ 4
605 $5' 7 5+ 5+
225 S9+ 9*4 9*4

6400 60 56 56 -1
328 $10+ 10<% 10» i 41
700 110 100 105
375 $16+ 16+ 16» 7 ~ ' 4

7132 $19' j 19 + 19' :
2C90 $7 6+ 6*4 » 4
4440 325 315 325

ISO $26 25+ 25*8I— ' 4
1430 $14» k 13+ 13+ — «%

75 $34 + 34» j 34’%
700 114

100 w
rts 2<058 40

14 14
! 8)4 83. 

37 37
17813 $10“» 10 10+
7130 $10+ 10'.

100 $48’ j 48»? 48» ;
100 $31»? 31 + 31’ ?
200 $7+ ’+ 7 »
431 $14 135» 15+
??5 $2? 2? 22
100 $23 + 23 + 23+
150 $29 + 29'. ?Q +

! 1485 $28 + ?8’ : 28'?
100 100 +0 160

1900 $10 + 16 10

725 $13 13 13
100 $27+ 27'^ 27+

109? $49** 49 49+ f
415 StfH 57’4 27+
100 $28» 7 a 28’ » 4

1730 $14» 4 14 + 14+ -
400 710 ?10 210
175 ft43*t1 43' 4J-+4-
1225 $10’ . 10’ % 10»%

ON Gas 63w *40 500 3500
Rapid-Grip 
Peichhold 
Reid Litho 
Revelstokt 
Revenue 
Robertson 
R Little 
Romfield 
Ronald F 
Rothman 
Royal Bank 
Russel H 
Stt Cp Apr 
Salad.! 
Sayvette 
Scot YK 
*e< CapC 
Selkirk A

*30 280 
100 *30 
50 *51 

215 *9J4
200 *8 
100 121 »•

51 +!’%
O-»*
8 —

100 $13'2 13» s !3Vj 1 »4 
2100 210 200 703 45

123 *139% 13*% 13H «%
610 *26-4 26 n 26 
745 *77 
500 *22 
170*101 
345 *in%

2200 195 
100 II4’ 7 
340 4?'
400 *6' î

valeurs \ 
Seven Art» 
Shell Can 
Shell Ipr 
Shell I w 
Shop Save 
Sllverwd A 
Silverwd B 
Simpsons 
Simp Sears 
SKD Mfg 
Slat Steel 
Slat B 5’ ?pr 
South am 
Stafford 
S* Pav 
St Radio 
S»erl Can 
Steinhq A 
Ster Tr 
Tambiyn 
Tancorri 
Tancord p* 
Texaco 
T or - Dom Bk 
T Fin A 
Transair 
Tr Can PL 
T rans-Mt 
Trans PPL 
Turnbull 
Turnbull Apr 
Union Acc 
Un Acc Ipr 
Un Carbide 
Un Gas 
U Corp B 
Versafnod 
Versatile 
Vic G Tr 
Walk GW 
Webb Knp 
Weldwood 
Well Fin A 
Well Fin B 
Well Fin tc 
West Ind 
West IndA 
Westcoast 
Westeei 
W Suppl A 
Westfair pr 
W Pacific 
Weston A 
Weston R 
Wstn 6pr 
West A wts 
White Pass 
Woodwd A
Y Knit A
Y Knit B 
Zenith

2910 M’4
1212 *'4 
*50 5193% 

*5 *36 
100 400
345 1128%
145 *’8

2008 *29 
680 *46 

50 $48 
45 *?8H 

250 *64
1365 275 

40 *54'. 
145 *62 

3790 *13
1000 32:
1017 *36-4 

710 *20 
97S $9"#
*60 *11 

25 *19’ ï 
100 $8 . 

25 *4* •. 
675 *228% 
330 $2934 
*20 *13 
400 415 
200 *19'. 

1175 *15' i

500 245 
1900 385 
1250 $16'1 

140 *16 
100 $12 
75 $28'. 

100 $17’ 
2078 $19ii 
2260 UO' ;

75 $106': 
300 $1C’< 
100 $6

760 *2 4Vi 24H 24 1 
3263 I19'4 19’'. 19% — v%

30V4 3054 4. I*
48 48 — U
49 49
37'3 37’% —1V% 

*50 *12»% 12»% 12»%
55 *250 245 245 —I

100 *12 12 12
200 290 290 290

1922 *107»% 101 101H + $%
785 *26 W 26
*20 *44 44 44
100 400 400 400
100 100 100 100

1050 *7'» 7V., 7’,
100 450 450 450 -M0
900 64 62 63 7
150 *57» 1 57»,7 57» j - »% 
200 $138»4 133*4 135 3

25 *60» i 60» 2 60’:
100 *32 3? 32
*50 $9’ 3 9- , 9' ,
300 S8J* 8' 3 8'# —
207 *105’# ICS7# 1057* '*
415 $9’ # 9 9' « -f- x*
700 *188 188 188

*10 *46 « 46'# 46 *
100 *8’. 8'. 8'. — »,4
687 280 275 275
600 *24’. 24 24». + ‘4
500 310 310 310 65
100 *5’ j 5Va 5’a +

88
18»% 18',

100 15' ?
100 135 
750 305 

HUILES 
152CO 19';

400 405 
10800 11 
2500 58
5800 141 
4750 670 
3000 35

6C0 225 
2200 167 

183 125
800 $19>4 

3660 *11 
200 160 
250 $16' a 

16300 105 
150 *1? 

2208 88 
1600 61 

78200 71
1100 ?6 
1500 69
1500 10
200 130 
800 14

10000 10 
1500 73
1600 47
600 275 

4150 229 
4500 7C8

Acme Gas 
Almlnex 
Am Leduc 
Ang UDev 
Asamera 
Banff 
Calvert 
CS Pete 
C Fx Ga<
C Homeitd 
Cdn Sup Oil 
Cent Del 
C West P 
Dome Pete 
Dynamic 
Gr Plains 
Grido.l 
Midcon 
Murphy 
N r0nt 
Nrjr A Gas
Northld 
Numac 
Nurriac wt»
Permp 
Pnlrnl 
Place
Prairie nil 
Provo Gas 
Ranger
Scurry R|ln 1585 $19'% l|a,
South U 
Spooner 
Triad OH 
Union Oil 
Unispher 
U Canso 
Wsburne 
W Decalfa

7000 7
4500 24
2300 247 
650 S'9' 

3500 14
650 325 

1300 137 
13033 380

W Decal rts 5400 180 
21 4 Bralorne

Broul Reel 
Brunswk
Bunker H 
Cada.net 
Camflo 
Camp Chib 
C Tung 
Cam Mines 
C Dyno 
C Jamieson 
Cdn Keeley 
C Malart 
Cantrl 
C andora 
Captain 
Casslar 
Cent Pat 
Cheskirk 
Chester

16CC0 16
1420 $15

31500 45
2C00 9

5000
800

31600
5000

28000

Bat
Cgm 

Far. Nat
11+ 1i+ - +
17+ 17+4 » »
24+ 24+ - » 4

555 555 -10
13*4 13*4 »»
15’. 14 -f •»
IS'ï 15»% - »%
24+ 27
18+ lft’% -f »»

8 B »•«
14 14 f +
19+ 19 +
36 36

400 400
12’% 1?’l
18 18 4
?8'« 28’• 4- •
45 ; 46 t ’ ,
47+ 40 4 +
28*% 28+
4 + 6+ -i •+

325 375 4 75
54+ 54 4 1 4
615» 62 F +
12+ 13 -F »-4

320 325 4-5
36+ 36+ -f ’»
19+ 20 -F «'4
9+ 9+ -F ’ 4

10+ 11
19+ 19»%
8+ 8 +

47+ 47+ V»
29+ 29 *.'« -f » '#
29+ 29*4 +■ 4
13 13

415 415 5
19+ 19+ 4- ' -
15 15» ? -F +
37+ 375#
74 24 -6
11 + 11+ »/4

5 5
Sa 5'% -F ’ <

240 ?40 5
380 305 + 5

15+ 15+ •
14 16
12 12 4 ' ?
96+ 20+
17’3 17+ .- +
19 + 19+ 4 +
20+ 20' » 4- ’%

106+ 106’,
10+ 1C+ -F »#
e+ «'» 4-

25+ 25+ 4 +
5’ 2 5» j

135 , 135 410
300 305 4 5

i» 19 3
395 405 4 10

10' v '0+ i
57 57 41

140 140 3
630 630 30

34 34 -1
221 225 43
163 165 6
12$ 125

i 19+ 19»% +
10+ 11 -4

160 160
« 16*$ 16+ «

100 10? -?
1? 1? - +
BS 88
40 61 A !
17 ? 20+ 4 3+
24 ?6
49 69 41
10 10

130 130 8
32 Vf 33' i —2
?« 7« - ?
71 71 —J
47 47 -2+

275 v\ -S
226 2?9 ?
205 208 4 3

t 18*4 18+- +
7 7 -1

22’» 23
247 247

i 19»% 19+ +
13 14 41

315 315 —10
137 137 -1
355 375
170 180
800 510 500

360 350 355
420 420 420
ICO 90 99
21 20 20

160 152 160
111 110 111

18 17 18
79 79 79
37 32 36
14 13’ i 14
22’<i 19+ 19’

800 $13*% 13»% 13’ j — »% 
3850 145 143 145

178600 12’% 10’% 12'i-fl
“ 4 18 +113500 18

MINES 
5

*\h
300 505
94S n#

Acad Uran 2000 
Accra 11900 
Advocate 
Apnico
All Pitch 500 
Am Larder 7500 
A Am Moly 7800 2.18 
Ang Rouyn 2050 209 
Ansil

3205 *30’» 29’# 29’%
100 18 8 fi
100 $9’# 9* # 9’# + i»
100 $9 9 9

46? 390 390 390 mw810
255 *38' / 38». 38'. f .

74 $38' ; 38'1 38' ; -p '.
150 $16 16 16
225 $13'4 13«* 13»'4

1765 *72'« 71*4 72»% +
HO *15 15 15 + >%

1200 *6N. 6'% 6'% - «%

1O0 505 505 IM —1!
.100 7'% 7> v 7»% 4. s*

4IY1 1114% U'» IIH '% 
1825 *14 13’» 14 4- '%
400 230 230 230 *f10
125 *38'7 .18*% 38*» — »% 

1531 * 10* 4 10*% 10H— ’%

Arjon 
A r more 
A Arcadia 
All c Cop 
Atlas Yk 
Au nor 
Bankeno 
Bankfiaid 
Barex 
Barnat 
Bary Expl 
Baska 
Belcher 
Bethlm 
Ridcop 
Black Bay 
Bounty Ex 
Bralorne 
Broul Reef 
Brunswk 
Bunker H 
Cadamet 
Camflo 
Camp Chib 
C Tung 
Cam Mines 
C Dyno 
C Jamieson 
Cdn Keeley 
C Malart 
Cantri 
Candor# 
Captain 
Casslar 
Cent Pat 
Cheskirk 
Chester 
Chib Kay 
Chib M 
Chimo 
Chrom 
Coch Will 
Coin Laka 
Comb Met 
Coniagas 
Canigo 
Con-Key 
C Bellek 
Con Brewis 
C Fen 
CG Arrow 
C Halli 
C Marben 
C Mogul 
C Morrison 
C Mosher 
Con Negus 
Con Nichol 
C Rambler 
Cop Corp 
Cop Fields 
Cop-Man 
Cowich
Craigmt
Çroinor
Crowpaf
Crestiand
Daerinq
D‘a rape
Drer Hprn
O* Eldon#
Denison
Dicknsn
Discovery
Dome 
Donald# 
Duraine 
Duvan 
E Amphl 
East Sull 
F'west M 
F Mar 
Frncoeur 
Genex
Gnt Masct 
Giant YK 
Gorfdrum 
Granduc 
Gulf L
Gunnar
Granisia
Hasage
Hasting#
Headway
Heath
High Beil
Hnlilnpe.
Hud Bay 
Hu-Pam 
Hydr# F* 
In! ft 104 
Int HeMum 
I Kanviii» 
trliih Cop 
Iron Bay 
iso
Jacobus 
Jive Exji 
Jeiex 
Joburke 
Joliet 
Jonsrnlth 
Joufel 
Jowsay 
Ken Add 
K Anacon 

Desmond

69489
11000
6800

17100
3000
1000

5 5
29 1 31’%

495 505 AS
138 134 -1

15 15 -1
23 23» * — 1 »%

235 238
204 ?07 +3

19 ??’, 4 1
* f> -,

100 400 
500 32

400 4
32

13»i !2»%5000 
500
500 70 70
500 24’ 24

7000 9' j 8’
1330 38 38
940 630 625

2000 8' » 8’
4500 9', f

500 21 21
800 510

1616000 
1420 *15 

31500 43
2000

5000
800

31600
5000

500 500
15» î 15’;
14’# 14’»
43’ 7 43'7

178600
13500
13600
2000

350 355
4?0 4?0 420 ’
100 99 99
21 20 20

160 152 160
111 nn 111

18 17 18
79 79 79
37 32 36
14 13» f 14

0 22 + 19+ 19
$13*4 13’ î 13»*
145 143 145

10’t 12’% +)
16 18 -ft

121 j
tf
21 K'i
44'j 44

6600 158 15?
300 125 125
900 395 385

22 22
23'! 22

3000
13000
27300

1000
4000
2500
4575
1000
1700
5000

26

35'^ 33Vj 33''! — I1
300 165 165

4700 440 435
4800 171 170
200 115 115

6500 14’j 14
500 13 13

1150 187 181
10700 50 47

500 110 107
1000 9 9

17300 64 59
1450 *1?'% 11L 
7000 
2500 

500 
6500

7Wn 14 
SOO 40’

6000 16'
4063 $33*

31
13

420(1 535 
1100 325 
*55 

1200C 
4000 

500

1 41» j
4 25*

16
40’» 40 
14 16'
33 33'

530 53*
32(1 .120

45 45
8’j 9’ t- 

40 41 4 2
I'; 8,

4’7 4ty-1
950 720 705

1100 460 450 450 
5100 16’j 16 16’.

305 305

7'‘»8

1100 305 300 305 
«20 550 550 5*0 

2000 9 8’7 8'7
17887 235 220 226

700 740 760 760
1600 19 18 19
*00 310

11000 15’
1000 7
300 675
861 $?9’
710 $66'

?00O 6
3000 ?0

500 no
14710 136
18605 41

3100 27’
2200 180
5700 235
1500 
2000 

17700 
4000 

288880 
10000

12 11'% 11’%
14»» 14' 1 14»*— 1

75 + 76 + 4 + Kirk Min
22 11 K open

101 101 41 Lab Min
11 + 11»* 4 ' k L Oufault

390 395 * 5 Lakehead
11 1 4+ f ’ t Lake Lyn

425 42.5 L 0#u
6 + 6 + - '• L Shore

566
I5»V

2965
SOO

2000
21500

4200
1500
5000

22 21 22 4 Vt
8 1 8

73 59 65 45
16 j 16 16'% 4 +

103 100 107 42
6? 67

800 795 795 5
340 J20 340 4 25

.18 38 38 4 1
13 1?»:> 13 4 +
14 15 16 ♦ 1

$31’.i 3! 31' « A '%
1 « 13' > 13*

30 0' î 30 4 1
30 30 30
'6 1 16 16 — V»

215 215 2'5

BOURSE MONTREAL

Court fournit p«r U PRESSE CANADIENNE

Valeurs
Atï.tibi 
A igoma 
Alharve 
Alumin 
Alum 4,40r 
Alcan 2 pr 
Ang CP 4 ,
Anq 7pr?90 
Ang T4' 7 pr 230 $45 
Arq C pr 300 *13’» 
Asbestos 
Bank Mont 
Bang PC 
Ben Phone 
Bow Mer pr 
BA OH

Venles Haut
2400 $H’% 

600 *64 . 
1200 *9’%
3250 $28» 
225 $39-«4 
105 $48 
300 *25 4 

25 *53%

Cgm 
Per. Net

86. *?5 
.185 *6? ’** 

31 *51';
685 *58’. 

*51»3
1545 *30 
100 *26- 4 

1070 *67 
3125 $4
1000 $13 . 
1475 $74 # 

100 *1C2 
1C00 $55'. 
»4>0 *51»2 
3370 SB*.

125 $444

Be r qrest
BC Phpne 
Bnnco
CAE 
Cal Pow 
Cal P 5pr 
Can Cem 
Can Iron 
Cd nBrtw 
Cdn Br pr 
C Imp Bk C 349 $54 
C!L 299 $204-
Cl Pow 100 *23'3
C Marconi 70! 500 
CPR 1658 *64 ■
CPR 4 pc pr 14ÛÛ *91» 
Cdn P Fina 400 Sl?’« 
Cent Del 800 *1 1 
Chemcell H-’O *16’% 
Chem 1.75pr 350 *35 
Coghlin 
Col Cell pr 
C on B Ig pr

12'n 12’* - 
23-» 24’# + 

10?’x 10?*-.
55’j 55» j + 
51 51’7-f-
8H 8>« 

43^- 43'4
64' 7 64'7 + 
20’7 ?0 V4 
23» a 23 7 

490 490
64,,4 64’% +

Valeur» »
Home A 
Hud Bay 
Husky Oil 
Imp OH 
Imp Tob 
Imp Tob pr 
Ind Accep 
Int Nickel 
Int Pap 
Int UtH 
Inter PL 
Labatt 
Laur F.n 
Lobiaw A 
lobiaw B 
Laur F rts 
Maclaren A 
MB PR 
Marffima T 
Maas f 
McAllister 
Met Stores 
MtOlson A 
Molson B 
Mont T rst 
Moore Corp 
N»id Light 
Noranda

/entes Haut Bas Fer.
255 US 14 i0
235 $68 68 68
410 $12'» 12 12
355 $53 + S31» S3'»

1910 $15». 15 15+
2900 S61» 6*% 6+
860 $24 23 + 23 +

2155 $94 , 94 94+
100 $3? 3? 3?
750 $31 + 3!'% 31»»
65 $99-*» 09' « 09’ 4

500 $20+ 20’ : 20' 3
1770 $14 + 13+ 13+
3560 $»0' t 9 + 10*»

Cam
Net

4075 $10 4 10-.
818’ $40 18

101 $2? 7?
200 $28'» 78 
480 *21'. ?1‘. 

257(1 $30’. 30 
100 $6 4
200 »«’#
175 $38'. 38 

52 $38’- 38 
500 *23' j 23•: 
145 $72 7144
675 $11 10%;
570 $49** 49

N Ont K Gas 300 $27’

Con MS 
Con Paper 
Crush int 
Demson 
Dis» Seag 
D Bridge 
Dofasco 
Dofasco A 
D Glass 
Dotco 
D Stores 
Dom Text 
Domtar 
Du Pont 
Dupuis A 
E Chrt Tr 
Elec trplx 
Falcon 
Fraser 
F r Pele 
GL Paper 
Hrd Carp A 
Hawk Sid 
Hollinger

500 *12’% 
50 $26 

400 S61.
l040 $43j4 
343 $40’ 7 
100 $14 
8C0 $33*» 
405 $38 
300 $27*# 
175 $27’» 

SC $99'. 
264) *14*»

105 sn*.
100 *24 % 

1125 $31

NS LP 
Ocean F ish 
Ogilvie 
Pac Pete 
Phillip* C 
Pow Corp 
Price Bros 
QN Gas 
Qu* Phone 
Reitman A 
R.o Aigom 
Ro’land A 
Rothmans 
Royal Bank 
StL Cem A

186 *33’j 3 
1825 $10 1
1300 $14'. I 
375 *10'. 1 
550 $25'. 7 

1225 $14 1
360 *38'. 3 
775 *10*. 1 
300 *73 < ; 

100 $8*» 81%

955 $19 + 19 + 18*4
370 $48 + 48 . 4P -
200 $10 + 10 2 10';

50 $49 49 49
50 $47 47 47

465 $102 101 101
225 $J? 32 3?

500 420 420 420
JC0 $24 24 24

50 $2P* . 28 ; ?0'
1025 $5 + 5*4 5*»
150 $29’» 29 ’. If'i

StL Corp 
Saiada F 
Scott Las 
Shell Can 
Shell in pr 
Sher Wrr»« 
Simpsons 
Sogamines 
S S Steel 
Sfeei Can 
Ste.rbq A 
Tor Dom 
T Fin A 
Tr Can PL 

U Carbide 
walk GW 
Wcoast Tr 
Weston A 
Zellers

250 *17*4 17** IF-**
300 *104% 10*% 103»
425 *26' 1 26’ 7 26' 7 f '
38? $77 75 x 77 +1’,
640 $38'. 38 . 18 4 1 •

Apr 10*101 101 101
175 »!!'% Il*» UH - 

00 54'4 4 4 14’« 
100 *17H 17*% 1?!» 
400 *25 25 25

75 *38 16 36
3026 *27 26’* ?7
900 *13 13 13
100 $24 , 24'7 24 S 

3440 $29 ?6'» 29
270 $46 46 46
25 W? 62 6?
S00 $13 12*4813

197 $36'. 36*. 36*4 
1600 $39’« 39*4 39*4 
1700 $38 371% 37**
850 *16 » 16 16
150 $19’. 19'. 19'-4 
600 *19*% 1»»# 19k*

CANADIENNE

Cours fournis par It PRESSE CANADIENNE

Valeur»
Ajax
Alscope 
Atsof
Ame.an 
Anthonin
Augustus 
Bake.
Bateman
Beauce
ft»'d C 
B'k Hawk
B'k River 
Biuewtr 
Bruce Pre 
Brwnaau
?urnt Hill 

Magsite 
Ç Secur A 
Carbec 
Cessland 
Chemaloy 
Cheskirk 
Chipman 
Comdore 
C Canora 
C Mam 
C AAogador 
C Mon pas 
C New Pac 2000 
C Pe. sh 1500 
Copstrm 5C-00 
Couvrette A 350

Vente*
100(1
3500
1000

29000
1000

2084
7000
5500
1000
60(1

5300
19500

100
>300
4000
1000
8C0
300

1000
900

2440
9000

60000
9C0
500

14340
10CO
500

Haut Ras 
8 8

276

7250
476

100
7500

Valeur»
Abridge
Delta Min
Denautt 
Dolsan 
D Lea-e 
D Oilcloth 
Dumont 
F Vent-,
Equity Ex 12685(1 
Fab 
r *n*
Fiscal 
Fox Lake 
Futurity 
Gar ne v 
G Autotron 
Ghislau 
Glen Lake 
GRWMS 
Grissol

Haut Bat Fer.
37+ 30 36
33 3? 33
12+ 1? 12+
94 75 75
13 n 13
.10+ 30+ .10+
30 28 70
M 20 28

Cgm

13
2000 15
21*0 6' ; 

100 900 
38500 30
11100 46
185C-0 80

400 195 
15500 43

800 175 
1500 96

100 240
Int Ceram 15500 11
Int Dredg 12000 27» 2

9"» 9'2+1

James
Jubilee

52500 40
6750 395

K Desmond 1000 38

6150
3CC0
3000

Langit 
Latin Am 
Leitch 
LL Lee 
Lor ado 
Louvict 
Macassa 
MacLeod 
Mad*en 
Maiartie
Man Bar ___
Manoka MS 2000 
Marboy 
Merchant 
Marcon 
Martin 
Mattgml 
MeAdam 
McWat 
Mentor 
Merrill 
Meta Uran 
Metal Mine 
Midrim 
Min Ore 
Moneta 
Mt Wright 
Multi M 
Noaion 
Nello 
New Bid 
New Cel 
Newconex 
Nconex w 
N Harrl 
N Hosco 
New Jason 
N Kelore 
Newlund 
N Mylam 1 
Ndwnor 
N Senator 
Nick Rim 
t
Norbeau 
Norgold 
b orlartic 
Norlex 
Normctal 
Nor pax 
North Exp 
N Coldstrm 
N Rank 
Nor*hcal 
North Can 
Northqte 
Nudul 
Obac'.a 
O Brien 
O'Leary 
Opemiska 
Orchan 
Osisko 
P amour 
Parmeq 
Patino
Pax int 
Pee Expl 
Peerless 
Pick Crow 
Pine Point 
Placer 
Pore Pay 
Pow Rou 
Preston 
Probe 
Purdex 
Que Chib 
Que Man 
Q Mattgml 
Qunston 
Quemont 
Quontr*
Radiora 
Pagian 
Ravrock
©enable
Rfxsoar 
Pork win
Roman

San Ant 
Satellite 
Sheep Cr 
Sherntt 
Sigma 
Silverfleld 
SHvmaq 
SH Miller 
Sil Stand 
Si»Coe 
Starratt 
Steep W 
Sud Cont 
Sullivan 
Teck Corp 
Territory 
Texmont 
Trx Soi 
Thom L 
Tombill 
To* hilt 
T nrmont 
T ribag 
Tr.n Chib 
Tundr#
U Mining
U Asb€*tO$

3500 40
5000 10’;

400 475 
400 174

600 269 
500 1C5

1800 230 
800 76

2000 20’% 
11

3000 4
3700 250 
•500 8
1500 71
6>0 *17H 

2800 103

38 ? 40 + 1
10'% 10'!i

475 475 ~4
171 174
135 135 -1
28 29 —1V%

260 260
103 105 + 4
224 224 —é

76 70

Kellie 
Kodiak P 
Kontiki 
Laduboro 
Lait Lee A 
Lith Corp 
Louanna 
Massval 
Meichers 
Match pr 
Mer Chip 
Mid Chib 
Mldepsa 
Mlro
Mlstange 
Monpre

9500 33
7900 310

70'% 20’% *1 
10 11 +1

20 21 
*20 *?0

150 151
18 Ife

+ 3
■f M

I

235 749
7 I

7Î 72
17’% 17’ •

101 103 -t J
30 31 +1
44’ » AS"» — 
56 56

2
5000 11 11 11
1000 lé! 16? 162
9800 5! 49 49

170000 10 10 10
1000 Cl 84 84
1250 40 43 46

13900 54 S3 S3
NN 9 7 9 9''!
1500 25 25 25

149700 o 1 8 8’ :
.3500 81 00 •0

200 530 530 530
»00 130 130 130

1000 » 9 9
4550 280 269 280
1000 7 ?
3000 12 12 1?

10500 15 15 15
142000 48 31 38

iodé 10 10 10
7000 1$ 15 15
4000 14 13 14
4000 9 9» ? 9’
3CO0 ni 185 105
6500 8' 8' a 8’
2000 9’ 9’ ? 9»
8300 ut a 14 14'
700 445 445 i‘-

2500 is 15 15
1000 +2 138 138

i 3575 99 •8 90
3000 78 28 28
5500 34' 7 34 34

100 160 160 160
3128 705 775 70'
1500 16’ a 15 16,;

133.370 33 27»; 27’
500 72 77 h

1000 9 9 9
1800 900 890 895
1900 460 460 460
400 44 43 43

1200 II! 180 180
1500 12» a 12 12

.338 835 030 IN
19500 33 30 32

2000 23’ a 23 23V
10000 11 11 11
1190 37 32 3?

615 $59 57 + 59
1000 $?41 .’4 24*» 24 »d
500 35» % 35 35"

3000 45 43 45
900 9fê 950 970

19625 41 35 35
2500 16 15»!» 15'

1000 14 14 14
10000 23 21 22»

500 15 15 15
700 16 16 16

650 $11 n 11
11000 8» a R 8
.39500 105 97 100
.55000 220 212 ?1P
30575 170 14? 165

200 199 199 199
?2hO 7» T»t r

10200 7? 69 »0
23050 730 700
74000 13 10' ? W
7100 72 ?? 7?
4500 14 14 14

700 140 1*0 tr
5860 MO 635 635

600 600 600 600
200 275 275 275

1000 76 26 ?0

4 3

105 9*6
500 8

5000 12
1000 8 

100 *23 
100 *5 Mi

•000 12»%
2000 21 
900 325 

1000 21 
3000 19
6500 8‘%

Mt Costlgan 2000 21
Mt Pleast 10850 111 
Mpl wt» 7900 23
N Aut Van 1400 110 
N Forma 9500 5»%
N Imp 12500 163 
Newrich 600 II
NW Amulft 1000 
Nocêna 
NA Asb 
N A Rare
North Expl 1400 13ft 
Norvei.e 17m 8
Ooem Expl 1500 11’
Pat Silver 
Paudash 
Peace Rlvr 
Pennbec 
Peso JHvr 
Phoenix Car 
P.tt Gold 
Pprcup’n 
Que Ascot 
Que Chib 
Qua Cobalt 
Que lb Min 1000
Rncheria 40200 105 95 105
PuDY Foo 30 400 400 400 
Rusty Lake 4000 25 25 25

1500 230 2 70 220
60CC 33’j 3? 3?
1000 17

76500 17
4000 6

43500 27 25 27
6500 e ; 7 + 0
400 415 415 415
86750 16 15 15
900 140 130 IN

i 500 70 70 70
17000 5 5 5
8000 23 22 23
r-rr, 5 5 $
2000 14 14 14

100 150 150 150

Stl Colum 
Sapawe 
Silver Peg 
Silver Sum 7000 16

2500 2l
200 * IO " 4

Silver T 
Soegna
Stairs Exp 60900 90
Tache 73500 It’:
Talisman 1300 50
Tib Expl 2000 7
Tor Lon Inv 835 350 
Transterra 4000 40

350 350
39 40

VIREMENT TOTAL : 
Industriel» : 117,901 
Mine» et Huiles : M94.fi

200 263 
4000 5

2260 650 
8000 22 
525 480 
270 SIS 
500 1 4

7300 129 
7600 36
2000 47
200 117 

1000 si 
11600 17
6400 22? 

500 10
750 82

1000 24
___  i00 300

Un fti.tfêd 1)1500 215

3100 15’» 15'» 1$ j
200 122 122 122 -

UCL Mm*
Un irenn 
Un For* 
Ufd Fftrc 
Upp Can 
Urban Q 
Vèspar 
Vlolgm 
w«*mac 
w Maiar

ntro 28
1100 730

innoft 18
500 15

1000 170 
2000 15
4000 3? 

16865 450 
200 160 

100c
West Mines 2650 495 
Wilco 
Willroy 
Winch

1700 ?8
4100 180

Win Cld 
Windfall 
Wr Harg 
White Sir 
YeMpre*
Yk Bear 
Young HG 
Yukeno 
Zenmac 
Zu*apa

7000
17300 )7

979 29*
1100 71

1030C0 47
1000 6 
1470 170 
2000 5
1500 5’

10625 35
4000 21

260 263
4»%

510 SIS
14 14

24 74
300 300

17’j 17’ 
15 1.6

440 440 4 5
160 160

5 5 +1
48.6 495 +10

78 28 +1
175 180 +3

f 7’ 2 7»-» - 6*
20 25 3

. 79’ 29’ » + 1»
71 71 4
39 43»
*»» 6

Fonds mutuels
Cour» tournis par 

Francs I DUPONT ft Co. 
630 ouest, bout. Dorchester

Adanac Mutual Fd 
Andreae Equity 
All Cdn Corn 
Ail Cdn D'iv 
American Growth 
Associated Inv 
Beaubran Corp 
Canada Growth 
Canada Security 
Canadian Gas Energy 
Cdn Investment 
Cdn Trufttatd Inc 
Canafund
Champion Mut Fd of Cda 
Collective Mutual Fd 
Commonwealth Inti 
Cl Leveregr 
Corporate investors 
D'v Inc Shrs Serv A 
D»v Inc Shr» Serv ft 
Dom Compd 
Dom Compd (N-RsdM 
Don! Dividend 
Dynamic Fd 
Dom Equity Inv 
Furppaan Grcwth 
Federated Growth 
Federated Financial 
Fd* Collectif a 
rd% Cotitctn ft 
Fds Collectif C 
Fraser Fd 
Group Inc 
Growth Equity 
Growth Oil Gas 
Guardian Growth 
Investors Growth 
Investors tntl Mut 
Investors Mot of Cda 
Molson Fd 
Mutual Bond 
Mutual Accumulating 
Mutual B I F 
Mutual Income Fd 
One William Strict 
Fret et Revenu Mu'uel 
Providend Mutual 
Radisaon 
ftngent Fd 
Po.earch invetting 
Savings Inv Mut O* Cda 
1962 Exec Fd nf Cda 
Timed Investment 
United Acc urn Fd 
Western Growth

- BN ARGENT AME 
Atfil Fd Inr 
Amerffgn ftu» *hr» 
ftottnn Fd 
Bullock Fd 
Dividend Shirt!
Dreyfus Fd 
Incorporated Investor» 
Keystone Oust S 1 
Keystone Cu»t * 4 
Keyltpne Cult K 2 
Mass Inv Trust 
Mass Inv Growth Stks 
Putnam Growth 
Television Electronic» 
Wellington Fd

4 20

16 08 
3 84 

22 02 
7.66 

26 60 
5.51 
9 61 

17 39 
9 90 

10 65 
8.15 

15.21

4 a

1
Indice Dow Jones

BOURSE DE NEW YORK

Cour* fourni* pur U PRESSE ASSOCIEE

le Réseau Téléphonique Transcanadien
À réduit se* taux de 50 p.e.

Valeur»
ACF ind 
Address 
Allegany 
AIMS Ch 
Alum L»d 
Amerada 
Am Can 
Am Cyan 
Am Hnm# 
Am Mot 
Am Smelt 
Am Stri 
Am Sugar 
Am T Tel

reii
Amsted 
Ancnda 
Armco Stl

Cgm

6000
13100
8600
5800 

11700 
29 0
42400 

44C0 
3600 

1*600 
7600 
4500 
3400 

?'»900 
8800 
2600 
5800 
2800

22*» n^%
75’# 26 
75»- 75’y 
574. 54».%

ventes Meut Bas Fee
34 + 34+ 34 »

6500 39J- 39’ z 39+
0400 40+ 39' 39H

27100 52» ; 51 + 51 +
17100 27 + ?7 17*%
21900 109 % 165'» 168 +
20600 89*. 17 + P- -

Armslg CK îarx)
AvCO Corp 
Babcock 
Balt Ohio 
Bell How 
Beth Stl 
Boeing 
Borden 
Borg War 
Bos Fdison 
Brunswk 
Bucy Erie 
Burl Ind
Burrghs 
Calumet 
Campb Rl

12900
6000

300
28800
11700
31200

1800
3100

900
18700
2600
5300

27700
3200

ICO

66’ 7 65*. 66 
63' i 63 63‘
23 . 22 » I n 
38, 38 38
33 3?», 31
34 * 33’. 34 *
36»% 36', 36'» 
• IV: 80 81’
44’-* 43*'. 44# 
48 k. 48*» 48»r
47 46 46’ .

Camp Soup 7700
Can Dry 
Çdn Brew 
CPR 
Case Jl 
Cater Tr 
Celanese 
Che* Ohio 
Chrysler 
Cities Sv 
Clevite 
Cnc# Cola 
CBS
Co’ S CP 
Comi Soiv 
Con Edis 
Container
Cent Can

700
100
500

1900
8900

11100
18CO

45300
3700
900

2200
10900

400
2600

12900
2100
6700

35*'4 35'» 
35’» 35*# 
71’ » 21 Va 
23*» 23*» 
33»'7 336» 
30’% 30’

43» 43» 
86». 86 
70' 70
48*» 4?*»

79'.
44', 44' 4

Cent Oil xd 14400
Control D 
Copw Stl 
Corn Pd 
Cr Zell

22400
3600
3100
5400

Curtiss Wr 11300

76*»
37'% 365% 3*!*
46 44 '. 45 «
31 31’. 31’.
44 43*. 43*4
33# 37’% 33'» +
.68' » 57’. 58'% -4 1 
76' : 75576 
33 . 32't 32'j
32 316» .15 j.
51 % sr,% .611.
49 4 49 49 4

4600
19C0

3200
82900 

6200 
7700 233 

15000 98
1900 51
500

15300
3500

21900
6700
3400
2900
3300
1000

9200 
1500

17V% 17'% 17'» + ’%

Deer*
Dei Stl Cp 
Dome M 
Douglas 
Dow Chem 
Du Pont 
East Kod 
Eaton Mlg 
El Stor fc 
Fl Paso NG14400 
Evershrp 13100 
Firestn 
Ford Mot 
Frueh T.»
Gen D'yn 
Gen Elec 
Gen Fds 
G Instru 
Gen Mill»
GMC
G P Cem 
G Trl El 
Gen Tire 
Ga Pac Cp 
GUdden 
Goodrich
Goodveer
Grand Un
G» a r 
G» No» #y
C.ulf O'l
Heinr 
Homstk 
Honeywell 
Hud B M 
log Rand 
Interlake 
IBM
Int Harv 
Int Mck 
Int Pap 
Int Tel T 
ITE C Bk 
Johns M 
Kays Roth 
Kellogg 
Kennecot 
Korvett*
Kresge 
Kroehter 
Lib McN L 
Link Belt 
Litton Ind 
Loew »
Mad S Oar 
Mallo. y 
Marath Oil 
Marine Mid 5300 
Marq c xd 2300 
Marsh Fid 
Martin M 
McKee 
Merck 
Minn MM 
Mohasco 
Monsanto 
Mont Ward 
Nat Cash 
Nat Dairy 
Nat Dist 
Nat Gyp»
NY Cent 
Nor Pac 
Outb Mar 
Pac Pet*
Pan Am
Parke Da
Penn PR 
Pepsi Cola 
Ph/er xd 
Phelps 6 
Philip Mor 
Pitney Bow 
Pit Plate 
Polaroid 
Pro Gam 
Pullman 
RCA
Repub SH 
Ralston 
Rex Drug 
Rey Tob 
Rich Merell 220Ô 
Royal Dut 31900 
Rubbermd 
Schenlev 
Scott Pap 
Sears »
Snell Oil 
Sheraton 
Sinclair 
Socony 
South Pac 
Sperry R 
$'d Brand 
$»d O Cal 
Std O md 
$»d O Ind 
Studebakr 
Sun OH 
Swift 
Texaco 
Tex G Sul 
Textron 
Thiokol 
Tidewt O 
Timken 
Twent C 
Un Carb 
Un Tank 
Utd Alrc 
Utd Corp 
Utd Fruit 
US Freight 
US Gyps'
US Rubb 
US Steel 
Vanad# Cp

W*» 14'% 14*% f

SO'»
67'» 661i

i 231», 231»%
96 98 *%
SO*» 51
48 *<* 49

53+ 52+ 52’»
14600 
28400

3000 31+ 31+ 31".
13800 40+ 40+ 40 .
10100 103+ 101’» 103+ + 
700 84'.

29/00 23V!
200 26'

3200 98
3500 15’

14600 41'
49500 24’

4000 61V
6700 ?4’
1.500 57*
7300 SO’
5300 15’
5400 35*

900 .66’
7?00 64
7800 40’
3300 52’

15600 66’
300 

4200 
3200

84 84
23+ 23*% F +
02+ 67+ F +
98 « 90 » 1 +
15 + 15+
40** 40+
24 24-. F 1+
61' j 61+ A- .
24 74'* 4 +
.57 + 57+ +
49+ 50+ + ’ a
24*4 24*4 ' .
35+ 35’ i -F »
56+ 50+ «
50’ * 50 » »
40+ 40 + A- '■ 1
52’« 57’• +
65 + 05*4 +
64 + 64+ »
47 47'# -f '•

65
47*.
35’ # 34' ; 34’% -

7700 503+ 499 499 - 2*4
34*8 33+ 34+ 4 + 
87-‘4 87 87+ + +
29 + 79 + 29'.
55+ 55+ 55+ + + 
50+ 49+ 49 
53 52’ . 52+ + +
32+ 31'. 32++!', 

48 49 f +
+ 1 +5700 110 108+ 109

6700 34+ 33+ 33
4900 66+ 65 + 66 +

500 30 29+ 29 ■«
IIVj 11+ 12+
38+ 30+ 38

36500 105+ 103+ 103+ 1 +
800

2200
800

2400

SOO
13700

100
1500
6300
6300

HMD
9100
500
HOO
3400
5200

12000
3100
6600

12100
91000
13000
20400

2300
8600
2300

400
3000
4500

55000
4400
7700

26100
4600

400
7000

72300

18+ IB . 
2'» 2+

34 + 34+ 34+ ■f ’A
58+ 58 58'% _ »A
36' a 35+ 36 + + '4
25 24*4 25 + '*
52 a 52'% 52+
19+ 18+ 19
27+ 27+ 27+
59'- 58+ 58+ »%
58+ 57+ 57*, +
21'% 20+ 21 + 4- »%
•2+ 82 82 _ +
32+ 31 + 31 + _ '%
77’ ? 76 76 1 +
17+ 07 87+ +
31 + 30+ 30+ +
31+ 38» 4 38*# »4
57+ 56 + 57+ + +
4e»» 40*4 49 + -F +
15 14+ 14+ +
9+ 9»% 9’j

79+ 29 . 29+ + ’+
30’% 29'« 30
47+ 46*# 46 + 4-
80+ 80 + 00'» '%

300
S500
.1900
0400
2'00 
4000 
6300 
3800 
4500 

37100 
700 

6300 
6800 

34000 
9600 

300 
3300 

13200 
13400 
2000 

26400 
20700 

4300 
1000 

10300 
C »800

61 60+ 60+ + ' »
70+ 70+ 70*. +
90-4 90+ 90+ ,
41’4 ,40+ 40 + +
71*4 71+ 71*. 4 '%
80' » 77+ 80' » + 2 
70 + 70+ 70’%— +
49+ 48+ 49
36+ 36+ 36+ 4- +
47 » 41+ 42 4- '4
40 + 40+ 40+ «
39+ 38+ 39 , + •# 
43+ 47s# 43 4
67*4 66a4 66*. ' ,
37+ 37'% 37+ 4- »%
27’. 27 27 — » .
37 31'. 31». — +
34+ 34+ 34+
67». 66*# 66' - • '»
66'» 66+ 66+ 4 +
B*. 8+ 8s# 4- »»

57+ 56J4 56+ +86+ 86» ■ 86+ .
39+ 39’, 39*4
12+ 12 . 12*. 4 »%
79’« 79 + 79' v 4- >4

73+ 73*. +
46'# 46+ 4- ’ »

Vateue»
Walkers 
Warn Lam 
W Un Tel 
westh* El
Wool win
Xerox Cp 
Zenith R

VIREMENT TOTAL é.)40.(k

Fruits el légumes
MONTHi: \1. !’(■ - Prix

payes aux producteurs et aux 
grossistes en fruits et légumes 
jusqu'il tt 11 ce matin au Mar­
ché centra) métropolitain, l'es 
prix sont fournis par la du i- 
sion des productions hortico­
les. section de l'inspection du 
ministère de l'Agriculture et de 
la Colonisation. 2t)l est boni. 
Crémazie. a Montréal.

Bleuets. SS.00 les tti pintes. 
J:l 2î les 12 chopmes. $4 in a 
$4 75 le panier de 11 pintes 

Hommes jaunes transparen­
tes $1 00 a Jl ,50, Melba Jl .50 a 
$2 00. Duchesse Jl W a 11.25 le 
minot.

Ail: j:t no a J4 on la domaine 
Aubergines 4 00 le minot 
file d inde Ut a .15 la don- 

r.aine d'rpis
Betteraves tn a 50 la don 

raine de paquets. $| 25 les 50 
livres

Brocoli J2 oo la douzaine 
Carottes 15 la douzaine de 

paquets. Jl 25 a Jl 50 les 5n li­
vres.

Celer J2 00 à J2 25 le cagent 
de 24 JUKI a $125 la douzai­
ne, petits .75 la douzaine 

Chicorée et escarolle. $1 1X1 le 
cageot de 12 ou de 16 

Choux. 70 à .90 le cageot ou 
le sac de 50 livres, rouges Ji 50 
•Savoie $2.00 le cageot.

Choux verts; .00 a $1.25 les 
50 lit res.

Choux de Bruxelles: 4 50 à 
$4 75 les 16 pintes 

Choux chinois: J1.75 à $2 la 
douzaine 

Choux-fleur: 
douzaine.

Concombres 
ni mot

Courges Marrow $1 80. Hoh- 
hard $2 75 a Î.1 la douzaine. 
Zucchini $2 la boite 

Epinard* $2 le minot nn les 
12 cellos de 10 onces 

Feves. launes ou vertes $1 * 
$1 25 les 20 livrés.

Laitue: en feuillés 1125 Bos­
ton ou Romaine $1 à $1 50 les 
deux douzaines. Iceberg $1 00 à 
$1 25 le cageot de 16 

Navets no 1 $1 25 à 81.50 le 
sac de 50 livres, $2.00 le minot.

Oignons; du printemps 45 a 
.50 gros 75 a 80 la douzaine 
de paquets, jaunes $2 à $2.25 les 
50 liv res.

Panais: $2 (K) le sac de 20 li 
vres ou 12 cellos de 24 onces 

Pommes de terre nouvelles: 
$1.10 à $125 les 50 livres, la­
vées $1.75 1* minot, da terre 
noire fX) les 50 livres.

Persil: 40 à 50 le douzelne 
de paquets.

Piment : 40 à 90 1e douzai­
ne de paquets

Piment: vert doux $t 75 le 
boite, fort $1 25 les esix pintes 

Poireaux: .50 * .75 le douzai­
ne

Radis: 50 la douzaine de pa 
quels, en cellos. $2 les 80 cel­
los de six onces 

Tomates: muges 50 à 11 00, 
roses 75 à $1.25 la boite. .60 
A .75 le panier de 11 pintes

()n a annoncé aujourd'hui 
une réduction de .50 pour cent 
a l'egard du tarif minimum ap 
plicanle aux appels de courte 
durée faits par les usagers ca 
nadiens du TWX, service de

Cours des changes
Afrique Suri, ranri 1 M 
Mlemagnr. Deu. Mark 
Angleterre. Livre ,Tun8l 
Argentine. Peso (Hif>4
Australie. Liv VhM 2.41 
\uirirhr. Schilling .(>41W 
Belgique. Franc 021R
Brésil, (’ruz.cirn .00039
Chili. Escudo .2895
Danemark, Couronne . 15.>4 
Espagne. Peseta 0181
France. Franc .22
Hollande, Florin .2997 
Italie, Lire .001726
Japon. Yen .0030
Mexique Peso 0864
Flats Cms. Dollar .1.07 25-32 
Norvège. Couronne 1508 
Nouv Zél. Livre N,Z. 2.9981 
Pérou. Sol .2.0405
Suède. Couronne .2084 
Suisse, Franc .2497
Tchécoslôv. Couronne 1509 
Venezuela. Bolivar 2406

.W) A $i oo U 

$2.50 À $3.50 le

26800
600

4000
6700
6000
2300

19400
1700

73+
47
74+ 73+ 74*»
18 17» j 17+ — +
68+ 58+ 58*4 4- +
48 46 + 46+ 1 + 
78+ 77+ 77*4 4 *%
61+ 60 'a 61 +
66 64+ 66 4-1U
16+ 14+ 16+41 + 
42+ 41+ 41+4 + 

i +
26+ 25+ 25+~ + 
61+ 61 61 — «» 

54+ 53+ 54+ 4- 
84+ 81+ 84+ 4 2+ 
8+ 8+ 8' ?

20+ 20+ 20+ — H 
51 » 4 50 50+ —H»
70*4 69+ 70+ 4- + 
63*. 63»-4 63+ 4 + 
50+ 49+ 49 'a + 
23 . 22+ 22+ 41'»

Cours du dollar
MONTREAL PC - Le dollar 

américain a cédé hier 1-:12 a 
$] 07 2.r:i2.

La livre sterling était inchan­
gée à $3 00 1 MR 

NEW YORK Le dollar 
canadien a gagné hier .3 04 à 
Ü2 53-64 au regard de 92 25-32 
mercredi dernier

La livre sterling * haussé 
de 3-32 h $2 79 5 32.

'INDICT à MONTREAL
4Stn Dut 7ba ISco Spa

Mercrdl 159 80 150 14 124.50 154.59 1?3 27 
Mardi 159 90 149 79 123.50 154.50 123 87 
I pat» 141 ‘ 52 18 1+ 64 '+ 21 125 04
M PA*S 153.00 143 01 120 69 148 16 1?1.67
1965 ht 175 05 161 78 131.54 166 93 147 4.1 
1965 b» 151.81 14.1.06 120.3? 147.25 121 29 
1964 ht 166 74 153 46 134.75 160 57 15075
1964 b» 131 87 121 59 111 90 17® 68 118 24

Indices des Obligations 
à New-York

Mrt lOtn lOut lOtrn tOty
Mercredi 81 9 100 9 87 9 91 7 f? 8
Mard> 02.0 101 .1 87 8 91 6 9? 9
Sem pass. 0? 0 101 1 88 0 91 6 92 9
Mon pas* 0? î 100 0 80 .3 91 0 93.2
Ann pas» 82 S 103 7 88 4 91 5 93 fi
1964 bs 80 5 •oo 0 17 ? 90 .1 9? 5
1965 bs 02.0 100 0 87 9 91 A 93 1
1965 ht 13.7 102 4 88 9 95 .0 94.3
1905 bs 0?.i 100 8 88 G 92 6 93 3

Cours des grains |ND|CES à T0R0Nra
Cour» «Otirnit par 

Kippen ft Company 
11SS ouast, boul Dorchester

AVOINP
OC» ft- #
Der M +
m#« 84+
JuH

ORGE
Drt i?8+
Dar 1?7+

*4 + 84 +
85'% «4 +

Nov
Jan

302'* 307'» 30O*i
300+ 300+ 298+
307 307 305

IGLE
126 126 125 +
126+ 126 + 125*#
132+ 132+ 131 +

RSA
221 i 222» j 219*»
218 218' ; 210 +
218» - 218 + 717

CHICAGO
Ouv. Haut Bas

Sept 
Dec 
Mat»
Mai
Juif

AVOINE 
Sept 65+
Dec 67+
Mar» 68*4
Mil 67+
JUII

SEIGLE 
Sept 110

152+ 152+ 151 +
156-4 156*4 155'î
I5é 159 157+
156+ 1 56*4 155+
145*4

us
145+ 145+

121 1 ?1*4 Ï?1
117 117 116+
121 121 + 120+
123'a 123'a 123+
125 125 + 124+

Dec
Mar»
Mal
Juif

118'% 117*.

127

FEVES SOYA

.10 Ind# 
'

VIREMENT TOTAL ; 4.092.000

6Sm Dut 7ba tSco •pa
Sep»
Nov

?49
245 +

249 
?46 1

090.85 T 3.73 Jan 749 + 249’
210 79 4 0 9? Mars ?5? + 253
155 ?4 - 0.1? Mat 255’ > 755
314.59 4 1.G5 Jull 256+ ?5?

■ 4' 04' j

128+ 1?8-4
127+ !?7+ 
128+ 128 + 
120. 128'»

300'» 302*» 
298*» 300'»
305 307»»
306 307*4

125’4 125+ 
125+ 126 + 
131»'» 131*» 
131»* 131 +

151+ 15?*# 
V5V+ 1U +

145+ 145*« 

171+ 121
117 117
121 121 + 
123+ 123 +

118+ 117+ 
121+ 123». 
126 >. 126 +

249' ? ?49+ 
25?+ 2.53
255 >4 255+ 
252 2+

in ut bm huile ind.G
Mererdi 164 13 170.37 70 90 97 16 154.95
Marfji 164 77 17(1 80 78.30 97.03 154.8.'
s pa 6R 107. 0? 165 43 70 65 •7 94 156.07
M pass T 56 74 170 00 7.3 02 93.36 147 .(9
A pe »s 150 00 1.14.76 07 53 95 90 T10 33
1965 ht 170 37 • 07 90 86 67 114 73 167 S3
1965 hs 157 30 150.88 73 43 9?.34 147 9J
1904 !M 170. 05 18.1 8? 73 6? 103 02 158 03
1904 bs 137 73 179 .10 50 s? 81 00 1?l 73

INDICES à NEW -YORK
Mm ISrt ISut tottkt

Merer edi 48? 3 169 7 169 1 331.6
Mardi 480 0 169 3 169? 330 5
Sem. pass. 48? 6 170 0 109 7 332 1
Mots pass 468 0 158 7 166 1 320.7
Ann. pass. 440 8 174 9 158 9 312.6
196' ht 505 ? 177 8 170 2 J44 7
1V6*> bs 4 4 149.3 16? 6 108 0
1964 ht 4 ' 189 6 107.7 1*2 0
1964 1 406 6 150.7 40 • 706 7

Titres au comptoir
APS» «NO 1 
P«NQ OStONOMlt 
CMAC CRïfalT
C0»p*x
COXe ponc a* Mît cri? pro 
CBEDICO
C.OVVK Liai
c-vec «ss
CRT ou. SXN0S
GRENACHE
IND LIFE ..........
LDN LIFE ..............
LA PREV ..........
LES PREV ............
MART EL PRO 
MIL C & D
N At BOWL ............
NS U A P 4

DO «') ........
DO S ......

PACIFIC GAS 
PACC
PE RMEAIOR . .
SFIC
STABILITY LIFE 
SUPFRSOL . .,
supe:rseal
TRUST GEN P» D ... 
TRIE AC
ON CPN ASSU* ..........
ZODIAK (NEWl ......

téléscripteur» a commutation 
automatique assure par le Re­
seau Téléphonique Transcana­
dien.

A compter du 1er sv ilemhre. 
le tarif ries appels TWX de 30 
secondes ou moins, sera réduit 
à la moitié du present tarif mi­
nimum d'une minute ta* chan­
gement affectera seulement le» 
appels TWX entre des pointa 
situes au Canada

Approuvée par la Commis­
sion des transports du Canada, 
la réduction est destinée à ren­
dre le servire plus attravant 
aux usagers qui font des appels 
lies courts. Il n'y aura pas de 
changement de tarif à l'egard 
des appels TWX qui durent 
plus que les 30 secondes du ta­
rif minimum.

Inaugure en 1962. le servir» 
TWX est assuré par l'intermé­
diaire des lignes téléphoniques 
ordinaires, qu'elle soient loca­
les ou interrurbalnes. Comme 
la commutation se fait automa­
tiquement. les messages se 
transmettent avec rapidité 
jusqu a 100 mots a la minute. 
En 1963. le service s'étendit et 
engloba quelque 60,000 postes 
de TWX aux Liais Unis. Et, 
l'an dernier, il devint le plus 
grand réseau radran elavier au 
monde alors qu'on établit la 
liaison aver plus d» 128,000 
postes outre mer.

Canadien français, qui désirerait s'assnner FfNANtTERE 
MENT aver un jeun# exécutif, possédant un» grand» 
expérience dans 1» vêtement sport féminin, demandé II y 
a de très grandes possibilités dans c» domaine. S.V.P., 
communiquez avec :

M. ROGER P. GOSSELIN

12SS, ru» Université - Chsmbr» 102 - Montréal • Tél. 844 9292

PRÊTS
HYPOTHÉCAIRES

industriels et commerciaux 
intérimaires ou à moyen terme 

de $25,000 à $1,000,000 et plus
Pour vous renseigner, communiquez avec'

Capital Funds (IAC) Limited
H A. Arcacht, 739 4701 

1320, boul. Grahom, Montré»!
C. d G»gnon, 529 8921 

235, boul. Wl/fnd- Hamal Québ»»

DIVISION DBS PRETS Di CAPITAL IAC

GÉRARD PARIZEAU, LTÉE

COURTIERS D'ASSURANCE AGRÉÉS

Expertise et administration
de portefeuilles d'assurances générales

- .... ■■■• • ■ -...............

Assurances-vie, assurances collectives 
et caisses de retraite

410, RUE SAINT-NICOLAS, MONTRÉAL, P.Q.
TÉL. 842-3451

COMPTABLES AGREES
BELZILE, HEBERT 
CARDINAL & CIE

Comptablei «gréés
ALAIN BËLZILE, CA 
JF AN A WEBEPT C S 
PIERRE CARDINAL C.A

2345 «st, Bélanger 
Montréal — 729.5226

Lucien Dahmé, C.A.
Comptabl* «gréé

274 ouest, ru» St-Jacques 

Suit» 110 — 845 4194

PROVOST & PROVOST VIAU & ROBIN
Comptable» agraét

ROGER PROVOH C.A. 
Syndic Licencié

BOLAND PROVOST C A.

928 att, boul. St-Josoph 

526 1661

Comptable agréés
LUCIEN O VIAU. C.A.
H LIONEL ROBIN. C A.
JACQUES R CHADILON. C.A. 
ARMAND H VIAU. C.A.
I SERGE GE R VAIS C.A.

PO 9-3171 *
4926, êvt Verdun Verdun

Samson, Bélair, Côté, Lacroix 
et Associés

L. //. Knight # Co.
Cemptabt»' agrééi

A5#Urir# pê,T'5rn CBE 
i.atv! Côte. C A 
Hensley Rot'rflc tn. C A
e%-rv A lift»', C.A 
Marcel ImblMi». C A 
Viartnty pftrge» C A 
Aqrian Côt#. C a 
Pierre Barry, C.A 
Marmt Gauthier c A. 
étal Aucer. c A,
Roland Frenetit. C A 
Robert Ladouceur, C.A. 
Déni* Schmouth. C.A. 
Emile Fortin C A 
Jean Pilon, c. A 
Pierre Vermette, C A.

Lut'tn * M'A" C A 
•ean Lécrén, c a
Dniiard Hue* ç a 
Aibet * Gerneau. C A 
Benoît Svlvltn, C A 
Dennis Bell, C A 
Raymond CouiHaré, C A 
Marcel Ducharma. C A 
Jaan Paul ftoytr, C.A. 
Emile Mallette, C A 
Gilles Léve*que, C A, 
Pierre Pharand. C.A 
Ernihen Gauthier, C A 
Jaan-Guy Denis. C A 
Roger Gôlina», C a 
Gilles Beauvais, C.A.

K M C A
I .nnei RôulV*- C A 
Raymond Fortier Ç a 
C'emen* Prtmeer- C A 
Pierre Lesage, c A 
Pierre Choumard- C A. 
Gltle* Trahan. C A 
Marcel Mercier. C.A. 
Pierre David. C.A 
Robert Cariépy C A 
Jean P Barneau, C A. 
Roland Truchon, C.A 
Rotand Levesque, ( A. 
Jean Favreau, C.A. 
André Lesage, C A.

Paui E. Bonnier, C A. Paul Gonthier, C A.
Consens M Chartré. CA. ae Beauvais, DSC, CA. G. Marceau, C.A.

MONTRIAL QUEBEC RIMOUSKI

360 RUE SAINT-JACQUES, MONTREAL 842-4691
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Les parties 
hors-concours 

cbs Leafs
TORONTO — I-e* Maple 

Leafs de Toronto ont annoncé 
qu'ils dilateraient 14 parties 
hor, concours, dont 10 contre 
de> éiuioes de la ligue Natio­
nale rie hockey.

Ils alfronteront également 
leer filiale de la ligue Amen- 
Came, les Américains de Ito- 
chesfer. les Bisons de Buffalo 
et le- As de Quclrcc a Québec 
le 12 octobre

< S L K N l> R I s; K 
m eri.MBRi

JS To'iHito s ko hcMer 
à PeterUurourh 

30 t o onto vt New York 
ft Peterborough

OCTOBRK
2 Toronto h New York

a Toronto3 Toronto is Buffalo 
fcBumio

4 7 mi o vis Hocfie ter
u P-ochrcter

« .'c t r.*» s New York 
Kitc'ener

7 To •'irno a Chicago 
T'roni->

10 To o-t.o 'g Clitcago
a Chi' vo

11 To on o va New York 
A t • v Yoi .i

12 Toionro v% Quebec • Québrc
14 lo onto a Bo ton 

n P !«rbO' oiuh
15 Tt'**onio v.» Eofiton 

a Lo’.t'în < Ontario
1k ’c o Détroit 

à Détroit
17 TomnU» 8 Detroit 

ft Toronto

Triomphe de Jerome et Crothers, hier 
dans les 100 et 800 mètres à Budapest

BUDAPEST — Harry 
Jerome, de Vancouver, a 
facilement remporté son 
épreuve en semi-finale des 
100 mètres aux jeux Uni­
versitaires hier, égalisant 
le record des jeux en 10.!’, 
établi par le champion 
cubain Enrique Figuerola.

Jerome a devancé le 
Russe Nikolai Politikio, 
qui a également mérité 
une place dans la finale 
avec un temps de 10.5.

Bille (bothers, de Markham. 
Ont., a egalement triomphe 
dans son essai des 800 mètres, 
devançant le Hongrois Lorant 
Stolle en 1:52 0 

Crothers, qui se sentait bien 
après la course, même s'il 
avait ressenti un certain ma 
bise a la cuisse avant la com­
petition. a laissé entendre qu’il 
prendrait pont être part a l'é­
preuve de 400 mètres.

•lerome avait remporté son 
premier e-sai dans la matinee 
en 10.(5 tandis que Figuerola 
triomphait dans le sien en 10.7,

mais ce dernier s'est retiré des 
semi-finales en raison d’un 
muscle luxe a la jambe.

L’Américain George Ger- 
mann a réussi le meilleur

temps dans les épreuves de 
qualification des 800 metres 
en 1:50.3.

On -sait que Jerome et Cro­
thers sont les principaux es-

A Tel Aviv
Les Américains ont 
récolté 21 médailles

poirs canadiens de l'équipe de 
11 athlètes qui participe aux
jeux.

L'Américain Ron Matson a 
remporté la médaille d’or dans 
le lancer du poids avec un jet 
de 65’‘I134' tandis que la 
championne olympique Mihae-

la Penes, de Roumanie, méri­
tait celle du lancer du javelot 
avec un jet de 194'7V.

Regina
Winnipeg

14
0

TEL AVIV — Les Américains 
ont continué d'amasser les mé­
dailles d’or lors des épreuves 
de natation aux |eux Maccabiah 
hier, tandis que les athletes 
juifs locaux venaient en deuxiè­
me place.

Les Américains ont mérité ) 
des S médaillés d'or disputées 
hier et les Israéliennes, les 
deux autres.

En somme, dans les 10 fina­
les disputées en natation jus­
qu'à présant, les Américains 
ont triomphé k sept reprises et 
les Israéliens, trois fois.

Los héros de la journée furent 
Mark Si«i, des Etats-Unis, qui 
a remporté sa troisième mé­
daille d'or, sa compatriot* Ma­
rilyn Ramenofsky, qui a triom­
phé dans les 400 metres, quatre 
nages, et la jeune Juive Shlo- 
mit Nir, âgee de 12 ans, qui l'a 
emporté dans les 200 metres, à 
la brasse.

En somme, après avoir récol­
té 11 médailles la veille, les 
Américains en ont ajouté 10 
hiar, soit trois d’or, quatra d'ar- 
gant at trois dt bronza.

Cest de peine et de misère qi/Ottawa 
o pu obtenir les services de Bo Scott

WINNIPEG - Les Blue Bom­
bers de Winnipeg qui étaient 
hier soir en quête d une cinqui­
ème victoirec onsécutive. en ce 
début de saison, dans l'Ouest, 
ont trouvé chaussures a leurs 
pieds, du moins au cours des 
deux premiers quarts, contre 
les Rough Riders de Régina. 
Au terme de ces deux premiers 
quarts les Rough Riders avaient 
pris une confortable avance de 
14 a 0 contre les Bombers, grâ­
ce a des touchés de Gray et 
Worden, tous deux convertis 
par Abendsehan.

SOMMAI RF. 
PRF.MIFR QUART

1—Saskatchewan Touché
i Gray ) 7.28

2 -Saskatchewan. Converti 
( (Abendsehan>

DEUXIEME QUART
3— Saskatchewan : Touché

< Worden > 14:31
4— Saskatchewan : Converti 

(Abendsehan)

Mets 
Dodgers

7
5

Résultats au Richelieu
PREMIERE COURSE

Judy’s Parlay 3 10 2 80 2.40
Kimble 4 10 2.60
Prince Wav 2.50

Temps 2.09.3
DEUXIEME COURSE 

Regal Yates 4.80 .1.20 2 60
Shafter Diamond 4.10 3.00
Swlnj< Harmony 5 50

Temps 2:06.1 
Pari double ST80

TROISIEME COURSE 
Moomie Dollv 15 30 5 80 2 90
Billte Halliday 4.30 2 70
The Mirage 2.50

Temps 2:09
QUATRIEME COI RSE 

Miss Royal Rhca 4.20 2 M 2.40
Layton Hanover 390 2.50
Mr Q B. 2 oO

Temps 2:08.3 
Qulnella $9 80

CINQUIEME COURSE 
Fleet Time 2 90 2 60 2.30
Bomber Dares 3.40 2 t>
Imperial Time 2.60

Temps 2:05
SIXIEME COURSE 

Manor A-ab 13 60 4 4^ 3 30
Scotch Newport 3 30 2 80
Oalt Way Express 5.20

Temjx 2:04.2
SEPTIEME COURSE 

Lincoln Champ 23 90 9.40 5 90
Shady Adios 8 10 7.50

©
BASEBALL

HIER
LIGUE NATIONALE 

Los Angeles 5 New York 7 
San Franc! co a PlUftOUrg 
Cincinnati a Milwaukee (soin
Chicago a St-Ixniis (soin
Houston à Philadelphie (soin

LIGUE AMERICAINE 
Washington 3 Boston 8 
Baltimore a Chicago (soin
New York à Minnesota (soir»
Detroit a Kansas City (soin
Cleveand à Los Angeles (soin

AUJOURD’HUI

LIGUE NATIONALE
Los Angeles à New York (soin
Houston à Philadelnhle isoln
San Francisco a Pittsburgh (s) 
Cincinnati ft Milwaukee («olr»
Chicago à St-Loul« (soin

LIGUE AMERICAINE 
Baltimore À Chicago 
New York à Minnesota 
Washington À Boston 
Detroit ft Kansas City

CLASSEMENT
LIGUE NATIONALE

OTTAWA II a fallu aux 
Roe :ii l:;dira d'Otlavva beau 
coup ri ■ t ■ nps et d’argent 
s.ins compter le concours des 
huit aulrvs équipes de la ( on 
féreme eenadienne de football 

pour iaire siçner un contrat 
à Bo Scolt. D une certaine fa 
ton. la collaboration des autres 
rlulr, a é!c luul aussi impor­
tante eun le temps et l’argent 

Seotl, un demi arriéré de 205 
livre possède maintenant le 
contrat de Lois an- le plus fa­
buleux de foutes les annales 
(les Rough Riders. Ces der­
niers, de leur côté, ont enfin 
mis un terme a leur longue 
quête pour un demi-arrière de 
calibre et il se nourrait même 
nii'ilï p-r'icioent aux élimina 
toires de la ejune Grey pour la 
première fois en cinq ans.

Prêt-rences
Scott, qui faisait l'objet de 

négociations de la part des Ri

ders depuis 1!)83, s’est joint à 
l'equipe outaouaise à la fin de 
la saison lilfil Bien qu'il n ait 
pas été a celle époque là en ex 
collentc condition physique, il 
avait immédiatement impres­
sionné l'instructeur Frank 
Clair. Cependant le problème 
résidait dans le tait que cet an 
vieil etudiant (le l'Université 
de l'Ohio, nui avait eu de^ de 
boires académioues. tenait a 
lout prix à jouer au football 
aux F'ats Unisde prélerence au 
Canada.

Il demanda donc au direc­
teur général des Rough Riders, 
Red O'Qumn. qui se montra 
sympathique à sa requête, l'as­
surance que s’il lui arrivait 
d'être parmi les premiers à 
être repêchés par une équipe 
professionnelle des USA. les 
Riders feraient tout en leur 
possible pour que les autres 
clubs de la CFC ne le repê-

Ncuveau circuit de football mineur
l e football mineur vient de 

«'enrichir d'un nouveau rir 
< uii dans la région mnntrca 
laise. il s'agit rie la Ligue de 
1 Ail a ce métropolitaine de la 
re'T idiot, qui groupera des 
équipes de catégorie bantam 
d'Ahuetsic et de la nouvelle 
ville d- I aval.

V André Coutu, directeur 
(1 ■ 1? r vr. ation a l/ival des- 
R ipidcv a umr a 'a wé-irien- 
<e d" i ■■ ij'. evii : Ta alfdie a 
la o ' " l 1 a s -condé de 
V’ . ( Te Cain, qui agira 
ci m ne r.. i cur. et André 
T mbl, 1 • publier te.

Ouat-e e 'uie -s ont définiti­
vement accepté d'etre dans la

Circulation 
en forêt

tous les jeudis 
6h .19 du soir

CKAC-730
Une émission présentée par

Compagnie 
Internationale de 
P.ipier du Canada

ligue Ce suul les Alouettes de 
Pont-Vian et les Rough Riders 
d'Ahuntsir. de l'ancien Petit 
'P,ig Four" (l'Ahuntsic. les 
( lulls Duvernay et St-Vineent- 
de Paul, deux nouveaux venus. 
Par ailleurs, il est fort possible 
que Laval des Rapides ait aussi 
sont équipe qui. faute de ter­
rain adéquat, disputerait ses 
joutes ii Chomcdey ou à Pont 
Vian. Enfin, il est question 
ou'un eobège classique du 
nord de Montréal se joigne à 
ce groupe.

t.e circuit présentera du foot­
ball à huit joueurs. Ces (1er 
mers auront droit aux cram­
pons de caoutchouc seulement. 
Tout joueur ayant 15 ans ou 
moins à partir du 1er janvier 
1085 (né anrès le m décembre. 
H) ’9) est eligible.

Un calendrier tracé sommai­
rement prévoit nue les équipes 
commenceront leur saison re 
gulière le 5 ou le 12 septembre, 
dépendant du nombre définitif 
ries équipes.

Les responsables des équipes 
sont' nour Pont-Viau. MM. 
Marcel Duchsrme et Jean-Guy 
Quimner: Laval ■ des Lapides, 
M André Coutu: Ahuntsie, 
MM. \mlré Tardif et Yvon 
(lasse; St-Vinrent-de-PauL MM. 
Jacques S’gmtin et Gilles Btain; 
Duvernay. MM. Roland Bleau 
el Steve Demers

L
CIGARETTES

EXPORT
BOUt UNI 
ou FILTRE

C est lundi prochain le 30 
août, sur les parcours du (Tub 
de Goll de Cap Rouge a Qué­
bec. qu'aura lieu le tournoi de 
golt annuel de l' Association des 
Architectes de la province de 
Quebec.

Les premiers départs s'ef­
fectueront a 9:00 a m. et les 
demie's à midi. Un dîner sera 
servi a partir de 7:00 p.m et 
sera présidé par M, Francis J, 
Nobbs. président de (‘Associa­
tion.

On peut encore réserver son 
billet noir le tournoi en télé­
phonant a l’Association des Ar­
chitectes de la province de 
Québec - 182.') ouest, rue Dor­
chester. Montreal 25 — Tel : 
tlJT-KIfia.

Tous te- Vrchitectes. Inge- 
nieurs. Kntrepreneurs. Fournis­
seurs de matériaux de cons­
truction et leurs amis sont cor­
dialement invités au Tournoi.

chent pas ce qui lui permet 
trait de passer à l’équipe amé­
ricaine en question.

Or les Browns de Cleveland 
de la Ligue Nationale de tout 
hall Font inscrit au .Te rang de j 
la liste rie repêchage avec le 
résultat que Red O’Quinn a été 
pris au mot.

"Jen ai discute avec Frank 
Clair et nous avons convenu 
que nous devrions nous effor­
cer de nous rendre au désir de 
Scott a la condition que Cleve­
land nous fasse une offre rai­
sonnable", de rappeler M. 
OQuinn.

Repêchage

"Nous avons négocié avec les 
Browns qui nous ont dit qu'ils 
étaient disposés à nous céder 
un joueur de première ligne en 
échangé de Bo. De sorte que 
j'ai tenté non pas une fois mais 
a trois reprises de le céder aux 
Browns par voix de repêchage 
mais chaque fois, un autre club 
le réclamait de sorte que nous 
devions le retirer de la liste de 
repêchage. Les autres équipes 
de la CCF étaient au courant 
rie la situation mais elles n é 
laient pas disposées de laisser 
partir un joueur de ce calibre.

Or. l'intervention des autres 
équipes a joué en faveur des 
Rough Riders. Ne pouvant pas 
rejoindre les Browns de Cle­
veland cette saison, Scott a dé­
cidé de terminer l'année avec 
Ottawa jusqu'à l'exoiration (le 
l’option des Rough Riders, quit­
te à retourner aux Etats-Unis 
en 1966. C'est par la suite que 
le temps et l'argent sont entres 
en 'eu.

Négociation!

"Les négociations furent lon­
gues et pénibles'' a avoue 
O'Quinn et l'argent n'était pas 
le seul facteur. Il nous a fal­
lu convaincre Scott que le Ca­
nada était un pavs ou il taisait 
bon vivre." Après un mois de 
négociations, les Riders étaient 
en mesure d’annoncer le 5 août 
que Bo Scott avait signé un 
contrat de trois ans. Les clan 
ses rie l'entente n nnt cepcn-

Milwaukee ne peut 
suoporter un club
MILWAUKEE — Les Braves 

de Milwaukee ont soutenu 
‘ qu’il était douteux qu’une vil­
le comme Milwaukee puisse 
suonortc* une équine de base- 
hall". si bien que le fait d'obli- 
Ker les propriétaires à demeu­
rer a Milwaukee la saison pro- j 
chaine constituerait “une ser* | 
vitude involontaire ”.

L’equipe de la liuue Natio 
nale. en réponse à une poursui­
te antitrust portée on'• le comte 
dr Milwaukee au «uiet du dé 
ména-'cmcnt éventuel à Atlan 
la. a invoqué la défense tradi­
tionnelles du baseball, vou­
lant que re sport ne soit pas 
une industrie et. partant, ne 
soit pas sujet aux lois anti­
trust. en demandant le renvoi 
de la poursuite.

dant pas été divulguées mais 
on croit savoir que Scott rece­
vra bien au-dela de $50,000 pour 
ses efforts.

Los Angeles 211 000 001—5 9 0
Sew York 320 020 00x—7 10 1

Osteen. Brewer (5) Willhlte (7) 
et Roseboro, Torbor* <4>; Fisher, 
Richardson (3) et Cannizzaro. 
O-Rlchardaon (2-0» P-Osteen 
(11-12»
Circuits:
Los Angeles Parker (7)
New York Christopher (3)

Ricci Herbert 
Temps 2:06.2 
Quinella: $50.90

HUITIEME COURSE 
Odlos 10.10 4.70
Bolo Hal 4.7u
Avon Darkv 

Temps 2:02.2
NEUVIEME COURSE 

Woodlawn Drum. 2.20 2 10 
Margie Wick 2.70
Party Wave 

Temps 2 04 3

5 80

3.70
3.6.)
3 40

2.01 
2 10 
2.10

G P Mnv Dlff
Los Angflf» 73 54 .575 —
Milwaukee 71 53 .573 1 2
San Francisco 69 53 .566 1 ’ ■
Cincinnati 69 55 .557 2%
Philadelphie 66 58 .532 O
Pittsburgh 67 61 .523 6'z
St-Louis 62 65 .488 11
Chicago 59 70 .457 15
Houston 52 73 .416 20
N*w York 40 86 .317 32%

LIGUE AMERICAINE
Ci P Moy oirt.

Minnesota 80 47 .630
Chicago 72 52 .581 6*i
Détroit 71 54 568 8
Baltimore f>8 54 .557 9'.,
Cleveland 68 55 .553 10
New York 64 62 .508 151 2
Los Angeles 57 68 .456 22
Wi.shlngton 55 71 .437 24%
Boston 46 79 368 33
Kansas City 42 81 .341 36

Les meilleurs 
des majeures

LIGUE NATIONALE
pj Ab p et Moy.

Clemente. Pltt. 118 468 72 159 .340 
Aaron. Mllw. 117 445 94 145 .326 
Itose. Cinc. 124 516 93 165 .320 
Mavs. San Fr. 117 422 87 135 .320 
Clendenon. Pt. 127 488 71 152 .311 
Allen. Phil. 124 463 70 142 .307 
Alou. Mllw 113 465 69 1 41 .303 
J Alou. San Fr. 107 423 59 128 .303 
Williams. Chic. 131 525 87 158 .301 
Flood. St-Ls 122 478 68 144 .301

CIRCUITS

MAYS. San Francisco 38
McCOVEY. San Francisco 29
MATHEWS. Milwaukee 29
AARON. Milwaukee 27
C ALLISON. Philadelphie 26

POINTS PRODUITS

.JOHNSON. Cincinnati M
BANKS Chicago 85
MATHEWS. Milwaukee 85
STARGELL. Pittsburgh 84
MAYS. San Francisco 83

LANCEURS

(12 décisions)
KOUFAX. Los Angeles 21-5 808
NUXHALL, Cincinnati 10-3 .769
MALONEY Cincinnati 15-6 .714
ELLIS. Cincinnati 16-7 .696
RUNNING, Philadelphie 16-7 696

LIGUE AMERICAINE

Pi \h P C» Mot.
Yastrzemskt. Bn 97 361 61 us .327 
Robinson Bail. 104 400 57 128 .320 
Oliva. Mlnn 127 507 95 158 .312 
Davallllo. Clev. 110 398 48 120 .302 
Kallne, Détr 105 344 63 103 .299 
Colavlto. Clev. 124 450 73 133 296 
Hall. Mlnn. 119 426 67 125 .293 
Mantilla. Bost. 117 407 49 119 292 
Skowron. Chic. 112 428 55 124 290 
Whitfield. Clev. 97 336 34 96 286

CIRCUITS
HORTON. Détroit 26
COLAVITO, Cleveland 24
CONIGLIARO, Boston 23
KILLEBRBW, Minnesota 22
W AGNER. Cleveland 22

POINTS PRODUITS
COLAVITO. Cleveland 85
HORTON. Detroit 84
MANTll LA. Boston 83
OLIVA, Minnesota 82
HALL Minnesota 71

LANCEURS

(12 décisions)
GRANT. Minnesota 16-4
HALL. Minnesota 10-4
BUZHARDT, Chicago 10-4 
TERRY. Cleveland 10-4
McLAIN. Detroit 12-5

.800

.714

.714

.714
706

J

AVEZ-VOUS
VOIRE CARTE
D'ASSURANCE

SOCIALE?
VOUS DEVEZ AVOIR UN NUMÉRO D'ASSURANCE SOCIALE

• si vous travaillez à salaire dans le Québec.
• si vous travaillez à votre compte et demeurez dans le Québec.

Red Sox 
Senators

8
3

Pourquoi un numéro?
Sans votre numéro d'assurance sociale, aucune contri­
bution versée au Régime de rentes du Québec ne 
pourra être portée à votre compte.
Sans votre numéro d'assurance sociale il sera donc 
impossible de déterminer le montant de votre rente de 
retraite et des autres prestations auxquelles vous pour­
riez éventuellement avoir droit en vertu du Régime.

Comment obtenir votre numéro
Si vous travaillez à salaire
Vous demandez à la Régie des rentes du Québec votre 
numéro d'assurance sociale, par l'intermédiaire de votre 
employeur, en remplissant la formule que celui-ci vous 
remettra. La Régie a commencé à faire parvenir aux 
employeurs les documents nécessaires. Sur réception 
de votre demande, la Régie émettra une carte d'assu­
rance sociale portant votre numéro.

Washington 200 001 000 3 7 0
Boston 510 OU 00k—8 10 0

McCormick, Kopltt/ d» Brider* 
(6» ft Brum ley. Wilson et Till­
man

G-Wilson (10-10) P-McCormlck
<6-71
Circuits.
Washington McMullen (13)

King 'll' Howard '19)
Bo ton - Y fstr cm/A '18) Conl- 

gllaro 121» Pet.ro. fill <12i Man- 
Mild (18) Tlllmdn <6)

Si vous travaillez à votre compte

La Régie communiquera avec vous, par la poste, vers
la mi-septembre.

Ne demandez pas un numéro d’assurance
sociale
• si vous avez déjà un tel numéro. Les numéros 

attribués par la Commission d'assurance- 
chômaga depuis le 1er avril 1964 restent 
valides ;

• si vous avez rempli récemment une formule 
de demande de numéro;

• si vous avez perdu votre carte d’assurance 
sociale. Demandez alors le remplacement de 
cette carte.

Le président,
Robert De Coster, c.3.

LOUEZ une auto!
Connaissez-vous 
les avantages 
à louer une 
automobile ?

/'o«( information*

Contrat de 12 ou 24 mois
Telephone : 658-8723 — 861.0181

Distributeur rie :
Pontiac, Buick, Acadian, Baaumont, Camions G.M C.

GOYETTE INC. REGIE DES RENTES DU QUEBEC
CASE POSTALE 5800, QUÉBEC S, P.Q.



TREIZE

Pour préparer 
les arbitres

BRANDON — M Karl Daw- 
*nn, de River», Manitoba, pré- 
«ident du comité dea rècle- 
ment* de l’Association can* 
dienne de hockey amateur, a 
annoncé qu'on se propose de 
tenir une clinique d’arbitres, 
le* # et 10 octobre, à Winni­
peg

l,e* arbitre* en chef de cha 
que province assisteront à la 
clinique, qui visera à obtenir 
une interprétation nationale 
de* règlement* Ce* arbitres 
«erviront ensuit# d'instruc­
teur* dan» leur province res­
pective

Pat Paterson, de Toronto, et 
Vie Lindquist, de Winnipeg, 
seront en charge de la cli­
nique.

Succès de deux 
Hongroises

BUDAPEST — Deux nageu­
se* hongroises ont remporté 
leur troisième médaille d’or 
tandis que les Américains com­
plétaient le balayage des épreu­
ves à relais hier, à l'occasion 
des dernières competitions en 
natalion présentées aux jeux 
universitaires rie Budapest

1j majorité des 11 membres 
de l'équipe canadienne se lan­
cera a l'action aujourd'hui, lors 
du début des épreuves d'athlé­
tisme.

LE DEVOIR, MONTRÉAL. JEUDI 26 AOÛT 1965

A RIVIERE -du-LO UP

“On
une

n’est plus au 
invention du

temps
diable”

par Gerard GOSSELIN

où le jeu était 
- Hugh Noble

La piste du Mont-Tremblant a été prolongée à 2.8 milles et pourra ainsi rivaliser 
avec celles des Etats-Unis et pormettre les hautes vitesses atteintes dans les compé­
titions internationales. Elle sera prête pour la course Player’s, le 19 septembre. Les 
agrandissements ont coûté environ un demi million de dollars, (i-hoio rm

“Bruce Kidd, une 
pour les jeunes” -

inspiration 
- J. Owens

TORONTO - .les.se Owens 
estime que Bruce Kidd » ex­
ercé une profonde influence 
cher les coureurs de longue 
distance. Owens s'y connait

Marichal se repent
NEW YORK — Un Juan Ma- 

richal repentant regrette d a- 
voir déclenché une mêlée ge­
nerale lors du match San 
Francisco—Los Angeles di­
manche tandis que John Rose- 
boro declare l'incident clos. 
Pour sa part, le gérant Her­
man Franks, dos Giants, s'est 
refusé à tout commentaire.

Marichal a fait sa déclaration 
peu après que le président 
Warren Giles, de la ligue Na­
tionale, lui eut imposé vine sus­
pension de huit jour* et une 
amende rie $1,750 i la suite du 
fracas.

"Je regrette l'incident", a dit 
Marichal a Pittsburgh, où les 
Giants affrontaient les Pirates.

Quant à Roseboro, qui était 
$ New York avec les Dodgers, 
11 a dit :

"Peu m’importe ce qu'ils dé- 
cideronl à son sujet, je n'ai au­
cun ressentiment. Quant à moi, 
l’incident est clos "

Enfin, Franks s’est refusé à 
tout commentaire, mais avait 
déclaré plus tôt que Invite sus­
pension imposée a son lanceur 
''ruinerait les chances de l’é­
quipe" dans la course au 
championnat du circuit.

puisqu'il a romporle quatre 
médailles d'or aux Olympiques 
de Berlin, en 1936, et qu'il a 
été prnrlamé le plu» illustre 
rhampion d'athletisme en IfiôO 
par un scrutin de la Presse 
Associée pour la première 
moitié du 20e siècle. D'ailleurs 
Owens a toujours suivi de très 
près les exploits de Kidd.

"Certains Canadiens ne 
l’ont pas ménagé parce qu’il 
n'a pas remporté les grands 
honneurs aux Jeux olympiques 
de Tokyo, en 1964 Mais il n'a 
pas moins triomphé de nom­
breux obstacles et il accompli 
une besogne qu'aucun «titre 
coureur de longue distance 
n'a réussie avant lui", a décla­
ré Josse Owens, au cours d'u­
ne récenle interview.

"Contrairement aux athlèlos 
américains, qui peuvent se fai­
re valoir dans les compétitions 
intercollégiales, Kido a dû 
foncer. Il n'était encore qu’un 
adolescent lorsqu'il a fait son 
apparition sur les pistes amé­
ricaines et plusieurs adoles­
cents américains qui l’ont vu à 
l’oeuvre se sont dits dans leur 
for intérieur: "S’il peut réus 
sir. je peux en faire autant 

Il a été une veritable inspi 
ration pour les jeunes en gé­
néral et il a fait beaucoup 
pour populariser la course (1 
mérite notre reconnaissance".

J«un#
Bruce Kidd 

22 ans, est 
Budapest ou

écolier
qui n’a que 

actuellement à 
il participe aux

AU RICHELIEU

Sprite Kid, Red Carpet de 
retour en fin de semaine

Le parieur habitué au pare 
Richelieu s’inquiète rarement 
du programme du lendemain 
Voire de la course à venir. Il 
étudie attentivement course 
après course, une à la fois, a la 
recherche du cheval qu’il croit 
devoir l’emporter.

C’est très différent pour le se­
crétaire de courses qui doit, lui, 
prévoir plusieurs jours à l’a­
vance la façon dont se complé­
tera son programme. Il n’est 
pas rare que pour un program­
me spécifique, M. Giguère ait 
préparé 12 ou 14 classes. Il faut 
préparer soigneusement chacu­
ne de ces classes, en bien énon­
cer les conditions, les rendre à 
la portée de tous Si plusieurs 
classes ne donnent pas de bons 
résultats, c’cst-à-dire qu’il n’y a 
pas assez de proprietaires qui 
inscrivent leurs chevaux, il faut 
en préparer d’autres

Sur lotîtes les pistes du mon­
de. le secrétaire de courses in­
vite parfois de fançn plus pres­
sante un propriétaire a inscrire 
tin cheval qu’il sait eligible. 
Dans les stakes, l'invitation du 
secrétaire de courses s’étend au 
delà des frontières et des mois 
à l’avance. C’est là que les con­
tacts d’un bon secrétaire trou­
vent leur profit. Georges Giguè­
re visite les encans américains.

par exemple, il demandera au 
propriétaire ou à l’entraîneur i 
d'un Rivaltime ou d'un Irish | 
Napoleon d'inscrire son cheval i 
dans l'Amble Canada ou l’Am- i 
ble Castor, "en vue de l’an pro­
chain". C’est ainsi que les ama- . 
leurs de courses de Montréal i 
ont l'occasion de voir les meil- ; 
leurs ambleurs et trotteurs 
américains dans nos parages.

En certaines périodes de l'an­
née, au printemps et à l'autom­
ne en particulier, ou vers la fin 
d’une réunion, organiser des 
programmes de dix courses 
tous les jours, préparer des at- 
tractions principales, devient 
lâche plus ardue.

En fin de semaine, Georges 
Giguère a annoncé qu'il avait 
obtenu la participation de Spri­
te Kiri et de Frisco Van B dans 
tin trot dont l'enjeu atteindra 
sûrement $7.non, peut-être mê­
me vt.nnn. samedi soir. Les 
meilleurs trotteurs sur la piste 
leur seront opposés. Le lende­
main. dimanche, Giguère espè­
re présenter tin amble de Sî.non 
ou ja.non avec Red Carpel, des 
écuries Miron. Timely Knighl, 
Monsieur Richelieu et Cap Ha­
nover seront également invités, 
mais Senalor Burton a déjà 
quitté Richelieu pour participer 
à un slake à la piste Foxboro.

Jeux mondiaux des étudiants 
qui se terminent le 29 août. 
11 se rendra ensuite en Inde 
où il enseignera pendant un 
an. Le jeune athlete originaire 
de Toronto n'etait qu'un éco­
lier quand il a fait son appa­
rition sur la scène internatio­
nale vers la fin des années 
1950 et il a domine les épreu­
ves de longue distance en 
Amérique du Nord jusqu'à la 
fin de 1963

11 a fait campagne principa­
lement aux Etats-Unis contre 
les meilleurs coureurs — Aus­
traliens, Néo-Zélandais. An­
glais et autres — pour devenir 
l'athlète le plus populaire de 
l'Amérique du Nord dans le 
monde de l'athlétisme. 11 fai­
sait accourir les foules partout 
où il participait à une épreu­
ve. Aussi, les directeurs d'é­
preuves d'athlétisme se l'arra- 
chaientils.

Festival pour 
les orphelins

L'Equipe Baladin T9 orga­
nise. encore cette année, son 
festival annuel, pour tous le* 
orphelins de Montréal, à Tile 
Sainte-Hélène aujourd'hui La 
journée consistera en diffé­
rentes olympiades et jeux de 
toutes sortes qui se termine­
ront par une distribution de 
trophées aux équipes et aux 
institutions les plus méritan­
tes.

L'Equipe Baladin qui, du­
rant l'année, visite successi­
vement les institutions, veut, 
en une journée de réjouissan­
ces, réunir tous scs amis. 
Pour ce faire, elle demande à 
tous ceux qui veulent bien 
lui donner un coup de main 
de se rendre au Jardin des 
Merveilles du parc Lafontaine 
à B h 30 a m.

L'ironie du sort a voulu que 
Kidd connaisse a Tokyo les 
heures le* plus humiliantes 
et les plus pathétiques de sa 
carrière Seuls quelques inti 
mes savaient que, depuis deux 
ans. Bruce avait affronté les 
meilleurs athlètes du monde 
alors qu’il souffrait des pieds 
à tel point qu’il a finalement 
dû subir une intervention chi­
rurgicale à Toronto.

“Personne ne peut trop fai­
re l'éloge de ce jeune hom­
me,’’ a dit Owens, âge (fe 52 
ans, qui est venu au Canada 
pour inaugurer la session 
d'instruction organisée a 
Guelph par la Ikgion royale 
canadienne.

Data mémorabla
Jesse Owens, qui est agent 

de relations extérieures à 
Chicago, a connu ses meilleu­
res années de gloire vers le 
milieu de la décennie de 1930. 
Au cours d'un seul après- 
midi — le 25 mal, à Ann Ar­
bor, Mich. — il a établi cinq 
records mondiaux Jamais, 
avant cette date ni depuis, 
un athlète n'a réussi pareil 
exploit en une si courte pé­
riode.

Le conférencier d honneur à la réunion des directeurs de centres de loisirs, à 
Riviere du Loup, était M. Hugh Noble, directeur provincial de l'éducation physique 
et des loisirs en Nouvelle-Ecosse. Ceux qui, ches nous, — et ils sont legions, — prô­
nent une meilleure participation du gouvernement provincial à cette branche de la 
formation des jeunes qui s'appelle education physique et qui croient à la nécessité 
d'une planification au domaine des loisirs, ont trouve des échos éminemment élo­
quents dans la bouche de ce delègue autorise des provinces maritimes

M. Noble a traite de l'organisation provinciale des loisirs et de l'éducation 
physique.

En Nouvelie-Ecoue
Voyons un peu cnminont ca 

fonctionne en Nouvelle Ecosse.
Buts

1. e but général du "Physical 
Education and Recreation 
Branch" de notre departement 
d'instruction publique est de 
se charger des deux responsa­
bilités suivanles

’. Promouvoir et surveiller 
la culture physique dans toutes 
le> écoles publiques de la pro­
vince de la Nouvelle-Ecosse

2. Encourager la mise en 
marche de programme* récréa 
tifs sains à travers la Nouvelle 
Ecosse.

La culture physique
Pendant l'année scolaire 

nous rendons visite aux profes­
seurs compétents en culture 
physique afin de leur donner 
des conseils, les aider et sur­
veiller leurs programmes.

Dans les écoles élémentaires 
OÙ, en regie générale, le pro­
gramme de culture physique 
est dirigé par le professeur 
chargé d'une salle de classe, on 
donne de l’aide par des visites, 
des démonstrations pratiques, 
des cercle* d'étude et îles cours 
particuliers.

Des cours d’entrainement se 
donnent pendant l’année sro 
laire à différents endroits a 
travers la province. Ces cours, 
portant sur les asnects divers 
de la culture phvsique son! 
d'ordre général ou particulier, 
selon les besoins des profes­
seurs de la région

Des cours de culture physi­
que se donnent également pen­
dant les mois d’été.

Un service de consultations

des enfants, de* 
et des adultes d#

est disponible aux différentes 
institution* de la province qui 
se chargent de l en'rainement 
des professeurs'.

Récréation (ou loitirt)
Notre but eau dirige et aide 

les organisation* provinciales 
dans l'entrainement des ins 
tructeurs d’équipes et dans la 
mise en marche de cours pour 
les responsables de différents 
sports

Plusieurs municipalités ont 
développe, où sont disposées a 
développer, un programme re 
créatif payé par les taxes pu­
bliques Notre bureau les aide 
dans l'organisation et le fonc 
tionnement de ces programmes 
et dans l'entrainement de leurs 
instructeurs

La Nouvelle Ecosse, avec son 
abondance de plages, de fo­
rêts, de lacs et de rivières, 
fournit d’excellente* occasions 
pour les activité» de plein air. 
Des conseils sont disponibles 
aux organisations qui encoura­
gent îles activités telles que: le 
campisme. le ski. le canotage, 
le cyclisme, etc.

La vanté phvsique et lai pro­
jets pour amateur» de sports.

Avec le concours du gouver­
nement fédéral, l aide finaneiè 
re et des conseils sont disponi­
bles pour les projets dp forma­
tions de "leaders" (nu instrue 
leurs) pour les sports: des 
bourses d'études universitaires 
ri aussi des bourses pnur les 
élèves de nilture physique 
ainsi que pnur des projets par­
ticuliers qui encourageront le 
maintien de la santé physique 
et les activités sportives".

Philosophie
Le choix ûr XT.’N'oble comme

plot
lité

^Voulez-vous traverser Tocéan 
Atlantique en bateaux à rames?"

Joueur aux 
multiples talents

KANSAS CITY — Campy 
Campaneris arrêt-court des As 
de Kansas City, évoluera a un 
poste différent a chaque man­
che lors de la visite des Angels 
de Los Angeles le 8 septembre.

Campaneris a déjà occupé les 
postes de receveur et de lan­
ceur avant de s'aligner avec 
les As. qui l’ont utilisé aux 
Champs intérieur et extérieur.

Le propriétaire Charles Fin­
ley a obtenu la permission du 
président Joe Cronin a cette 
fin.

LONDRES — "Y a t il cinq 
puissants rameurs âges de plus 
de 28 ans qui seraient prêts 
à se joindre a mm pour étu­
dier la possibilité ri entrepren­
dre la deuxième traversée de 
l'Atlantique qui se soit jamais 
faite en bateau à rames”.

Cette invitation qui appa 
rait dans la célébré colonne 
des petites annonces du "Ti­
mes'' d’aujourd’hui a été lan­
cée par un journaliste provin­
cial. David Johnstone, âgé de 
33 ans et célibataire.

Interrogé sur scs projets, 
M Johnstone, explique: "Cola 
parait a première vue ridi­
cule. mais cet exploit a pour­
tant été réalisé. C'était en 
1897. deux hommes ont ramé 
de New York aux Iles Sorlin- 
gues en 55 jours. Ce que je 
voudrais, c'est couvrir la même 
distance mais plus rapidement. 
Je crois qu'une expédition de 
ce genre est parfaitement fai 
sable et sûre. Nous partirions 
d’ouest vers l'est, parce que 
c’est la route la plus rapide. 
Je pense à un bateau d'environ 
huit mètres, spécialement cons­
truit avec des compartiments 
étanches qui le rendraient in­
submersible".

Très documenté sur I* ques­
tion. M Johnstone, rappelle 
que neuf hommes, depuis 1897. 
ont affirmé «voir franchi l'At­

lantique en bateau à rames, 
mais que la seule traversée 
réelle est celle de ces deux 
Norvégiens qui avaient le mal 
du pays ci qui ne pouvant

Saver leur vovage, sont partis 
e New York *u début d# 

l'été 1897. et sont arrivés 55 
jour» plus lard aux Iles Sor- 
lingues au sud de la Cour- 
nouailles.

premier titulaire de re poste 
en Nouvelle Ecosse est infini 
ment heureux En plus d’une 
compétence indubitable, il ap 
porte a son travail un enthou­
siasme qui ii a d'égal que le 
désir de toujours améliorer la 
formule actuelle

M. Noble, en plus d'être un 
philosophe est un homme pra 
tique. Il est curieux de consta 
ter que les gens qui ont les 
idees les plus avancées en ma 
tien* de loisirs <q d’éducation 
physique sont des personnes 
d'une culture générale complè­
te et qui ne contentent pas de 
meubler les intelligences mais 
qui voient plus haut le rôle que 
doit jouer l’homme moderne, 
et ceci ne peut être atteint sans 
un développement le plus com- 
ilet possible de la personna- 

dans tous les duns qu’ap­
portent la naissance la famille, 
l'école et l'apprentissage de la 
vie.

Un n'aura pas développe des 
hommes complet* avec seule 
ment de» examens de géogra 
plue, de sciences, de grammai­
re. de littérature Parce qu'en­
tre les heures de classe, comme 
entre les heures de travail, il 
en reste trop où chaque indivi­
du doit se manifester. Il le fera 
dans l'expression de son veri­
table moi, la où il n'y a pas de 
contrainte, en devenant re qu'il 
a le goût d être, librement, 
sans imposition par qui que re 
soit ("est la qu'il faudra, entre 
le travail ou l'eliide et le 
repos, permettre a chacun de 
rayonner selon se* penchants, 
se* goûts. D'où la philosophie 
du loisir.

Sombre* perspective*
"Il v avait une époque, et 

cei i ne date de pas très long­
temps. ou nos ancêtres puri 
tains pensaient que les jeux 
étaient l'invention du diable. 
Même les plus tolérants pen 
saient que les jeux, même les 
meilleurs, étaient une perte de 
temps, ou encore, une conces 
sion à la faiblesse humaine 
De nos jours, nous savons que 
les jeux et la récréation sont 
des éléments essentiels au de 
velnppement et à l'adaptation 
des humains. Noua croyons 
que les jeux et la récréation 
sont un moyen très important 
de faire face aux besoin* élé
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le temps de la savourer.
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menlaires 
adolescents 
tout âge.

Je nie demande si nous 
avons vraiment réussi à rom- 
hier ees besoins, r est a dire, 
d une maniéré saine. Le Comi­
té national de l’hygiène est 
responsable de l'énoncé sui­
vant Si la tendance actuelle 
se continue, sur chaque cent 
etudiants de nos écoles, qua- 
tre ou cinq -eronl au rnurs de 
leur vie, patients dans des asi. 
les : quatre ou rinq autre* 
souffriront de quelque maladie 
mentale grave mais pourront 
cire trailes à domicile ou dan* 
un hôpital general ; un oit 
deux commettront quelque 
grand uimr ou bien ils feront 
un Mage en prison a cause de 
leur* délits ; trois ou quatre 
srronl Httrints dr dpfinrnrR 
d»' leur développrment méritai 
<’t auront besoin d’entraine- 
niont particiiiirr s ils veulent 
devenir déa citoyens ntiffisam* 
ment bien adaptes et capable* 
de iiajjner leur vie; les autres, 
trente a cinquante souffriront 
de quelque défaut mental qui 
les empêchera de vivre aussi 
heureusement et aussi pleine- 
mont qu’ils le devraient”.

Jr ne croi* pas qua naus puis» 
•ions considarar à la logera la 
tension de la via modarna. L an» 
née dernière, on a jugé que le 
peuple américain consommait 
■4. million» d’aspirines chaque 
jour, et ceci, suivi de 20 mil­
lions de |)i!iilo*i pour faire dor­
mir. Il est probable que le len­
demain un montant identique

20 millions) de pilules pour sa 
tenir éveillé étaient avalées

A peu près 40 millions d’or­
donnances pour des tranquilli­
sants ont été prescrites j'ar les 
médecins américain* Il doit 
certainement y avoir de meil­
leurs moyens pour combattre 
les inquiétudes, les depressions, 
les tensions et les peurs qui 
semblent former une si grande 
partie de notre mode de vie a 
l’heure actuelle. t.A suivre)

^ -

Pouvez-vous
repondre

OUI
à foules
ces questions ?
^ Elcs vous énergiques ! 
^ Avei-vous de 

l'ambition I
^ Eles rous sociable !
^ Avei vous quelques 

heures * disposer I
Si oui, vout état 
justement la personne 
que nous cherchons.
N ou* «nmm»« rnnflAntS 
qii'Avrr vos aptitiiri»» tous 
pourri»! f*ri1»m»nt 
Cagurr 1100 
nu plu* par xrmnln».
Vou* nr faite» pas 
rt'invrsl issrmrn I r*t n‘Af»l 
na* besoin ri rxperfenre 
Vous vnu* fournirons tout 
r» cprU vnu» faut pour 
«•(rplrr drs rnnfrat» 
d'huit» à rhiiuffaK» 
d» vos parmi*, ami*, 
voisins, eti.
I tills»/ d»<> maintenant 
vo» momonti libres »n 
profitant d» l'otiasion 
gui .s» présent» »n 
appelant aujourd'hui.

Jacques Pare, au

273 8871
1. Albert i Co. ltd, 
5763, boul. St Laurent, 
Montreal
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Nietnam: .Johnson renouvelle 
ses offres de négociations

WASHINGTON — Le président Johnson » décla­
ré hier au cours d une conférence de presse que les 
Etats-Unis demeuraient prêts a entamer des discussions 
et des négociations en vue du rétablissement de la paix 
au Vietnam, mais if a en même temps prévenu le gou-

l.e mol "paix ', ce simple 
peiu mot, est devenu le plus 
important qui soit en ce qui 
nous concerne actuellement, a 
dit M. Johnson qui a exprimé 
l'espoir que les communistes 
écoutent et comprennent eux 
aussi la signification de ce 
mot. Il a ajouté “Le secré­
taire d'Etat, l’ambassadeur 
Goldberg, le sous secrétaire 
d’Etat Bail, ainsi que l'cnseur 
ble des diplomates chevron 
nés dont nous disposons, vont 
se consacrer sans relâche a la 
recherche des moyens de subs­
tituer les paroles aux canons

« t la table de conférence au 
champ de bataille. Tout notre 
temps sera consacré a cette 
tâche’’.

M. Johnson a rendu homma­
ge au role que viennent de 
jouer les fusiliers-marins amè­
ne.uns et d'autres unités des 
trois armes dans le combat 
victorieux qui s'est déroulé 
au sud de Chu Lai mais il 
s'est refusé a faire la moindre 
prevision sur l'évolution futu­
re de la conjoncture militai­
re. qui a l’heure actuelle sem­
ble modérément satisfaisante.

vernement d'Hanoi qu’il ne doit pas se méprendre sur 
les controverses entre démocrates et républicains dont 
le problème vietnamien est actuellement l'objet et que 
les Etats-Unis continueront à respecter les engagements 
qu'ils ont contractés dans cette partie du monde.

puissions passer du champs de 
oa........................................

Il a souligne que les forces 
armées américaines opéraient 
en étroite collaboration avec les 
Sud-Vietnamiens au courage 
desquels il a rendu un vibrant 
hommage

’’J ai dit à VI Rusk, a pour­
suivi le président, tandis que 
M. McNamara se consacre de 
la main droite a assurer le ra­
vitaillement et la stabilité au 
Vietnam et à veiller a l'exécu­
tion des tâches que nous avons 
entreprises, vous • meme et 
VI Goldberg, utilisez la main 
gauche afin qu'en meme temps 
tout soit fait pour que nous

Brockway confirme ses déclarations 
sur les conditions d'un règlement

MOSCOU Les déclarations faites la 
aemaine dernière par Lord Brockway a propos 
des conditions d’un réglement au Vietnam, 
déclarations que l’ambassade du Nord Vietnam 
a Moscou et la représentation du ‘ Front na­
tional de libération’’ démentent ont été con­
firmées hier par le leader travailliste dans une 
conversation téléphonique avec un correspon­
dant occidental a Moscou

Lord Brockway, qui se trouve actuellement 
â Sotchi, avait alors déclaré a la presse, apres 
des entrevues avec l’ambassadeur nord-vietna­
mien et le représentant du F.N.L sud vietna­
mien à Moscou, que l’évacuation lolale des 
forces américaine? du Vietnam tiu Sud ne 
serait plus un préalable a des négociations. 
A son avis a t il précisé hier a son coire 
pondant, cela signifiait que l’évacuation totale 
ne serait pas exigée durant les négociations

pour un cessez-le-feu et pour la préparation 
d une nouvelle conférence de Genève

Il a estimé toutefois que Hanoï et le 
K N !.. insisteraient sur une evacuation totale 
pour tout règlement définitif.

Après avoir pris connaissance des démen­
tis publiés par l’ambassade du Vietnam Nord et 
par le K.N’.L., réaffirmant que les “quatre 
points" exposés par le gouvernement nord- 
vietnamien et qui incluent une évacuation 
totale sonl "la seule base possible" a un 
reglement et à la convocation d une confé­
rence du lype de celle tenue en 1954 à Genève, 
Lord Brockway a déclaré: Je ne veux pas 
entrer en conflit a'ec eux J etais accompagne 
aux discussions par un interprète russe qui 
a confirmé mes notes avant que ie fasse une 
declaration a la presse ou que j envoie mon 
rapport au premier ministre Harold Wilson",

Bonn demande des précisions sur 
le projet canadien de désarmement

BONN — L# commissairt du 
désarmement de l'Allemagne 
de l'Ouest, l'amb assadeur

Autres points 
de la conférence 

de presse de UB
Problème» raciaux

f)rpii>s- I!) jours nue. In loi 
le droit de rote est entrer 

en application, 27,200 électeurs 
noirs ont été enregistrés dans 
13 comtés du Sud. Le presi­
dent s'est declare très satis­
fait du respect de la nouvelle 
loi démontre par "les hommes 
de bonne volonté" à travers 
tout le Sud.

Une commission federate se 
rendra très prochainement à 
Los Angeles pour mettre en 
train un programme d'action 
sociale détaille dans les quar­
tiers noirs ou se sont produites 
les récentes émeutes.

Nation» unies

l.e président a réaffirmé le 
désir des Etats-Unis de co­
opérer avec ^organisation in 
temationale pour établir le 
respect de la toi dans l’espace, 
indiquant notamment que les 
Etats-Unis ne placeraient ja­
mais sur orbite des engins de 
destruction massive

Indonesia-Malaysia

La situation dans cette par­
tie du monde est très delicate 
et les Etats Unis tenteront tout 
ce qu'ils peuvent pour mcinitc- 
mr la paix. Ce qu'ils font au 
Sud-Vietnam pour défendre 
l'indépendance et la sécurité 
d'un peuple a d'ailleurs d'im­
portantes repercussions sur 
l'atmosphère dans toute la ré­
gion.

Republique dominicaine

Le président n exprime l es 
pair qu'a la suite du travail 
exceptionnel" accompli par la 
mission R unker, un accord 
puisse être bientôt réalise sur 
la formation d'un gouverne 
ment provisoire avant que le 
peuple dominicain puisse choi­
sir lui même son gouvernement 
au moyen d’élections libres.

Aux 4 coins 
du monde
La crise soudanaise

KHARTOUM _ La villa d* 
Yai, dans U province équato­
riale, a ete l'objet pour la trois­
ième fois d onc violente attaque 
des rebelles sudistes. Un rap 
port parvenu à Khartoum si­
gnale que les rebelles ont utili­
sé des armes automatiques et 
des roquettes anti-tanks. L'atta­
que de la ville s'est poursuivie 
pendant plus-eurs heures. De­
vant la résistance acharnée des 
forces de sécurité, les rebelles 
se sont retires dans la brousse.

L'aide au Laos

WASHINGTON — Les mi­
lieux officiels américains décla­
rent que la fourniture par l'In­
donésie d’assistance militaire 
aux forces neutralistes du ge­
neral laotien Kong Le est con­
forme à l'article ti des accords 
sur le Laos aux termes duquel 
le gouvernement royal est au­
torisé à se procurer certaines 
formes d’aide militaire pour as­
surer sa propre defense.

Swidbert Schnippenkoetter, s 
quitté hier Bonn a destination 
de Genève en quête d’éclaircis­
sements sur "certains passa­
ges" de la proposition cana­
dienne sur le desarmement 
présentée par le lieutenant-ge­
neral E.L.M. Burns, a tait sa 
voir hier un porte-parole du 
gouvernement.

Interrogé sur le :'en fonde 
d’une information selon laquel­
le le gouvernement de Bonn 
était préoccupé a la suite de la 
proposition canadienne, le por­
te-parole a répondu que la nou­
velle était exagérée.

H a déclaré que l'Allemagne 
de l'Ouest n'a pas encore reçu 
le texte officiel de la proposi­
tion, qui, selon ce qui en a été 
rapporte, prévoit que l'Ouest 
ne devrait établir aucune force 
nucléaire susceptible de cons­
tituer un nouveau danger pour 
la sécurité soviétique.

Plus tét, le cabinet avait dis­
cute la proposition canadienne. 
Le porte-parole en chef du gou­
vernement, le secretaire d'Etat 
Karl Guenther von Hase, à 
l’occasion d'une conférence de 
presse, devait par la suite ex­
poser la oosition du gouverne­
ment, qui tient que l'Allemagne 
de l'Ouest a besoin de la force 
multilatérale de l'OTAN, ac 
tuellement à l'état de projet, 
comme moyen de protection 
contre la menace nucléaire so­
viétique.

H taisait allusion à une dé 
claration du chancelier Lud­
wig Erhard que celui-ci a fai­
te dernièrement après que l'ex­
chancelier Konrad Aden a u e r 
eut attaqué un projet de non-

Londres décide 
de dénucléariser 

son armée du Rhin
LONDRES. — A partir de 

l'année prochaine, l'armée 
britannique du Rhin ne dispo­
sera plus d'armes nucléaires, 
confirme-t-on au ministère d* 
la défense.

Les autorités militaires ont 
en effet décidé de retirer du 
service, à partir de 1966. les 
fusées nucléaires du type "cor­
porel" — d'une portée d'envi- 
ron 85 milles, techniquement 
"dépassées" et de ne pas les 
remplacer par des modèles 
plus modernes.

Cette décision permettra 
d'accroitre la capacité "classi­
que" de combat de l'armée du 
Rhin, affirme-t-on eu ministère 
de la défense où l'on ajoute 
que les unités britanniques 
seront flanquées d'unités amé­
ricaines dotées d'armes atomi­
ques at d'unités allemandes.

D’ici à 1966, la caoacité 
atomique des forces britanni­
ques dotées de Fusées Corpo­
ral restera intacte : les fusées 
dont dispose le 47e régiment, 
rappelé en Angleterre, seront 
affectées au 77a regiment qui 
restera en Allemagne.

D'après certains commenta­
teurs britenniques, la deci­
sion en question est motivée 
en partie par des raisons d'é­
conomie et en partie par la 
conviction qu'une guerre nu­
cléaire prolongée en Europe 
est hautement improbable.

On annonce d'autre part 
qu'à le suite de la décision de 
transformer "l'armée territo­
riale" en une "armée de ré­
serve" forte de 50.000 hom­
mes, les effectifs des "Ever 
Readies" — membres de l'ar- 
mee territorial» susceptibles 
d’etre rappelés en service »c- 
tif à très bref délai — seront 
réduits de 8,500 è 5,000 hom­
mes.

dissémination des armes nu­
cléaires que le gouvernement 
Erhard avait accueilli comme 
acceptable.

bataille à la table de négocia­
tions. si cela est possible. Nous 
sommes donc comme un bo­
xeur dans un ring. Nous uti­
lisons alternativement la gau­
che et la droite".

Faisant allusion à la con­
troverse dont le problème viet­
namien fait l’objet depuis quel­
ques jours entre républicains 
et démocrates, le chef de l’exé­
cutif a souligné que les ques­
tions afférant a la guerre et 
a la paix au Vietnam dépassent 
de loin le simple cadre de telle 
ou telle personnalité politique 
nu même celui d'un parti. Je 
voudrais dire une fois de plus 
au peuple américain ainsi qu'à 
Hanoï que je suis très satis­
fait de l'appui qu'apporte le 
peuple américain à la politi­
que de son gouvernement, tant 
a l’intérieur qu'a l'étranger ", 
a-t-il déclaré.

“Tandis que nos soldats lut­
tent et meurent pour la liber­
té au Sud-Vietnam, je vais tout 
faire en mon pouvoir pour ap­
puyer ces hommes et pour 
que la patrie se tienne unie 
derrière eux”

M. Johnson s'est félicité de 
l'excellente coopération qu’il a 
reçue dans le passe des diri- 
geants des deux partis et il a 
exprimé l'espoir qu'il en sera 
toujours ainsi à l'avenir. Il a 
souligné à ce propos que M. 
McNamara, le chef du Penta­
gone. avant de faire partie de 
l'équipe gouvernementale, 
riait un républicain. 11 a ajou­
te qu'il serait toujours heureux 
dr recevoir les vues des leaders 
des deux partis même si celles- 
ci sont parfois divergentes et, 
a-t-il dit, "je ne crois pas que. 
Hanoï doive jamais se bercer 
de l'illusion selon laquelle le 
peuple américain n'est pas uni 
et n'appuie pas pleinement ce 
que fait son gouvernement

Enfin, interrogé sur l’effica­
cité des bombardements au 
Nord-Vietnam, M. Johnson 
s'est déclaré satisfait de ces 
raids qui ont été, selon lui, 
"assez efficaces".

L'Union radicale 

promet son appui 

à M. Tsirimokos
ATHENES — M. Panayotis 

Canellopoulos, leader de 
l'L’nion nationale radicale, a 
annoncé hier soir que les 99 
députés de son parti accorde­
raient un vote de tolérance au 
gouvernement de M Tsirimo­
kos.

C’est au cours du débat sur 
l’investiture, qui se poursui­
vait dans l'atmosphère la plus 
tendue qu'il ait été donné de 
constater au Parlement depuis 
le debut de la crise, que M. 
Canellopoulos a annoncé les 
intentions du principal parti 
de l'opposition.

A un certain moment, le dis­
cours de M. Canellopoulos a 
été interrompu par une ba­
garre oui avait éclaté entre dé­
putés du Centre et de la drui- 
le. et au cours de laquelle une 
vingtaine de députés se sont 
pris à la gorge.

Constamment interrom­
pu par les cris et les claque­
ments des pupitres, le discours 
du chef de l’Union nationale 
radicale a été difficilement au­
dible.

La première partie de son 
Intervention a été consacrée à 
l'exposé des raisons pour le.s- 
ouellcs la voie choisie par le 
roi Constantin pour résoudre 
la crise — et notamment la 
désignation de M. Novas — a 
c,é parfaitement constitution­
nelle.

Quant â la désignation de. 
M Tsirimokos, le leader de 
l’Union nationale radicale a 
reconnu que celui-ci avait un 
“passé". Mais, a-t-il dit. il "a 
aussi un présent”, et ce pré­
sent. c'est sa volonté de réta­
blir Tordre.

Ces mois déchaînent un vio­
lent tumulte, qui s’accroît 
lorsqu’il s’écrie, à l’adresse de 
l’Union du Centre : "Vous vous 
indignez parce que vous pen 
sez que nous voulons voter 
pour l’ancien allié de votre 
allié actuel” VEDA pro-eom- 
muniste.

Les troupes indiennes franchissent la 
ligne de cessez-le-feu au Cachemire

LA NOUVELLE DELHI — Les troupes pakistanaises n'ont opposé qu’un* 
faible résistance hier lors du franchissement par les forces indiennes de la ligne du 
cessez-le-feu du Cachemire et de l'établissement de deux nouvelles positions en de­
çà de cette ligne, annonce-t-on à La Nouvelle-Delhi.

Un porte-parole indien a. en 
effet, indiqué que les troupes 
indiennes n'avaient essuyé

Cette protestation commun! 
nuée dans une note à M. P. N. 
Kaul, haut-commissaire ad-

qu'un feu peu nourri au cours joint de Tlnde au Pakistan
de l'opération et qu’il n'y avait 
pas eu de blessés dans les 
rangs indiens.

Le ministre indien de la dé­
fense. M. Yeshwantrao B. Cha- 
van, avait auparavant indiqué 
que le franchissement de la 
ligne du cessez-le-feu avait eu 
pour objectif de refouler les 
Pakistanais infiltrés en terri­
toire indien et d'interdire de 
nouvelles infiltrations. Le mi­
nistre indien a indiqué en ou­
tre que les troupes indiennes 
avaient saisi une grande quan­
tité d’armes et de munitions, 
dont des mortiers de 81 mm 
et des lances-roquettes.

L'ancien ministre indien de 
la défense, M. V. K. Krishna 
Menon. a pour sa part affirmé 
que Tlnde jouissait de la sou­
veraineté sur tout le territoire 
du Cachemire, y compris la 
zone sous occupation pakista­
naise Selon lui. l’opération 
d'infiltration pakistanaise s'ins­
crit dans une longue histoire 
au coins de laquelle le Pakis­
tan a toujours tenté d’absorber 
le territoire indien. Il s'est 
notamment référé aux atta­
ques pakistanaises de 1947 et 
a indiqué que Nehru avait ar­
rêté la marche de l’armée in­
dienne victorieuse vers le Pa­
kistan après avoir reçu la ga­
rantie que le Cachemire in­
dien ne serait plus menacé

L'ancien ministre a. ri'aulre 
part, accuse les observateurs 
militaires des Nations unies 
au Cachemire d'avoir tenté de 
justifier les violations du ces­
sez-le-feu par les Pakistanais. 
Les Indiens, a-t-il ajouté, ont 
le droit de franchir la ligne 
du cessez-le-feu pour assurer 
la sécurité, la loi et Tordre 
dans cette zone.

Protestation
Par ailleurs, le gouverne­

ment pakistanais a élevé une 
vigoureuse protestation con­
tre le bombardement hier par 
l’artillerie indienne du village 
pakistanais de Awan, au sud- 
est de Rawalpindi.

indique notamment que ce 
bombardement a causé la 
mort de 25 personnes et fait 
plusieurs blessés.

Le village de Awan est si­
tué à près de deux milles en

deçà de la ligne du cessez-le- 
feu. en territoire pakistanais.

Le gouvernement pakista­
nais. indique la note, se ré­
serve le droit de prendre les 
mesures appropriées et rend 
le gouvernement indien res­
ponsable des conséquences que 
pourrait avoir ce bombarde­
ment.

Johnson souligne à son tour la 
nécessité d'une amélioration du 
système monétaire international

WASHINGTON — Avant le départ pour l'Euro­
pe du secrétaire américain au trésor Henry Fowler, le 
président Lyndon Johnson a lancé hier un appel aux 
gouvernements et aux autorités monétaires des autres 
pays pour qu'ils se joignent aux Etats-Unis pour amé­
liorer le système monétaire international.

“Nous sommes décidés, a dit 
le président, à aller de l'avant 
prudemment mais sans délai, 
parce que nous sommes con­
vaincus qu'il ne serait pas plus 
sage de ne pas agir quand le 
temps est venu que d'agir trop 
tôt".

Le président Johnson a lait 
cette déclaration a la Maison 
Blanche à Tissue d'une réunion 
de travail qu'il venait d'avoir 
avec M. Fowler et avec le sous 
secrétaire d'Etat George Bail 
qui doivent partir samedi pour 
une tournée des principales 
capitales d'Europe occidentale.

Le but de ce voyage, a ex­
plique M. Johnson, est de dé­
terminer en consultation avec 
les autorités monétaires euro­
péennes ce qu'il convient de 
faire pour assurer le meilleur 
fonctionnement possible du 
système monétaire inlernatio- 
nal.

Le président a estimé que 
pour être efficace une éven­
tuelle conférence internatio­
nale sur la réforme du systè­

me monétaire devait être soi­
gneusement préparée par des 
consultations. C'est précisé­
ment, a-t il dit, le but du voya­
ge de MM. Fowler et Bail.

Le président a rappelé que 
les Etats-Unis considèrent que 
le système monétaire, tel qu'il 
fonctionne depuis la fin de la 
seconde guerre mondiale s’est 
révélé souple el efficace pour 
faire face aux besoins de re­
construction du monde libre. 
Mais, il se peut, a-t-il fait re­
marquer que des changements 
soient nécessaires pour faire 
face aux besoins futurs

"Nous devons poursuivre nos 
eludes et plus tard, notre ac­
tion, en vue d'arrangements 
qui continuent à satisfaire les 
besoins d’une économie mon­
diale en rapide développement. 
Si nous ne faisons pas les pro­
grès opportuns, des difficul­
tés monétaires internationa­
les ralentiront de plus en plus 
notre politique de prospérité 
aux EtaLs-Unis et à travers 
le monde", a conclu M. John­
son.

Nouvelle ouverture-éclair
ça c'est commode!
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c'est passé de mode!

Le pouce et l'index, les seuls outils nécessaires pour 
ouvrir les nouvelles canettes de Molson. L'ouverture- 
éclair fait couler votre Molson doucement, vous 
permet de mieux contrôler la quantité de mousse. 
Vous n'avez qu'à tirer, verser et savourer.
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Va pas d'erreur, MOLSON c'est la meilleure!


